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DAKAR SE PRETERA AUX ALLIES
Pierre Boisson leur offrirait de 
’utiliser comme base sous-marine
Les Français combattants blâment l’amiral Darlan pour 
ses initiatives politiques; les chefs alliés participent à la 

conférence d’Alger avec Darlan, Boisson et Giraud
LONDRES. -J. (C.!\) — Los Alliés 

conipterorit bientôt Dakar, la puissan­
te base navale française tl l’Afrique 
occidentale, au nombre de leurs prin­
cipales bases sous-marines.

Pierre Boisson, jrouvorneur-générnl 
de cette colonie française qui s'est 
rallié au régime Darlan à la disposi­
tion du gouvernement de Vichy, est 
arrivé à Alger pour conférer avec les 
autres chefs français d’Afrique, ainsi 
que les chefs militairis et navals al­
liés.

Les pourparlers qui se poursuivent 
entre l'amiral français Jean Darlan, 
chef du conseil impérial français 
d’Afrique, le gouverneur - général 
Pierre Boisson de Dakar, le lieute­
nant-général américain Dwight Eisen­
hower et son adjoint le lieutenant- 
général Mark \V. Clark; l'amiral an­
glais sir Andrew Browne Cunningham 
et le général Henri Honoi'é Giraud, 
commandant l’année française d'Afri- 
que, ont pour but d’après certains in­
formateurs de déterminer jusqu'à 
quel degré les autorités françaises per­
mettront a leurs alliés d'utiliser la 
puissante base navale de Dakar dans 
la chasse aux sous-marins axistes. Le 
principe même de l'utilisation de Da­
kar pour fins militaires alliées serait 
donc admis.

Dakar doit son grand rôle aéro-na­
val d’abord à l’établissement des li­
gnes aériennes entre la France et le 
Brésil, premières lignes transatlanti­
ques régulières. Depuis la défaite de 
juin 1910, Dakar demeurant sous 
contrôle du défunt gouvernement de 
Vichy était neutralisée. On avait 
craint longtemps que les Allemands 
ne l’utilisent à leurs fins mais rien 
n’est venu, depuis l'arrivée des Alliés 
en Afrique, confirme ces inquiétudes 
anciennes.

Dakar s’étant ralliée au régime Dar­
lan est déjà territoire français libéré 
et pro-allié; il reste à y déterminer 
jusqu'à quel point les Alliés pourront

y monter et effectuer des opérations 
de guerre. La base navale surtout, est 
de tout premier ordre. Comme on ob 
serve un accroissement de l’activité 
sous-marine axistc dans l'Atlantiquc- 
sud sur les routes alliées doublant le 
continent africain, Dakar serait une 
base de chasse précieuse contre ces 
pirates.

De puissants vaisseaux de guerre 
français sont aussi à Dakar, les croi­
seurs Georges-Leygues, Gloire, et 
Montcalm (en l’honneur du dernier 
général français qui commanda au 
Canada et qui mourut à Québec en 
1759); aussi les destroyers Fantas­
que, Malin et Terrible; plusieurs gros 
sous-marins et le cuirassé Richelieu, 
avarié mais facile à remettre en état.

Darlan, assumant le rôle de chef 
du conseil impérial français d’Afri 
que, a pris le titre de chef de l’état 
(que portait le maréchal Pétain à 
Vichy) p°ur l’Afrique française. Son 
conseil est formé du général Auguste 
Noguès, du gouverneur-général d’Al 
gérie Yves Chattel, et des généraux 
Giraud et Jean-Marie Bergeret.

Los porte-paroles de la France 
Combattante à Londres protestent 
contre cette initiative mais la tien­
nent pour la suite logique des actes 
précédents de l’amiral Darlan avec le­
quel ils refusent de collaborer parce 
qu’il est l’ancien second du maréchal 
Pétain: “le peuple français, disent-ils, 
comprendront partiellement que les 
Alliés exploitent Darlan, mais ils ne 
comprendraient jamais qu’on tente 
de le blanchir”.

Les chefs alliés et français, Darlan, 
Eisenhower, Cunningham, Giraud, 
Boisson, etc., ae sont rendus aujour 
d’hui déposer une couronne de fleurs 
au monument du soldat inconnu, à 
Alger. Les mêmes ont ensuite assisté 
h un banquet donné en l'honneur du 
gouverneur-général de Dakar, Pierre 
Boisson, désigné par sa venue à Alger 
comme membre du conseil impérial 
français que dirige l'amiral Darlan.

Les Busses cnnsolident leur gain 
et préparent une autre

Les Allemands admettent les continuels succès soviéti­
ques et indiquent même que l’armée rouge rassemble 
une puissante formation de combat dans le secteur de

Voronèje
MOSCOU, 3. (A.P.) — L’armée 

rouge a fait de nouvelles trouées 
dans les lignes allemandes entre Vé- 
likié Louki et Rzhev, sur le front 
central, au cours de la journée de 
mercredi. Les Russes ont également 
conquis une hauteur stratégique au 
sud de Stalingrad; leurs deux offen­
sives ont fauché 3,800 nazis au cours 
de la journée.

Le nombre des Allemands morts 
ou prisonniers depuis le début de 
l’offensive soviétique devant Stalin­
grad s’élève à 106,000; des centaines 
de chars ont été détruits, des tas de 
matériel ennemi pris ou détruits. Les 
Russes ralentissent volontairement 
leur progression dans certains sec­
teurs, pour consolider leurs positions 
dans les steppes neigeuses recon­
quises.

On croit q*'- la colline reconquise 
au sud de Stalingrad est colle de 
Yuzhnaya, dominant les approches 
méridionales de la place. Plusieurs 
localités habitées ont été reprises, 
mais on n’en révèle pas les noms.

Les Russes signalent de nouveau 
“une résistance tenace” de l’ennemi 
sur les deux fronts.

(Les Allemands admettent "cer­
tains succès locaux des Russes a Be­
ly, fort avant dans le saillant de 
Rzhev, et aussi à Pemyansk, au sud- 
est du lac Ilmen, secteur encore non 
mentionné par les Russes. Les Alle­

mands indiquent aussi qu’une nou­
velle et très puissante offensive so­
viétique parait en train vers Voro­
nèje, qui se trouve juste entre lea 
deux fronts de combat actuels. Il y 
aurait de fortes concentrations de 
troupes soviétiques dans le triangle 
Boutourlinovka • Kalach • Pavlovsk et 
les escadrilles nazies y seraient déjà 
en activité).

Hier, les Russes ont détruit ou pris 
42 chars; leur aviation a détruit 20 
avions et 150 camions ennemis.

Au nord-ouest, de Stalingrad où les 
Russes se battent sur la rive est du 
Don, ils détruisent méthodiquement 
les ronds-points, les abris et les re­
doutes ennemis; une unité blindée a 
tué 200 Allemands et pris 10 mor­
tiers avec leurs caissons. Dans un 
secteur voisin .Ys Ruses ont battu la 
contre-attaque ennemie, et tué 600 
nazis.

Au nord-ouest de Stalingrad, 900 
Allemands tués, huit* chars, 31 ca­
nons, 18 camions et 16 caissons dé­
truits.

Dans Stalingrad même on ne si­
gnale que des rondes de patrouilles 
et des duels d’artillerie; une compa­
gnie d’infanterie allemande a été dé­
truite.

Les nazis s'accrochent toujours à 
leurs positions dans la ville, quoique 
sur le front central leurs énormes 
pertes les aient contraints à se replier 
forcément par manque d’hommes.

Ilaids anglais sur 
Trapani, Cumiso, 
Sala et Picari

Tandis que la R.A.F. ba­
laie la Sicile, les canons 
anglais ouvrent le feu à el 

Agheila
LE CAIRE, 2. (A.P.) — Les bat­

teries britanniques do l’armée d'E­
gypte ont été roulées eu position Je 
combat aujoutd’hui devant les for- 
lificalioiiH de l'armée a.xist« Rom­
mel à el Agheila. Les canons anglais 
ont "ouvert le feu avec succès” con­
tre les canons de campagne alle­
mands, tandis que les patrouilles bri- 
Iniiniques éprouvaient la résistance 
de- forées adverses aux frontières 
:1e Liluc et de Tripolitaiue.

La bataille i l. eline a ail ini une

Bétails révélés à 
l’enquête sur le 
sinistre àn ‘

Portes-tambour bloquées, 
revêtements anti-incendie 
non entretenus aux déco­

rations

(Suit» pagê huit)

BOSTON, 2 (A.P.) — L’enquête 
tur les causes du sinistre de Boston, 
dont les victimes atteignent actuel­
lement le total de 500 morts, a déjà 
révélé qu’une porte tambour, bloquée 
par la panique, avait été cause de 
deux ou trois cents pertes de vies çt 
que les décorations murales n'avaient 
pas été récemment revêtues d’un en­
duit anti-inreudie sujet à sc détério­
rer d'une année h l’autre.

Une centaine vie services funèbres 
ont eu Heu en plusieurs localités de

'•Stué* vaat huit)

Nos aviateurs ne donnent pas de chances aux maraudeurs ennemis

n

*

U vigilance continuelle de» équipagei du C.A.R.C., qui patrouillent le nord de l'Océan Atlantique, beau temps, mauvais 
temps, avec une endurance digne d'admiration, a été récompenséa par des pertes allemandes substantielles en sous- 
marins. A l'aide de détails précis fournis par un équipage de bombardier du C.A.R.C., un artiste du C.A.R.C., Donald 
Anderson, a dépeint les résultats d'un coup direct porté par una charge de fond, dans une attaque jugée fructueuse. 
Au dire du navigateur le sous-marin a été projaté ai violemment hors de l'eau qu'on pouvait apercevoir ses hélices.

" V ‘en tuurmente, la tempête d'hier a causé 
ses c ", ici et là, dans la région de. . . . . . .

Une mort tragique et de nombreux accidents de la rue 
sont directement attribués à la bourrasque — La circu­
lation est retardée ou interrompue en divers endroits de

Montréal
Sept pouces et demi de neige

Faisant l’école buissonnière, trois adolescents voient la 
mort de près dans une aventure qui se déroule en pleine 
tempête, sur les eaux du S.-Laurent, en face de Verdun

par Robert LeMyre
La première véritable tempête de 

neige de la saison a balayé, hier, lu 
région métropolitaine. De bonne 
heure hier, d’épais flocons de neige 
laissaient déjà prévoir l’arrivée de 
l’hiver, et quelques heures plus tard, 
une violente tempête s’abattait sur 
la ville. Il neigeait encore, tard, hier 
soir, et la vélocité du vent était en­
core d’environ soixante-quinze milles 
à l’heure. Il est tombé sept pouces et 
demi de neige en moins de vingt-qua­
tre heures. Comme toujours, la venue 
de la saison hivernale a causé de 
nombreux méfaits. Une mort tragique 
et de nombreux accidents plus ou 
moins graves sont directement attri­
bués à la tempête d’hier. On remar­
que aussi le cas de trois adolescents 
qui ont vu la mort de près, dans une 
aventure survenue au cours de la 
tempête, sur le fleuve S.-Laurent, 
entre Verdun et l’Ile des Soeurs, 
aventure qui aurait pu facilement 
dégénérer en drame.

La vélocité du vent, qui semblait 
augmenter de plus en plus, au cours

de la journée d’hier, n été la cause 
de plusieurs accidents de la rue. Plu­
sieurs personnes furent transportées 
à l’hôpital, à la suite de chutes sur 
la chaussée, et plusieurs autres qui, 
poussées par le vent, tombèrent ici 
et là, sur le sol ou contre des immeu­
bles, ne reçurent que de légères bles­
sures.

La circulation fut retardée ou in­
terrompue, par instants, en plusieurs 
endroits et les pojnpiers furent aussi 
des plus actifs à cause de nombreux 
feux de cheminée, un tramway dé­
railla vers 5 h., hier après-midi, rue 
Ste-Cutherine, à l’angle de la rue 
Université. Personne ne fut blessé 
dans cet accident, et la voiture fut 
rapidement replacée sur la voie fer­
rée. A la fin de l’après-midi, Mme 
Albert Ranger, 35 ans, rue Bourassa, 
673, fut. victime d’asphyxie par le 
gaz que refoulait dans une cheminée 
probablement défectueuse, le grand 
vent. Ses enfants alertèrent des voi­
sins en la voyant s'affaisser sur le

fSnite page neuf)

Ottawa aurait adopté un 
important décret ouvrier

OTTAWA, 2. (C.P.) — U» 
décret aur la négociation collec­
tive dans lea uainea de l’Etat 
aurait été approuvé, aujourd’hui, 
par le cabinet. Cette iégialation 
eat réclamée par lea ouvriera de 
pluaieura uainea du gouverne­
ment, en particulier par lea Re- 
aearch Enterpriaea Ltd, de Toron­
to, où lea chefa du C.O.I. doivent 
convoquer une aaiemblée de 
6,000 ouvriera aamedi, ai la loi 
n'eat paa adoptée.

Le but des Alliés 
est d'essurer la 
pais,

Telle est la déclaration de 
M. Eden, en réponse aux 
questions des députés tra­

vaillistes

Pauvairs limités 
concédés par les 
Beprésentants

Le comité des voies et 
moyens rogne encore sur 
les pouvoirs de guerre de 

Roosevelt

Beus naufrages en 
un jour dans les
eaus # •

WASHINGTON. 2 (A.P.) — Lo 
projet de lui destiné à conférer an 
président des Etats-Unis des pouvoirs 
de guerre spéciaux autorisant M. 
Roosevelt à suspendre les lois d’im­
migration et les règlements de doua­
ne pour la durée de la guerre, a subi 
un nouveau rcinanicment au eomité 
des voies et moyens de la Chambre 
des Représentants, où il achève son 
stage avant de passer devant In 
Chambre elle-même, et de là nu Sé­
nat, pour confirmation.

Les modifications apportées au 
projet comportent des pouvoirs spé­
ciaux permettant nu président Roo­
sevelt de suspendre l’effet des lois 
douanières, mais non pas les lois sur 
l’immigration. Le proposeur de ta 
motion favorable, le représentant Ro­
bert Doughton, a déclare que cette 
nouvelle rédaction pourrait être en­
core remaniée mais qu’elle n’était 
que la buse des prochains débats. 
Les pouvoirs spéciaux expireraient 
d’après cette mesure, le 31 décembre, 
ou bien à la fin de In guerre, ou bien 
encore sur proposition du Congrès.

Une manoeuvre |'our renvoyer à 
l’an proeliain '«• proji t de loi a 
échouée, le eomité ayant décidé par 
13 voix contre 7 de le présenter a 
la Chambra.

Une baleinière s’échoue 
dans la baie de Narragan- 
sett; un remorqueur coule 

dans le lac Erié
CLEVELAND, 2 (A.P.) — Le re­

morqueur américain “Admirai” a 
plonge aujourd'hui dans les flots gla­
cés du lac Erié, noyant tout son 
équipage de 14 hommes. Les garde- 
côtes ont été gênés dans leur rc*cn- 
page par le mauvais temps et s’ef- 
forcent de? sauver lu barge “Clcveco" 
que louait le remorqueur sombré; 
elle est chargée de 24,000 barils 
d’huile et se rendait de Toledo à Cle­
veland.

En Atlantique, une baleinière de 
la Marine, ramenant de permission 
plusieurs marins, a chaviré dans la 
baie de Narragansett. On croit qu’au 
moins 14 et peut-être 21 matelots

(Suite page huit)

Goebbels parle encore 
d’ordre européen

BERLIN, 2. (Radio et A.P.) 
Joteph GoebbeL, chef de la pro­
pagande nazie, dan» un article 
«lu "Da» Reich", écrit que l’Eu­
rope n’a plu» le choix entre le 
capitalisme bourgeoi» et le nazis­
me, mai» entra la nastsme at le 
communisme.

Mackenzie King cite en exemple la
canadu-américaine

Le premier ministre du Canada, parlant devant les 
‘‘Pilgrims of America" dans la métropole des Etats-Unis, 
dit que les droits de l’humanité domineront le monde .

futur
NEW-YORK, 2. (C.P.) — Dans 

un discours prononcé ici ce soir, le 
très honorable M. W. L. Mackenzie 
King, premier-ministre du Canada, a 
fait entrevoir l’avènement d’un nou­
vel ordre mondial "gouverné par une 
règle de loi universelle" et basé "sur 
les droits de l'homme et non sur les 
principes du privilège ou de la situa­
tion”.

M. King a déclaré au banquet des 
"Pilgrims of America", dont il était 
l’hôte d’honneur: "L'espoir de l’ave­
nir réside dans la rccoiitmhsancc uni­
verselle de notre commune humanité”. 
Il fit le tableau du monde d'après- 
guerre, dans lequel la nationalité et 
l'industrie serviraient l'humanité et 
affirma que le monopole du pouvoir 
par aucun pays ou classe sociale n’y 
serait pas admis, déclarant: “La guer­
re nous a montré que le chemin du 
monopole, du pouvoir illimité, politi­
que ou économique, est un chemin (pii 
mène à la destruction et à la mort. 
La seule voie de la prospérité et de 
la paix est celle de l’égalité, de la 
coopération et de la fraternité hu­
maine... Si la paix et la liberté doivent 
être notre partage, il faut mettre 
enfin un terme et pour toujours a 
l'agression et à la domination d'au­
cune puissance".

M. King a déclaré que l'extension 
de la guerre n tout l’univers est une 
chose déplorable mais que cela peut 
devenir "un mal pour un bien" si cela 
fait comprendre "que les intérêts de 
l’humanité ne font qu’un et que tous 
les droits de l’humanité sont les droits 
suprêmes".

M. King s’est dit confiant en la vic­
toire "mais uniquement par un effort

suprême sur tous les fronts". Il a 
rendu hommage aux nations qui ont 
tenu et à celles (pii combattent, "car, 
dit-il, si notre continent a pu jusqu'à 
présent éviter l'invasion, c’est grâce 
à la résistance des autres nations... 
Qui peut dire si tous les droits de l'hu­
manité n'auraient pas été perdus si 
les Chinois, les Russes n’avaient pas 
résisté; qui peut dire ce que la liberté 
doit déjà aux peuples d’Europe qui 
ont résisté?"

Le premier-ministre du Canada n 
rendu un témoignage particulier aux 
Français Combattants et aux hércï- 
que» marins français de Toulon, et 
prédit que même les peuples axistes 
comprendraient un jour qu’ils devront 
la liberté aux peuples qui auront brisé 
la puissance militaire des états axis- 
tos.

M. King a aussi donné des chiffres 
sur l’effort militaire du Canada. 180,- 
000 soldats canadiens sont rendus en 
Grande Bretagne "et savent qu'ils 
peuvent d'un moment à l’autre fran­
chir la Manche". Dans l’industrie, lo 
Canada produit deux milliards et de­
mie de valeurs de guerre et livre 800 
millions de matières premières aux 
Alliées. Cet effort de guerre n'aurait 
pas été possible sans l’aide américai­
ne, surtout à l’heure critique où la 
France s’écroula et où le Canada dût 
se défaire de son matériel de guerre 
pour secourir l’Angleterre.

Le premier-ministre du Canada a 
déclaré que l’appui américain nu Ca­
nada avait engendré “un exemple pra­
tique de coopération internationale". 
Il ajouta que ceci n’est qu’un com­
mencement dans la voie de la coopé­
ration mutuelle en vue du bien-être 
de l'humanité.

Patrouilles contre 
les ’ . ‘ dans p 
Pile Guadalcanal

Chaque patrouille améri­
caine revient avec des ca­
nons et fait de nombreux 

morts à l’ennemi
WASHINGTON, 2. (A.P.) — Pour­

suivant à travers la jungle de Gua­
dalcanal, leurs opérations de nettoya­
ge, les troupes américaines ont dis­
persé plusieurs petits groupes enne­
mis, rapporte aujourd’hui le commu­
niqué de la marine américaine.

En une journée d’opérations de pa­
trouille, des soldats et des fusiliers- 
marins ont désorganisé trois postes 
ennemis, tuant 51 Japonais, s’empa-

LONDRES. 2. (C.P.) — M. An­
thony Eden, secrétaire britannique 
aux Affaires étrangères, a déclaré au­
jourd’hui que le gouvernement an­
glais participerait aux initiatives in­
ternationales dans le but d’établir la 
sécurité universelle contre Pagression, 
après la guerre.

Parlant en Chambre dés Commu­
nes, M. Eden a déclaré qqe le devoir 
impérieux des Alliés après la victoire 
serait d’établir définitivem?nt la pré­
vention des guerres futurcp, plutôt 
que de laisser "quelque gduvernement 
allemand non-nazi sc préparer de nou­
veau à courir sa chance de revanche."

L’essentiel, pour fonder la paix per­
manente, d’après M. Eden,'est l’éta­
blissement d'une organisation inter­
nationale pleinement rcprésenUtiva 
des pouvoirs pacifiques, Punité et la 
détermination de ces puissances de 
prendre des décisions positives et una­
nimes, et surtout le maintien par ces 
puissances d’une force nécessaire à 
l’application de leurs décisions.

Les quatre grandes puissances, An­
gleterre, Etats-Unis, Russie et Chine, 
ne voudront pas, dit M. Eden, impo­
ser une sorte de dictature, mais tou­
tes les autres puissances, grandes ou 
petites, désireuses d'y prendre part, 
se réjouiront de leur indépendance ga­
gnée par tant de combats et de sa­
crifices.

"Notre but, de conclure l'orateur, 
doit être de mettre en pratique la 
collaboration réalisée entre les Alliés 
durant lu guerre, durant les années 
de paix, et cela ne sera pas facile, 
parce que nous aurons à faire face 
à une réaction inévitable".

M. Eden a refusé d’admettre que 
les différences idéologiques empêche­
raient la coopération d'après-guerre 
entre 1a Russie soviétique et l’Angle­
terre, citant à cet effet le pacte d’a­
mitié anglo-soviétique conclu pour 
vingt ans.

,e discours du chef du "Foreign 
ce" anglais a été amené par un 

I débat provoqué par les députés Ira- 
j vailllsles. qui de iir.iuJ:i:t'iit a.i gouver-,

I Dement de préciser ses vues quant à i 
l'organisation pacifique d’aprcs-gu«r-
4«. • . 1

(Suite page huit)

Les Alliés repoussent une violente 
contre-attaque des forces axistes

Quoiqu’une colonne franco-américaine ait atteint la 
côte entre Gabès et Sfax, et qu’une colonne alliée 
paraisse y toucher aussi entre Tunis et Bizerte, l’ennemi 

ne donne aucun signe de retraite

L
Offii

Qwarti«r»-t«ii*raux alite» en 
Afriqwa du Nord, 2. (A.P.) —
Df» bombardier» eacerté» de 
cbaiiatare allié» ont offactuâ au­
jourd'hui laur cinquième raid en 
44 heure» »ur l'aérodrome de Tu- 
ni». 12 avion» asiates ont été 
détruite au sol.

Le* aviataur» américain» sont 
rentré» «aR» rencontrer aucun 
adversaire.

Le combat devient très violent
* V

LONDRES, 2. (A.P.) — Us ar­
mées alliées ont écrasé et refoulée 
la plus violente contre-attaque axiste 
encore tentée depuis le début de la 
campagne de Tunisie; les rapports 
du front indiquent ce soir que la 
bataille décisive pour la possession 
de Tunis et de Bizerte est déjà en­
tamée.

Les Alliés ont eu en effet à af­
fronter le plus violent encore tenté 
par l’Axe en Tunisie; ce combat eût 
lieu au nord de la jonction ferro-1 

viaire de Tébourba, et à moins de 
35 milles de Bizerte. Les Allemands 
"ont subi de lourdes pertes", disent 
les Allié».

Les chasseurs alliés ont démoli un 
certain nombre de chars dans le sec­
teur de Djedeida, près de Tunis. 
On signale aussi de durs combats 
aux environs de Mateur, 12 milles 
au sud-ouest de Bizerte. La colonne 
alliée poursuit fcu progression jus­
qu’à la côte, pour isoler totalement 
la base navale de la capitale tuni­
sienne. Les escadrilles alliées main­
tiennent continuellement leurs as­
sauts sur les aérodromes de Tunis 
et Bizerte.

dan» le tecteur de Djedeida, à 15 
mille» au nord-ouest de Tunis. 
L'ennemi y * concentré le gros 
de •et force».

Des troupe» française» ont 
enlevé d’assaut la banlieue da 
Pont du Fahs, tandis que des pa­
rachutiste» anglais s'emparaient 
d’un autre aérodrome de Diser­
te, contraignant l’ennemi à aa 
fier de plus en plus aux aero­
dromes italien», de l’autre côté 
de la mer.
*
Des bombardiers légers et des ap­

pareils de chasse opèrent aussi en 
soutien des éléments avancés; sept 
avions ennemis ont été détruits; les 
Alliés n’ont perdu que cinq appa­
reils.

Le communiqué d’Afrique indique 
qu’avant peu l'escadre britannique 
va agir dans lu bataille de Tunisie, 
car on rapporte déjà que "la marine 
anglaise couvre l’avance de noa 
forces". (Les canons de marine sont 
des engins de tir extrêmement puis­
sants permettant de lancer de la 
haute mer des projectiles à plusieurs 
milles dans les terres.)

Les journaux anglais publient une 
nouvelle non confirmée attribuée à 
Radio-Maroc, portant que la colonne 
alliée qui progresse vers la mer a 
déjà atteint son objectif, et que 
l’isolement de Bizerte et de Tuni» 
en deux sièges distincts est déjà fait 
accompli.

Le communiqué précise quo les 
forteresses volantes américaines ont 
pratiquement détruit en entier l’aé- 
rodrôme d'Aouina, près de Tunis. 

Radio-Berlin admet que "les an-

(Suite page huit)

Laval est à Berlin 
eur „ ' un 

nuuveau
Les Allemands en veulent 
tant à l’amiral pro-allié 
Darlan qu’ils attaquent 

son père
BERNE, 2. (A.P.) — Pierre Laval 

est arrivé à Berlin pour discuter avec 
les autorités allemandes de In forma­
tion d’un nouveau gouvernement en 
France occupée. La nouvelle vient de 
Milan, Italie, par ia Suisse.

Laval a déjà annoncé la formation 
d’une “phalange africaine volontaire" 
composée de Français qui combat­
traient avec les Axistes en Tunisie 
contre les années alliées, française,

(Suite page huit)
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la voix du Canada à New-York
Au moment où la victoire commence à 

poindre sur tous les fronts du globe, les Ca­
nadiens ont la bonne fortune d’être guidés 
■par un homme d’Etat dont l’esprit ent resté 
ouvert à tous les courants du siècle. C’est 
l’essence même du libéralisme politique.

Ainsi qu’il l’avait déjà fait à Toronto le 9 
octobre dernier, M. Mackenzie King, parlant 
hier soir au grand diner annuel du Pilgrims 
Club à New-York, a ébauché à grands traits 
pour l’après-guerre l’image d’une société in­
ternationale où les monopoles n*exerceront 
plus leur empire, tant à l’intérieur des nations 
qu’au dehors.

"La guerre nous a révélé”, dit M. King, 
"que le règne du monopole ou du pouvoir sans 
frein, que cela soit économique ou politique, 
nous conduit à la destruction et à la mort. La 
seule voie qui conduise à la paix et à la pros­
périté est celle qui passe par l’égalité, la col­
laboration et la fraternité humaine. Si nous 
voulons la paix et la liberté, il faut en finir 
une fois pour toutes avec l’agression et la do­
mination d’une puissance, quelle qu’elle soit”.

M. King a exalté le rôle qu’a tenu le Canada 
aux côtés de l’Angleterre aux jours les plus 
sombres de la guerre. Mais si nous avons pu 
faire cela, c’est en partie parce que nous pou­
vions compter "sur le bras puissant d’un bon 
voisin”, a-t-il ajouté. C’était un remercie­
ment discret à nos excellents amis améri­
cains, qui aujourd’hui sont devenus à leur 
tour l’espoir des Nations Unies dans une vic­
toire qui donnera à toutes un monde meilleur.

M. King n’a pas oublié les autres peuples 
combattants qui sont tombés pour nous — en 
attendant le jour où ils se relèveront avec 
nous: Chinois, Russes, Tchèques, Polonais, 
Norvégiens, Hollandais, Belges, Yougoslaves 
et Grecs, sans passer les Français, à qui M.- 
King a voulu rendre un hommage particulier 
pour le sacrifice héroïque de l’escadre de 
Toulon.

M. Mackenzie King a fait entendre à New 
York la voix d’un Canadien qui a conscience 
de la grandeur du rôle de son pays dans la 
grande guerre de la libération des peuples.

les candidats à la mairie
Quatre candidats à la mairie sont sur les 

rangs depuis hier. Il convient pour l’électeur 
de Montréal de faire son choix et d’appuyer 
celui qui leur offre les garanties les plus sé­
rieuses de saine administration.

"La Cité de Montréal est une corporation 
—votre corporation,” nous dit un bulletin du 
Comité des citoyens de Montréal, en date 
du 26 novembre. "Elle existe pour vous don­
ner des services publics. L’argent qui s’em­
ploie dans ce but est prélevé au moyen de 
taxes. Certaines de ces taxes sont payées 
directement, d’autres indirectement. Vous 
les payez toutes, chaque ccntin. Si vous n’a­
vez aucun intérêt dans les taxes que vous 
payez, si vous n’avez pas à coeur le bien-être 
de votre cité, il n’y a plus rien à dire. Par 
ailleurs, si c’est le contraire qui est la vérité, 
alors faites en sorte que les représentants 
que vous élisez soient en tout dignes de vo­
tre district”.

Nous faisons nôtres ces recommandations.
Des quatre candidats, MM. Adhémar Ray- 

nault et Hector Dupuis sont les seuls à possé­
der une expérience consommée de la chose 
municipale. Il se peut que la lutte se fasse 
surtout entre eux.

M. Raynault s’est détaché depuis longtemps 
et à son immense avantage des affiliations 
politiques qui lui furent si préjudiciables au 
début de sa carrière de maire. Il a donné 
depuis des preuves d’excellente gestion. Il a 
figuré avec avantage dans toutes les manifes­
tations où il convenait de représenter la mé­
tropole du Canada.

M. Hector Dupuis a longtemps représenté 
le quartier Papineau sous l’ancienne adminis­
tration. Il a aussi connu des avatars politi­
ques qui lui ont tantôt nui, tantôt réussi.

M. Joseph Benoit n’est pas un nouveau 
venu dans les luttes municipales. Les deux 
années qu’il vient de passer à l’hôtel de ville 
lui seront d’un grand secours dans son appel 
à l’électorat.

Reste M. Raoul Férillard. Il entreprend 
cette année sa deuxième campagne électo­
rale avec In même flair qui le servait autre­
fois lorsque les candidats à la mairie ou aux 
élections provinciales ou fédérales faisaient * 
appel à ses talents oratoires.

Les citoyens de Montréal auront donc du 
discernement a exercer pour choisir, le 14 j 
dooembriti antre m quatre candidats. 1

Gagner là guerre et la paix
La formation d'un Conseil impérial fran­

çais en Afrique du Nord, sous la présidence 
de l’amiral Darlan, est fait extrêmement 
troublant pour la cause des Nations Unies 
et dont les répercussions ne manqueront pas 
d’être profondes. Cette nouvelle constitution 
politique qui se substitue à Vichy dont les ca­
dres ont été brisés autant par le mépris po- 
pu'aire que par l’ampleur des événements 
qui les ont débordés, ces derniers temps, se 
dresse contre le Comité national des Français 
Combattants de Londres.

La mésentente entre les deux risque de 
compromettre cette résurrection de la France 
dont certains ont commencé de parler en com­
mentant le sabordage de la flotte française 
vendredi dernier. Elle apporte au sein des 
Nations Unies des éléments de discorde et 
de revendications inopportunes. Elle faci­
lite la voie aux intrigues, au chantage, à 
l’indiscipline et à l’injustice. Cela menace 
de présenter le spectacle le plus attristant 
pour tous ceux qui sont fiers de leur sang 
français, et de brouiller par des controverses 
à longueur de journée, la solidarité d’action 
de tous ceux qui luttent contre l’Axe.

Ce n’est pas la première fois que nous som­
mes en présence d’un conflit d’intérêts au 
sein même des Nations Unies dans cette guer­
re. Le vague des buts de guerre, les querelles 
sourdes entre pays livrant le même combat, 
les idéologies diverses qui nous animent, tout 
cela a jeté pour un temps la confusion dans 
les esprits. Mais toujours une intervention 
avait lieu pour faire taire les plus intransi­
geants ou tout au moins pour les persuader 
d’attendre que nous ayons gagné cette guerre, 
et c’est d’abord ce qui importe. Pareille in­
tervention est souhaitable aujourd’hui dans le 
cas de la France déchirée. Notre espoir gran­
dit en apprenant que le général de Gaulle 
projette un voyage à Washington. Il n’en 
peut sortir que du réconfort pour tous ceux 
qu’une pareille situation alarme.

Le cas Darjan serait-il autre chose qu’une 
mission Rudolph Hess qui aurait cette fois 
réussi ?

Il ne faut ims donner raison à von Brau- 
chitsch dont le président Bénès rapportait 
l’an dernier, ce mot significatif : "Nos enne­
mis gagneront probablement la guerre, mais 
leurs dissensions étant trop fortes, ils per­
dront la paix”.

Même si l’authenticité dé ce propos ne peut 
être garantie par le grand personnage qui 
nous le transmet, soyons assurés que l’Alle­
magne guette toutes ces occasions favorables 
pour nous diviser et éparpiller nos forces.

. • i Pour devenir officier 'i

A son dernier voyage au Canada, le lieu­
tenant-général A. G. L. McNaughton, com­
mandant en chef de l’armée canadienne 
outre-mer, déclara, lors d’une.visite qu’il fit 
à Sorel, que. les troupes canadiennes-françai­
ses constituent dans ses effectifs les éléments 
sur lesquels il fonde le plus d’espoir pour les 
futures opérations contre l’infantrie ennemie.

Ces paroles, flatteuses n’auraient pas été 
méritées si nos hommes n’avaient pas eu au 
Canada et en Angleterre des cadres excel­
lents. La formation de ces cadres n’a pas 
laissé à désirer. A (la suite d’un retentissant 
discours d’EijheSt Lapointe, prononcé à Qué­
bec en septembre 1941, le centre d’entraine­
ment des- officiers de l’Armée active cana­
dienne à BroçRvilIe fut largement ouvert à 
tout jeunef Canadien français désireux d’en­
trer dans la carrière militaire : On y comp­
tait autrefois.une petite proportion de ca­
dets. C’est par-centaines que,les aspirants- 
officiers y affluent aujourd’hui, et s’adap­
tent très rapidement aux méthodes de la 
guerre moderne. Ils y disposent d’un maté­
riel de premier choix. La proportion de 
ceux qui en partent avec leur brevet de sous- 
lieutenant est . très élevée.

Il convient donc d’accueillir comme une bon­
ne nouvelle le communiqué des relations exté­
rieures de l’Armée qui nous annonce l’exten­
sion de la limite d’âge pour les candidats 
éligibles, qui était auparavant de 30 ans et 
qtïi est maintenant portée à 35 ans. Le nom­
bre de ces cadets sera plus fort, et plus forts 
seront les groupes de renforts pour nos ré­
giments.

Les cadets sont d’abord envoyés pour deux 
mois à l’école militaire de Saint-Jérôme où ils 
se qualifient ensuite pour Brockvillc, dont le 
séjour est de trois mois. Ils n’ont ensuite 
qu’à choisir le centre d’instruction militaire 
avancée, selon la branche ou le service de 
l’Armée dans lesquels ils désirent servir, pour 
obtenir leurs qualifications définitives com­
me lieutenant.

Ces camps sont devenus, du jour au lende­
main, pour tout jeune Canadien français rai­
sonnablement instruit, une splendide école de 
virilité et de patriotisme. Nos jeunes gens 
en sortent sains de corps et d’esprit, endurcis 
à la lutte, la plupart spécialisés dans divers 
métiers qui leur seront utiles après une guer­
re au cours de laquelle ils auront servi di­
gnement leur pays. Il y a là pour eux une 
occasion qu’ils regretteraient de laisser se
perdre.

Petite suite
Une perilLe ii'-'HjlYe <li •-'oununii'l' <1le l’a ••is.

déconfit- ii( •vaut le- eoiifi? '•rie- vide.-, c 1 de vi b:r
Ic.s le eaux de pilules lie- pharmacien-. T< ni les le-
pilules sont bonnes pourvu qu'elles offrent au goût
liiio saveur agréable.

Pctilu cl sundcft misères <Ju la faim allemande.

Autour et alentour
Pourquoi Hibibourg?

Les protestations que d’éminentes personnalités 
font entendre au secrétaire américain de la Guerre 
contre la levée d’un régiment autrichien confié à 
l’archiduc Othon, ont certes leur raison d’être. Le 
prétendant au trône d'Autriche-Hongrie, tout sym­
pathique qu’il paraisse, n’a pas acquis aux yeux 
des démocraties occidentales les mêmes états de 
service que les vaillants pionniers de la République 
tchécoslovaque qui constituent nos plus puissants 
alliés de l’Europe centrale.

Les ambitions d’Othon sont de nature à nuire à 
la cause tchèque et à démoraliser l’admirable résis­
tance serbe aux mains du général Mikhaîlovitch. Les 
autres nationalités, autrefois asservies par Vienne, 
ont aussi raison de s’alarmer. L’avis de M. Edouard 
Bcnès, que nous avons trop ignoré à Munich, et des 
représentants attitrés de ceux que les Habsbourg 
avaient opprimés, devrait être prépondérant.

• * *

Piuvrt» miréchmx
Le régime de Vichy avait fait appel, pour son ad­

ministration toute précaire, à un si grand nombre 
d’amiraux apparemment tous fidèles, qu.’il s’était 
constitué par dérision, dans la presse clandestine, 
une sorte de société protectrice des amiraux sur le 
modèle bien connu de la Société protectrice des ani­
maux.

Il faudrait maintenant fonder, sur le plan inter­
national, une société du meme genre, non plus pour 
les amiraux, niais ..en faveur des maréchaux.

Le maréchal Pétain est virtuellement prisonnier 
des Allemands en France. On rapportait hier que 
le maréchal Pietro Badoglio vient d'être arrêté par 
les sbires de Mussolini. Feu le maréchal Italo Bal- 
bo, dont le souvenir est resté vivace à Montréal, a 
perdu la vie dans des circonstances mystérieuses 
au début de l’entrée de l’Italie dans cette guerre. 
Le pompeux maréchal Rodolpho Graziani, duc de 
Neghelli, est en complet discrédit depuis la mise en 
pièces de son corps d’armée en Libye par le général 
Wavell, dans la première offensive britannique de 
l’hiver 1040-1941. D’ailleurs, son duché de Neghelli, 
taillé dans une province éthiopienne, a été entière­
ment repris aux Italiens et ne lui rapporte plus au­
cun revenu.

Le maréchal von Reichcnau est mort d’apoplexie 
au moment psychologique où Hitler ne demandait 
qu'à se défaire de lui. Le maréchal von Rundstedt 
tente de racheter en France les faveurs qu’il a per­
dues sur le front russe. Le coup de Toulon pourrait 
bien lui être fatal. Quant au petit maréchal Rom­
mel, sa ligne de vie, danns la paume de la main qu’il 
lève toujours en présence du Führer, s'infléchit de 
façon inquiétante de ce temps-ci. Et le maréchal ba­
ron Mannerheim de Finlande constate que ses chan­
ces de victoire ou meme d'une paix honorable dimi­
nuent de jour en jour.

Sceptiques et convaincus
par Madame d« MYSORE

Depuis plusieurs miniers d’années qu’existent les 
sciences de la découverte de l’avenir et du caractère 
les hommes les plus importants de tous les siècles 
et de tous les continents ont demandé aux devine­
resses et aux pythonissea de soulever pour eux le 
voile qui cache le futur.

Mais il ÿ a toujours eu, également, des hommes 
qui ne voulaient, comme Saint Thomas, admettre que 
ce que leur propre raison concevait, ce que leurs 
yeux voyaient et ce que leurs mains touchaient.

Parmi ceux-ci, et il fallait s’y attendre, se trou­
vait celui qui succéda à Voltaire dans le titre de 
“Prince des Sceptiques”, décerné par l’opinion pu­
blique. J’ai nommé Anatole France.

Néanmoins, un jour, à force d’insistance, Madame 
de Caillavet, la douce Egéric du maître, le décida 
à aller consulter une voyante, qui, disait-elle, sa­
vait tout et devinait tout.

Anatole France consentit aux prières de sa gran­
de amie, à condition que celle-ci s’engageât à ne 
pas prévenir la devineresse et à le laisser se rendre 
seul au rendez-vous qu’il prendrait avec elle.

Le soir du grand jour, Madame de Caillavet se 
précipita aux nouvelles : “Comment cela s'est-il 
passé ?’’ — s’écria-t-elle.

“Très simplement”, répondt Anatole France, “J’ai 
gravi péniblement les 5 étages qui menaient à l’ap­
partement de cette savante dame; j’ai frappé à ta 
porte — une voix m’a répondu par ces mots : “Qui 
est la ?”

“Et alors” s’écria Madame de Caillavet impa­
tiente :

“Alors”, conclut Anatole France, “je suis rc- 
descendu sans entrer; pourquoi consulter sur l’ave­
nir une femme dont Ja science n’allait même pas 
jusqu’à deviner dans le présent le nom de qui 
frappait à sa porte.”

Plus heureuse que l’ami de Madame de Caillavet, 
fut une voyante guérisseuse ^ la fin du siècle der­
nier que le syndicat des médecins poursuivait de­
vant le tribunal correctonnel de Paris, parce qu’elle 
s’était permis de soigner des malades, et pire en­
core, de les guérir.

Le president du tribunal, très hostile, l'accablait 
de sarcasmes et lui dit finalement “Puisque voua 
connaissez si ben l’avenir, pouvez-vous nous indiquer 
quelle condamnation le tribunal va vous infliger?”

“Très facilement”, répondit du tac au tac la mal­
heureuse voyante, “Je vais être certainement ac­
quittée!”

“Vraiment,” reprit le président, “et puis-je vous 
demander d’où vous vient cette certitude?”

"C’est que,” reprit la guérisseuse, “Il n’y a pas 
en France un magistrat qui commettrait l’inélégan­
ce et l’incorrection de condamner une femme, après 
avoir plaisanté avec elle et s’en être moqué publi­
quement.”

Si ce n’était pas l’opinion du président, c’était 
celle de ses deux assesseurs, qui n’a'maient pas 
voir tourner la Justice en risée, et l’habile inculpée 
fut effectivement acquittée.

Ne condamnons pas les sceptiques; plaignons-lesî 
Us se privent de deux des grandes joies do ce 
monde: la confiance et l’espoir.
(La Victoire)

la complice
,,Grin{|oirc', salua le départ de Brossolette et de 

Vallin pour Londres par les grincements de dents 
une. l'on devine. A’c pouvant rien contre, deux évadés 
la feuille immonde s’rn prend à ceux, qui facilitèrent 
leur départ; elle s’étonne de l’aisance avec Impiclle 
on quitte, la France, — ce qui fera sourire ceux qui 
vécurent une telle escapade. — et demande un châ­
timent pour les "complices".

Les complices ! Mais toute la France est com­
plice.

"Gringoire” soit-il que trois Canadiens qui avaient 
participé à l'affaire, de Dieppe et n’avaicut fuis pu 
récmharquer sont arrivés en territoire anglais trois 

i semaines pins tard parer qu’ils avaient simplement 
Ira pu-’ a la premiere ferme renne dims h s environs 
de f)ic)ipr { Sait-il qu’à travers tonte la Franei, 

i (li Sard au Midi, an réseau de "rawpliers’’ s’était 
spontanément noue pour 1rs hnliillcr, le» uoiirru, 
les faire, vogoger, 1rs faire franchir la ligne de dé­
marcation. et (ear procurer jntpiers et alibis f 
(La Marseillaise)

l'Algérie historique
Les relations de la France avec l’Algérie remon­

tent à 1478, alors que des Marseillais vinrent pêcher 
le corail sur les côtes de ce pays. Plus tard au 
XVIe siècle, le dey, voulant contrecarrer les projets 
des Espagnols, rechercha une alliance avec les 
Français. Dès lors, des relations diplomatiques 
s’établirent et le Marseillais Bartholle fut nommé, 
le 15 septembre 1604, ministre de France en Algérie.

Cependant ces relations ne furent pas toujours de 
tout repos: Henri IV et Richelieu eurent de nom­
breux démêlés avec l’Odjak (Corps des janissaires). 
Par contre, Louis XIV voulut punir les Algériens de 
leurs rapines et les obligea à signer un traité à Ver­
sailles en 1690. Malgré ce traité, les pillages, les 
enlèvements et les cruautés se renouvelèrent tout au 
cours du XVIIIe siècle,

Lorsque Napoléon débarqua en Egypte, le sultan 
excita ia haine dé ses sujets contre les chrétiens. 
Et malgré les traités qui furent signés en 1800 et 
1801, le dey profita de la défaite des Français 
pour vendre aux Anglais les concessions françaises 
sur les côtes d’Afrique. Le dey les remit par la 
suite à la France en 1817..

Ce qui précipita cependant les événements qui 
amenèrent la prise d’Alger en 1830 remonte à l’an­
née 1793, alors qu’une maison algérienne contrac­
ta une dette au nom du gouvernement français. 
Le règlement ayant été différé, le dey Hussein- 
pacha s’en trouva fort irrité. Aussi, lorsque le con­
sul général de France, M. Deval, se présenta au 
printemps de 1827 chez le dey, pour lo saluer et 
en même temps lui présenter une réclamation de 

‘son gouvernement, Hussein-pacha se fâcha de la 
réclamation et demanda son argent. Il s’ensuivit 
une discussion entre les deux hommes et le dey, 
s’oubliant, frappa Deval au visage d’un coup de 
chasse-mouche en plumes de paon.

Cette insulte eut des répercussions considérables. 
Les satisfactions demandées ayant été rejetées par 
le dey, des ordres furent expédiés le 9 février 1830 
pour armer immédiatement 104 bâtiments qui fu­
rent placés sous le commandement du vice-amiral 
Duperré. D’autre part, le général de Bourmont fut 
nommé commandant-en-chef des troupes expédi­
tionnaires.

La flotte jeta l’ancre sur la plage de Sidi-Ferruch 
le 13 mai 1830, sans avoir rencontré de résistance 
sérieuse. L’armée entière s’empara le 19 mai, du 
camp de Staouëli, défendu par 30,000 hommes, et 
le 3 juillet prit le fort de l’Empereur. Le lende­
main le drapeau français flottait sur la Kaskah.

Après la prise d’Alger, qui était la capitale de la 
régence barbaresque, le gouvernement de la mé­
tropole resta sur la réserve et sembla manquer de 
confiance dans l’avenir de la colonie. Cependant 
le dey d’Oran reconnut la souveraineté de la France 
immédiatement après la chute d’Alger. De son côté 
le maréchal Clauzel soumit le beylik de Titery dès 
1830.

Mais d’autre part, les populations rurales, déli­
vrées du joug des Turcs, s’abandonnèrent au sen­
timent national qui fut habilement exploité contre 
la France par Abd-el-Kadcr. La première fois qu’il 
s’essaya contre les Français, il fut défait par le gé­
néral Desmichels. Malheureusement, sous l’admi­
nistration du comte Drouet d’Erlon, le premier gou­
verneur général de l’Algérie, Abd-el-Kadcr fit es­
suyer aux Français le désastre de la Macta (1835).

Le maréchal Clauzel revint alors à la tête de la 
colonie et vengea la France en s'emparant de Mas- 
tara, )a capitale de l’émir. Buguaud, qui remplaça 
Clauzel, vainquit Abd-el-Kader sur les bords de la 
Sikkah et négocia avec lui le truité de la Tafna. Ce 
traité reconnaissait la souveraineté de l’émir sur les 
provinces d’Oran, de Titery et d’Alger à l’excep­
tion de quelques villes, et consacrait la souverai­
neté de la France.

Le général Damrémont reprit par la suite le pro­
jet do Clauzel et prépara une expédition contre 
Constantine. H devait malheureusement périr la 
veille de l’attaque qui amena la chute de la ville.

Lorsque le duc d’Orléans entreprit l'expédition 
des Portes-de-fer, Abd-d-Kader en profita pour 
rompre le traité de la Tafna et entreprit une guer­
re sainte qui eut pour résultat de saccager le ter­
ritoire occupé par les Français. Aussi, en 1838, 
le général Valée fit occuper Blida et Coléa ainsi 
que Djidjelli et Sétif. Malgré ces succès, qui furent 
suivis de l’occupation de Cherchell, de Médéa et 
de Miliana et la prise du col de Moujouïa, la secu­
rité de la conquête était toujours compromise par 
le constant danger que présentait Abd-cl-Kader. 
Cependant le général Bugcaud, de nouveau gou­
verneur en 1841, réussit à peu près à pacifier la 
colonie. Pour cela, il s’employa à détruire, en 1842, 
les places d'armes de l’émir et à recapturcr sa ca­
pitale Mascara. De son côte, le duc d’Aumale enle­
va en 1843 la Smala.

Avec tant de succès, la paix paraissait rétablie, 
quand, en 1845, l’émir profitant de l'agitation créée 
en Algérie par un prophète du nom de Bou Maza 
(l’homme à la chèvre) recommença la lutte et sou­
leva les tribus. Bugcaud, rappelé de France, força 
Abd-el-Kader à sc réfugier au Maroc. L’émir 
voyant tout espoir perdu sc rendit enfin le 31 
décembre 1817 au duc d'Aumale.

A partir de cette époque, l’Algérie ne fut plus 
que le théâtre d’opérations secondaires jusqu’à ce 
que le général Randon obtint la soumission com­
plète de la grande Kabylic en 1859.

H y eut encore quelques soulèvements partiels. 
Le plus important est celui de 1871, qui embrasa 
la Kabylie et se fit ressentir jusqu'aux environs 
d’Alger. Cette insurrection fut réprimée avec pei­
ne, vu l'insuffisance des effectifs français. Mais 
cette époque marque définitivement ]a conquête de 
l’Algérie. La paix française a pu dès lors régner 
et a rendu possible la colonisation de ce beau pays.

On peut cependant signaler encore quelques at­
tentats: entre autres celui de la confrérie des Ouled 
Sidi Cheik, qui débuta par l’assassinat du colonel 
Beauprêtre et ne prit fin qu’en 1883. D'autre part, 
la mission Flatters fut massacrée en 1881, alors 
qu'elle se rendait au pays des Touareg et des 
Chaamba. Enfin le dernier événement regrettable 
est l’assassinat du Père de FoucauW en 1916 et qui 
est le résultat du contrecoup des événements subis 
par le Sahara. Mais avec la politique pacificatrice 
de Lyautcy et l’expérience du général Laperrinc, 
la paix n’a plus été troublé depuis.

Après ce trop bref aperçu de la lente mais sûre 
conquête de l’Algérie, une leçon se tire aisément. 
Apres avoir combattu férocement l’hégémonie do 
la France, les Algériens sont devenus des Français 
jusqu’aux moelles, de véritables Françai* “sans la 
moindre arrière-pensée séparatiste”.

Leur exemple peut servir, car lorsque la France 
a eu lic.-nin d’eux en '1 I et en '39, tous ses brave» 
cnfnnl.s ont répondu vaiilumimnt à l'appel de la 
patrie et ont. fourni un bel exemple de courage et 
d'attachement dans la paix comme dans le danger.

Emile COLAS.

XOS ALLIES RUSSES

Ils ont l’âge de la Révolution
par ILYA EHRENBOURG

Un quart de siècle s'est écoulé depuis le jour de 
la Révolution rusae. Pour lu vie humaine c'est un 
grand délai. Les ouvriers de Pétrograd qui ont ou­
vert une nouvelle page d’histoire ont eu le temps 
de blanchir. Au front combattent ceux qui ont lo 
même âge que la Révolution. Mais pour l’Histoiro 
un quart de siècle c’est une heure. Une civilisation 
dépose lentement. Des siècles séparent Praxitèle 
des blocs de pierre aux images à peine ébauchées 
et les fresques de Raphaël des inscriptions malha­
biles qu’on trouve dans les Catacombes romoines. 
Le fleuve du temps gronde aujourd'hui comme un 
torrent. Le jour viendra où il reflétera les images 
classiques sur sa face lisse. Nous ne les voyons pas. 
Mais nous pouvons, dès à présent considérer cer­
tains traits de la Révolution d’Octobre avec les 
yeux de la postérité. Nous pouvons déclarer dès à 
présent ce que l’Histoire à l’avenir soulignera: La 
Révolution sauva la Russie du péril.

En 1917 la Russie sc trouvait saignée à blanc. 
L’ignorance et la malhonnêteté des dirigeants 
avaient conduit le peuple au désespoir, La désin­
tégration du grand organisme commençait, la cir­
culation du sang était entravée. La Révolution in­
suffla la foi en la Russie. Le sang reflua au coeur.
Le peuple parvint à repousser les tentatives de l’en­
nemi qui cherchait à démembrer l’Etat. Affamés, 
dévêtus, les soldats de la République remportaient 
des victoires. Cela saute aux yeux du monde; si un 
quart de siècle auparavant la Révolution n’était 
pas sortie victorieuse, une grande, une indépendan­
te Russie n’existerait pas,—elle aurait été dépecée.

C’est au feu des épreuves que la force de l’hom­
me et de l'Etat se trouve vérifiée. Les Géorgiens, 
les Arméniens combattent aujourd’hui pour Lenin­
grad tandis que dans la montagneuse Ossetic les 
Ukrainiens défendent le Caucase. Rappelons quo 
sous les coups de Broussilov l’Empire des Habs­
bourg se disloqua. L’été dernier Hitler comptait 
que la Russie sc disloquerait sous la pesée des di­
visions motorisées allemandes. Mais l’union, l'ami­
tié des peuples de la Russie sc resserra encore plus 
étroitement.

Octobre 1917 fit ses preuves en Octobre 1942.
Le seul mot “Stalingrad” est répété aujourd’hui 
par les hommes des cinq pai*ties du monde à Paris, 
et à Chicago. La vaillance inouïe des défenseurs de 
cette ville dépasse tout ce que connaît l’Histoiro 
militaire. Elle rappelle au monde l’événement d’il 
y a 25 ans. Ce n’est pas le matériel de guerre ni la 
stratégie qui défend Stalingrad, mais les hommes 
qui ont grandi dans la société soviétique.

Ainsi la Révolution d’Octohrc sauva la Russie 
une deuxième fois. S’il n’y avait pas ou de Révolu­
tion il n'y aurait pas eu de défenseurs de Stalin­
grad, il n’y aurait pas eu d’ouvriers capables d’ins­
taller en une semaine une usine daps un terrain 
vague, il n’y aurait pas eu des Ouzbèks qui com­
battent avec intrépidité a Ukjev, il n’y aurait pas 
eu d'armée rouge qui fait l’admiration du monde 
entier. . ,

Les félicitations nous arrivent des pays amis 
avec la haute appréciation de l’armée et de l'Etat 
qui seuls repoussent depuis seize mois l’attaque de 
l’Allemagne et de ses vassaux. Pour le 25cmc an­
niversaire de la Révolution russe nous avons reçu 
un éditorial du journal hitlérien “Das Schwartze 
Korp” du 29 Octobre. L’article est rempli de ju­
rons. Son niveau est le niveau de l’Allemagne ac­
tuelle.

L’auteur de l’article traite naturellement les Rus­
ses de “Untermensch” et de “viles créatures”. Né­
anmoins il lui faut expliquer à ses lecteurs alle­
mands le miracle de Stalingrad et il déclare: "Per­
sonne n’aurait supposé que de tels êtres soient ca­
pables de pareils exploits.” La fureur des Alle­
mands est compréhensible. Mais comment ne pas 
souligner que mémo les crétins de l’Allemagne ac­
tuelle soient stupéfaits par la force d’âme de l’Ar­
mée Rouge?

Certes le soldat russe fut toujours un vaillant 
soldat. Mais le courage est une qualité personnelle, 
individuelle. La vaillance est liée à l’éducation, nu 
monde intime de l’idéologie. En un quart de siècle 
nous avons créé une société que chaque citoyen est 
prêt à défendre jusqu’à la dernière goutte de son 
sang, nous avons éduqué des hommes prêts à sacri- . 
fier leur vie non pas seulement du haut de lu tri­
bune, mais aussi sur le champ de bataille.

La Révolution d’Octobre proclama la paix et la 
fraternité des peuples. Mais l’amour de la paix 
n'est pus la faiblesse. Lorsqu’en Europe apparut ce 
mal dénommé fascisme, lorsque ce mal s'allia aux 
traditions de brigandage et mit à son service lu 
technique moderne de l’Allemagne, la Russie, fi­
dèle à sa mission historique, se déclara nettement 
contre ce mal. Les nombreux démocrates de l’Oc­
cident pensaient alors que c’était par intransigean­
ce idéologique. C'était seulement le désir de dé­
fendre notre indépendance et la paix de l’Europe. 
Alors que d’autres espéraient encore s’en tirer par 
des concessions, la Russie tendait ia main nu loin­
tain peuple espagnol. Tout le momie sait que Azu- 
na était idéologiquement plus proche des radicaux 
français que des communistes russes. Nous ne dé­
fendions pas la position de la République espa­
gnole, mais le droit des Espagnols à la vie indé­
pendante, soustraite à la domination de l’Allcma- 
g’ne.

Notre fête est endeuillée. Les Allemands sont 
chez nous. Los canons allemands déchiquettent les 
ruines de l’héroïque Stalingrad. Les Allemand? 
tentent d’avancer au Caucase. Nous ne ménageons 
pas nos sacrifices. Nous défendons notre territoire 
et notre indépendance. Combattant pour leur liber­
té, ceux qui sont du même âge que la Révolution 
d’Octobre apportent à l'Europe asservie par le; 
Allemands, la Liberté.
(La Marseillaise) _____________  ___

Les livres
(Notes des édtteurai

VOTRE TESTAMENT ET VOTRE SUCCESSION, 
par Ma da la Brucra Fortier, N.P., un volume. 
Bernard Valiquette, éditeur, 1564 rua Saint- 
Denis.
A peine sorti des presses, il y a quelques mois lo 

premier millier d'exemplaires de Votre tellement et 
votre eucceaeion s’est enlevé rapidement et le deux­
ième mille qui vient d’être mis en librairie est déjà 
fort entamé. Ce livre est non seulement utile au:: 
avocats, aux notaires, aux sociétés de fiducie, mais 
au public en général, tant tout ce qu’il faut savoir 
en la matière est condensé et résumé d’une façon 
à la fois complète et limpide.

Ceux qui désirent se procurer ce travail d une 
grande valeur feraient bien de sc hâter, avant que 
l'ouvrage ne soit complètement épuisé.

LE MAL, par François Mauriac, un volume, Ber­
nard Valiquette, éditeur, 1564 rue Saint-Denis.
M. François Mauriac étant l'un dos maîtres de 

la littérature contemporaine, on saura gré aux Edi­
tions Bernard Valiquette d'avoir eu l’heureuse idée 
de rééditer l’un des chefs-d'oeuvre de cet écrivain si 
goûté, ù la foi si ardente et dont toute l’oeuvre 
s’inspire d’un sentiment intensément chrétien.

L« mal est un roman psychologique; c’est en ré­
sumé l’histoire de deux jeunes élèves duns le même 
milieu, mais qui s’engagent dans des sentiers diffe­
rents. Le sort, veut que lui, dont les principes sont 
profondément religieux, rencontre par hasard la 
femme qu’il connut jadis. Ils s’éprennent l'uti do 
l’autre et cette alliance donne lieu, on le pense bien, 
a des situations que l’autour analyse avec l’art qu’on 
lui connaît. Le lecteur dévorera littéralement ces 
pages afin d’en connaître le dénouement aussi 
émouvant qu’imprévu.

L’obscurcissement
î.cs autorités occupantes de Mulhouse ont me­

nacé les habitants de In ville de les priver d'élec­
tricité si lc> ordres concorniint l'obscurcissement 
des lumières ne sont pas rigoureusement observés 
h l'avenir.

Si les lumières sont visibles durant une alerte, 
les “coupables” seront punis do prison et, de plus, 
prives d’clectricitc pendant une période prolongée.
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Que se passe-t-il ?

LE JOURNAL DU MATIN
est le premier à vous le dire

L'OPINION 
BRITANNIQUE
—WJ—
L’opinion du Times de Lpndtet $ur 

U situation internationale, tranimise 
au joui 1$ jour au Canada par ferrée 
opéeial exclusif.

(Copyricht, 1911, by Southam Co.)

LONDRES, 2. — L’offensive russe 
continue efficacement sur les fronts de 
Stalingrad et de Rzhcv. Les divisions na­
zies encerclées entre le Don et la Volga 
ont moins d'espoir 'que jamais de rece­
voir du secours. Les troupes rouges des­
cendent les avions de transport ennemis.

Autour de Stalingrad, les forces bol­
cheviques ont avancé de six milles enco­
re dans les défenses allemandes. Le sys­
tème défensif allemand est complique et 
les assaillants sont forcés de se frayer un 
chemin au milieu des tranchées, de 
champs minés et d’obstacles anti-tanks.

Un second noeud a été passe autour 
des nazis encerclés, mande le correspon­
dant du Time à Moscou, et dans cette 
région d’autres unités en désordre sc font 
lentement repousser par la victorieuse 
Armée rouge.

De Velikie Luki, les Russes attaquent 
en force. Les Allemands tentent de con- 
tre-attaquer, mais jusqu’ici sans succès.
Les commandants nazis font venir des 
réserves et une vaste épreuve de force 
se déroule entre les deux armées.

Dans la région de Rzhev les troupes 
rouges se déploient en éventail à l’arrière 
des principales lignes ennemies et la po­
sition de Rzhcv se fait de plus en plus 
précaire.
PHASE CRITIQUE EN TUNISIE

Deux batailles se déroulent en Tunisie, 
les opérations ayant atteint une phase 
critique, rapporte le correspondant du 
Times au quartier général allié. Il est 
établi que l'Axe dispose de concentra­
tions de troupes à Tunis et Bizerte et 
tente de maintenir ouvertes les routes 
conduisant à Tripoli. Dans ce but, l’enne­
mi a envoyé des détachements à Susa,
Sfax et Gabcs. Les troupes françaises et 
américaines avancent lentement contre 
les italiens qui patrouillent les routes, le 
terrain étant difficile. La R.A.F. continue 
ses violents bombardements sur les ports 
et les aérodromes ennemis.
LE BOMBARDEMENT 
DE BIZERTE

Le continuel bombardement de Bizer- 
tc fait prévoir que les troupes britanni­
ques du général Anderson préparent une 
grande attaque. Les aérodromes de Bizer- 
lc sont tellement dévastés qu’en croit que 
la plus grande partie des avions de chasse 
et de bombardement de la Luftwaffe sont 
rendus en Sicile.
ROMMEL A EL ACHEILA

Les troupes défaites de Rommel cons­
truisent des défenses à El Agheila mande 
le correspondant du Tiinrs, présentement 
à Bengasi. C’est de cette meme ligne 
que les Allemands lancèrent leur offen­
sive d'Egypte au début de l’année. Les 
chances d'une contre offensive ne sont 
pas brillantes étant donné la rapidité avec 
laquelle le général Montgomery reçoit des 
renforts par mer et par terre.
DARLAN CHEF D’ETAT

Darlan s est nommé lui-méme chef de 
l’Etat en Afrique française, comme repré­
sentant du maréchal Pétain qui, dit-il, 
est prisonnier des Allemands. Darlan a 
édifie un "conseil impérial". Lors d’une 
séance secréte, la Chambre des Commu­
nes entendra une déclaration du gouver­
nement au sujet des raisons de la recon­
naissance de Darlan par Washington.
L’amiral Platon, parlant au nom de Pé­
tain et de Laval, a demandé par la radio 
aux troupes africaines de ne pas obéir 
à Darlan ou aux généraux félons qui l'as­
sistent. Platon dit que les Français ne 
combattront pas contre leurs frères qui 
défendent Bizerte ni avec les anglo-amé­
ricains qui ne veulent sc servir de l’Afri­
que du Nord que comme base d’agression 
contre la France elle-même.
LE RAPPORT BEVERIDGE

Le Times consacre un éditorial au 
rapport de sir William Beveridge sur les 
services sociaux et les propositions pour 
l'abolition de la misère et de la pauvreté
en Grande-Bretagne. C’est une prescrip- ______ ________ _
lion pour une révolution britannique, dentale, nos deux pays ont c 
dit le limes, et cela devrait contribuer la nécessité d'établir une séri 
«i restaurer Ici foi de l'Anglais moyen en 
les aptitudes de la démocratie h répon­
dre aux exigences d’un nouvel âge.

“LA SEULE VOIE DE EA PROSPERITE, 
C’EST EA FRATERNITE DES HOMMES”

________________ V

tlion. Mackenzie King prononce 
un grand discours à New-York

Le premier ministre affirme que “l’espoir 
de l’avenir repose dans la reconnaissance 
universelle de notre commune humanité”. 
Un monde nouveau fondé sur les droits hu­
mains et non sur les privilèges de situation
NEW-YORK, 2. (C.P.) — Voici le 

texte du discours que le premier mi­
nistre du Canada, M. Mackenzie King 
a prononcé ce soir à la société des 
Pilgrims of America. Il s'agit en l’oc­
curence de la deuxième partie de son 
discours, traitant des relations inter­
nationales. M. King a résumé, dans 
la première partie, l’effort de guerre 
du Canada dans les domaines mili­
taire et industriel.

"L'effort de guerre du Canada 
n’aurait jamais pu prendre les pro­
portions qu'il a prises suns la coopé­
ration ijue nous avons reçue des 
Etats-Unis, dès le début de la guerre.

"Dans la phase initiale, notre in­
dustrie de guerre dépendait en gran­
de partie de vos machines-outils, de 
votre acier, de votre charbon. L’en- 
trninement aérien au Canada n'au­
rait jamais pu progresser si rapide­
ment sans les appareils américains et 
sans vos produits pétrolifères.
Le Canada à l'aide de 
la Grande Bretagne

"Nous nous souvenons tous com­
ment, aplès la chute de la France, en 
juin 19-10, la Grande-Bretagne te­
nait seule en Europe, citadelle soli­
taire de la liberté, gardée par trop 
peu de troupes, elles-mêmes privées 
d’armes après Dunkerque. Nous nous 
souvenons comment les Etats-Unis 
ont dépêché des armes et des muni­
tions à travers l’Atlantique. Pour se 
porter à laide en cette heure de be­
soin, le Canada a vide ses arsenaux 
de leurs canons et de leurs muni­
tions. Nous avons envoyé en Grande- 
Bretagne tous les aviateurs et les 
troupes entraînées dont nous pou­
vions disposer. Nos quelques contre- 
torpilleurs, abandonnant nos rives 
sans protection, furent dépêchés ou- 
tre-mer pour collaborer avec la Ma­
rine britannique dans les eaux euro­
péennes.

‘‘Le Canada a pu dépouiller ses cô­
tes de leurs défenses, envoyer des 
unités navales et des avions ainsi 
que des troupes en Grande-Bretagne 
parce que nous savions pouvoir 
compter sur les armes puissantes 
d’un bon voisin. De même, la Grande 
Bretagne, en ces jours fatidiques, 
n’aurait pu espérer avoir raison de la 
tempête si elle n’avait pus, elle aussi, 
compris qu'une assistance nouvelle 
lui viendrait des Etats-Unis.

"La reconnaissance nnr le Canada 
et les Etats-Unis d'intérêts conjoints 
en leur commune sécurité s’est en­
suite exprimée par l'entente d’Og 
densbourg, qui établissait un conseil 
de défense conjoint. La déclaration 
de Hyde Park comportait également 
l’expression d’intérêts communs en 
ce qui concerne la production 
guerre.

de

Le collaboration du Canada 
et deg Etats-Unis

Société d’une messe
L’abbé Joseph Bruyère, ancien cu- 

ro de S.-Liguori, diocèse de Joliette, 
décédé le 29 novembre 1942, était 
membre de la Société d’une Messe, 
du diocèse de Montréal.

G.-Robert Mitchell, pire, 
chancelier

"Il n’y a pas longtemps, on a com­
plété une nouvelle phase de la colla­
boration cnnado-américaine. Je veux 
parler de la route militaire de l’Alas 
ka. Confronté par le même problème 
d’assurer la sécurité de la côte occi-

compris 
série d’ac- 

roports entre les Etats-Unis et l’Alas- 
kn — facteur stratégique vital a la 
défense des deux pays. Nous avons 
aussi compris la nécessité d’une route 
militaire pour relier les aéroports et 
servir de route de ravitaillement à 
l’Alaska.

"A la réalisation de cette grande 
entreprise, pleine de possibilités in 
finies, le Canada a fourni les aéro 
ports, les Etats-Unis la route.

"En élaborant leurs projets com­
muns de collaboration militaire et 
economique, le Canada et les Etats

Il faut vaincre la tuberculose à tout prix

Un éminent spécialiste canadien a déclare que Montréal est la ville canadienne la 
moins profegée contre la tuberculose. Alarmée par la recrudescence de cette 
maladie terrible, la nouvelle Ligue antituberculeuse de notre district veut 
mettre en oeuvre tous les moyens d: prévention et de dépistage comme, par 
eaomplc, l'épreuve â la tuberculine, illustrée ici. Tous les fonds recueillis 
dans notre district durant la campagne du Timbre de Noël serviront à la lutte 
antituberculeuse dans Montreal et la légion.

Unis ont fait beaucoup plus que 
d’établir une forte défense du conti 
nent. Comme nos deux pays l’ont dé 
jà fait par l’entente de Bagot, par 
l’entremise de la Commission con 
jointe internationale, et par nos en­
tentes commerciales de réciprocité, 
nous avons créé un modèle de colla­
boration internationale.

"Dans un échange de notes qui a 
eu lieu aujourd’hui, les gouverne­
ments du Canada et des États-Unis 
ont enregistré leur entente au sujet 
des objectifs principaux de la poli 
tique internationale de l’après-guer 
re. La plupart des autres nations 
unies ont déjà donné leur appui à ces 
objectifs.

(L’entente en question envisage le 
monde de l’après-guerre, alors que 
l’on abaissera les barrières douaniè 
res du commerce et de la production 
et que l’on augmentera considérable­
ment l’échange et la consommation 
des produits.)

"Cette entente sur des principes 
généraux n’est qu’un commencement. 
II reste à traduire ses objectifs en 
une politique définie. Une fois ce but 
atteint, nous aurons encore une fois 
démontré un exemple constructif de 
la façon dont on peut faire servir une 
politique commune à nos fins mu­
tuelles et à l’apaisement des besoins 
matériels de l'humanité.

"Il est maintenant apparent que 
la Grande-Bretagne et les Etats-Unis 
ont un intérêt commun à la, défaite 
des puissances de l'Axe. Il est égale­
ment clair que ces intérêts communs 
s’étendent à toutes les parties du 
Commonwealth britannique et à tou 
tes les nations unies.
Ce que noua devons à nos alliés

"Nous qui sommes encore libres 
devrions apprécier à sa pleine vaîeur 
ce que nous devons aux autres pays. 
Nous ne pouvons mesurer la dette 
que nous devons à ces pays qui ont 
été envahis et qui, au sacrifice de 
leur vie, comme il n’est pas d’exem­
ple dans l’histoire, ont continué de 
combattre afin de sauvegarder leur 
liberté. De même ne pouvons-nous 
déterminer ce que nous devons aux 
pays qui ont perdu leur liberté.

"Si nous avons, sur ce continent, 
échappé jusqu’ici à l’invasion, soit des 
forces allemandes à travers l’Atlanti­
que, soit des forces japonaises à tra­
vers le Pacifique, c’est à cause de la 
résistance des autres nations.

"Qui dira si la liberté de toutes les 
nations ne fut pas disparu sans la 
résistance des Chinois et des Russes ? 
Qui peut estimer ce que la Liberté 
doit aux Tchécoslovaques, aux Polo­
nais, aux Norvégiens, aux Hollandais, 
aux Belges, aux Yougoslaves et aux 
Grecs ? Qui peut évaluer la dette que 
la liberté doit aux Français combat­
tants ?
Hommage aux marina de Toulea

"Aujourd’hui, nous rendons un hom­
mage spécial au patriotisme et au sa­
crifice des braves officiers et marins 
de la flotte française de Toulon, qui 
ont une fois do plus révélé le vérita­
ble esprit de la France. En esprit, le 
peuple français a toujours été en com­
pagnie des nations libres.

"Chaque nation qui a résisté à l’en­
nemi, si brève qu’ai été sa résistance, 
a contribué à là sauvegarde de la li­
berté, à la destruction ultime des puis­
sances de l’Axq.

“Chaque jour de leur résistance a 
fourni un temps précieux aux paya 
qui étaient encore libres pour mobi­
liser leurs forces et de les combiner.

"Peut-être avons-nous appris main­
tenant que nous devons la liberté dont 
nous jouissons à l’aide mutuelle (de 
toutes les nations alliées). Et U n’en 
est pas moins vrai des individus que 
dos nations: "personne d’entre nous ne 
vit pour lui-même et personne ne 
meurt pour lui-même seul”.

"Et il est très vrai que, dans une 
large mesure, notre propre défense 
a été le motif pour lequel nous avons 
cherché à vaincre l’ennemi sur des 
champs de bataille et des rives qui 
nous sont étrangers. La guerre nous 
apprend que ce que nous avons en 
commun est beaucoup plus grand que 
les petites choses qui nous divisent. 
Elle nous aide à comprendre que nous 
"faisons partie les uns des autres".

Nous apprenons que pour sauvegar­
der notre héritage commun nous de­
vons nous aider les uns les autres en 
autant que nous le pouvons, partout 
où le besoin se fait sentir, aussitôt 
et tant que nous le pouvons.
Il faudra un effort supreme 
sur tous les fronts

Pour les nations qui sont encore 
libres, leur tâche aujourd’hui consis­
te en grande partie à travailler à 
leur salut. Ne laissons pas les succès 
de l'heure minimiser la magnitude de 
cette tâche. Seul un effort suprême, 
sur tous les fronts, peut mettre fin 

des souffrances et à des sacrifices 
encore plus grands que ceux que nous 
connaissons déjà.

La tâche de demain, qui est une 
partie d'aujourd’hui, consistera à li­
bérer les pays qui ont perdu leur li­
berté. Car la guerre nous n appris 
que la liberté est une et indivisible. 
Sans liberté, il ne peut y avoir de paix 
durable; et sans paix, il ne peut être 
question d'une liberté durable

"Si lu paix et la liberté doivent 
être notre lot, on doit mettre fin, une 
fois pour toutes, à l’agression et à !a 
domination d'une quelconque puissan­
ce. Je crois que les peuples de l’Alle­
magne, de l'Italie et du Japon, grâce 
aux pays qui ont brisé la puissance de 
leurs régimes militaristes, leur de­
vront une liberté qu’ils auraient au­
trement perdue pour des siècles.

"La libération accomplie, restera la 
tâche de la restauration, et cette res­
tauration, si elle veut envisugér l’a­
venir plutôt que le passé, signifie éga­
lement transformation. En cette 
transformation, nous devons viser à 

• la liberté économique aussi bien qu’à 
la liberté politique.
L« Writable ten* du conflit

"Dans un récent message que j’ai 
reçu de Chiang Kai-Shek, le généra­
lissime chinois écrit: "Nous combat­
tons maintenant épaule à épaule con­
tre les forces du mal jusqu’à la vic­
toire. Lorsque viendra la paix, j’es­
père que nous continuerons de tra­
vailler ensemble, alors comme aujour­
d’hui, dans cet esprit de la plus étroi­
te collaboration pour construire un 
monde nouveau qui assurera la liber­
té et l’égalité de tous.”

“Nous combattons contre les for­
ces du mal. Rien ne pourrait être plus 
vrai. Nous n’aurons pas compris le 
sens profond du présent conflit mon­
dial si nous l'envisageons simplement 
comme une lutte en vue d’obtenir des 
avantages matériels, animée par l’ap­
pétit du pouvoir.

"L’objectif des nazis est quelque 
chose d’infiniment plus sinistre et 
dangereux. C'est la destruction totale 
d’un ordre et d’une société fondés sur 
les seuls principes grâce auxquels on 
peu atteindre à la véritable liberté 
morale et spirituelle.

"Il n'est pas un seul des dix com­
mandements que la jeunesse nazie n’a 
pas été invitee à répudier, pas une 
seule des béatitudes du sermon sur la 
montagne qu'on ne lui ait pas appris 
a détester. “Mal, deviens mon bien” 
est devenu la foi nazie. Gagner la 
guerre pour l'Allemagne équivaudrait 
à la destruction de l’esprit libre de
I homme.
L’ira de U liberté

"Il nous appartient de conserver in­
violé la majesté de l’esprit humain, 
H nous appartient de_défendre la for­
teresse de l’âme humaine. La guerre 
de la liberté n'aura pas encore été ga­
gnée lorsque l’on ,,aura détruit la 
crainte de ja domination nazie et ja­
ponaise. L’ère de la libéré commence­
ra seulement lorsque le bien-être et la 
sécurité sociale de l’homme deviendra 
la principale préoccupation des hom­
mes et des nations.
L’ordr* nouveau doit âtro 
uq ordre mondial

"L’ordre nouveau doit être un or­
dre mondial. Il doit être gouverné 
par un règlement universel de lois.
II doit être fondé sur les droits hu­
mains et non sur les droits de la pro- 
Prift® ou le» privilèges de situation.

"Dans le monde moderne, le natio­
nalisme est la fc .* politique la plus 
puissante, l'indutirialisme la plus 
puissante force économique. Durant 
plusieurs années, en Allemagne et au 
Japon, on a perverti la nationalité et 
J industrie en les détournant de leur 
veritable but, qui est de servir de 
1 humanité, pour atteindre aux buts 
faux de la puissance matérielle et de 
la domination mondiale.

"Pour que les hommes soient vrai­
ment libres, la nationalité et l’indus­
trie doivent servir l’humanité, et non 
la réduire en esclavage. Et pour que 
ifT na*i°nalité et l’industrie servent 
1 humanité, on doit mettre fin au mo­
nopole du pouvoir de tout pays et de 
toute classe. Le gouvernement doit 
se faire par l’assentiment, dans les 
deux cas. L’Etat et l’industrie de­
vront exercer un contrôle largement 
représentatif et non étroitement au­
tocratique. Dans l’ordre nouveau, la 
liberté economique sera aussi impor­
tante que’ la liberté politique.

"La guerre nous a démontré que 
la voie du monopole, du pouvoir illi­
mité, politique ou économique, est 
celle qui conduit à la destruction, à 
la désolation et a la mort. La seule 
voie de la prospérité et de In paix est 
celle de l'égalité, de la collaboration 
et de la fraternité humaine. L’espoir 
de l’avenir repose dans la reconnais­
sance universelle de notre commune 
humanité.

"Nous déplorons que la guerre sc 
soit étendue à toutes les parties du 
monde. Avec le temps, on verra peut- 
être que ce fut une bénédiction dé­
guisée. Peut-être n’aurions-nous pu 
comprendre autrement que les inté­
rêts de l'humanité sont un et que les 
désira de l’humanité sont suprêmes.
Deux interprétation* de la via

"J’ai tenté de donner leur sens aux 
tempêtes des passions humaines qui 
ont balayé les océans du monde et 
lancée les nations, les continents cl 
les hémisphères les uns contre les au­
tres. C’est un conflit qui doit son ori­
gine à deux différentes interpréta­
tions de la vie et des buts de la vie: 
l’une est matérialiste, l’autre spiri­
tuelle. Nous avons vu à quelle des­
truction et à quelle désolation a con­
duit l'interprétation matérialiste.

"L’interprétation spirituelle de la 
vie nous enseigne que chaque vie hu­
maine est sacrée, que nous sommes 
partie les uns des autres, que les 
choses que nous partageons en com­
mun sont plus grandes que celles qui 
nous divisent, que chacun est le gar­
dien de son frère. La guerre a donné 
un nouveau sens à ces grandes vé­
rités.

"La voie de la collaboration et de 
l'assistance mutuelles n’est pas seule­
ment la route de la victoire pour les 
nations unies; c’est aussi le chemin 
de la liberté et de l'égalité pour tous.

"La victoire et la paix, un jour, 
couronneront les sacrifices de ceux 
qui combattent pour la liberté. Lors­
que viendra ce jour, les peuples du 
Commonwealth britannique et celui

Comité de nutrition 
formé avec l’aide 
du service de santé

Présidé par le Dr Croulx il 
soulignera au public l’im­
portance de l’alimenta­

tion
Montreal a depuis hier son comité 

de nutrition qui se chargera au cours 
de la prochaine année, pur diverses 
manifestations publiques, d'attirer 
l'attention de |n population .sur la né­
cessité d’une bonne alimentation. Le 
service municipal de santé collabore­
ra étroitement à cette campagne d’é­
ducation. 11 organisera des cours d’en­
seignement technique pour ses infir­
mières-visiteuses, nu cours de cinq le­
çons sur lu nutrition pour les diffé­
rents groujzcs de mères fréquentant 
les cliniques prénatales. 11 préparera 
aussi un programme d'enseignement 
technique que l'on mettra à exécution 
dans les paroisses avec l’aide du dié­
téticien du service de santé. Avec ia 
collaboration des commissions scolai­
res, ii cherchera aussi à atteindre les 
enfants d’âge scolaire.

Le comité de nutrition, toujours de 
concert avec le service de santé, fera 
encore une campagne de propagande 
à l’aide de pancartes illustrées, de cir­
culaires, de causeries â la radio et 
d'articles dans les journaux. Il fera 
distribuer des copies mimeographiées 
des causeries que l’on prononcera sous 
scs auspices.

Le comité de nutrition de Montréal 
se compose comme suit: président, le 
Dr Adélard Groulx, directeur du ser­
vice municipal de santé; vice-prési­
dentes, Mmes J.-P. Lamarche et T. 
B. Hency; secrétaire, le Dr G. Gosse­
lin, de l’université de Montréal; con­
seillers, les Drs D. L. Thomson, de 
l'université McGill, G. Lapierre, de la 
commission d'hygiène et de la Ligue 
de santé, R. Pépin, du Collège des mé­
decins et chirurgiens de la province; 
membres: Mlle M.-A. Cloutier, de la 
Société de la Croix-Rouge; les Drs A. 
Jeannotte, de Lachine, A.-D. Archam­
bault, de Verdun, H. S. Shaw, d’Ou- 
tremont, F. M. A. McNaughton, de 
Westmount.

Le comité de nutrition s'est enfin 
assuré la collaboration des associa­
tions et des organisations suivantes: 
les sociétés médicales et dentaires, la 
Ligue de Santé, les clubs sociaux, les 
écoles ménagères provinciales et les 
autres institutions qui s’occupent d'en­
seignement ménager, l’Association des 
techniciens laïques en sciences ména­
gères, les commissions scolaires et les 
écoles, les magasins, la presse, la ra­
dio et le cinéma.

des Etats-Unis seront côte à côte, 
unis plus étroitement que jamais.

"Mais ils feront partie d’une gran­
de compagnie. Dans cete compagnie, 
toutes les nations actuellement unies 
à la défense de la liberté resteront 
unies au service de l'humanité.”

CONSERVEZ votre SANTE 
en Mangeant les Délicieuses
POMMES
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Le général Sigorski 
rend un hommage à 
la France héroïque

Le premier ministre polo­
nais exprime l’émotion 
des Polonais après le geste 

de Toulon
Arrivé à Washington, en visite of­

ficielle, le général W. Sigorski, pre­
mier ministre de Pologne it général 
en chef des armées polonaises, com­
mentant le geste héroïque des marins 
français à T°ulon a déclaré:

"Nous, les Polonais, sommes pro­
fondément émus par l’héroïque et si 
tragique action des marins français à 
Toulon. Ces marins ont préféré couler 
leurs navires plutôt que de les livrer 
à l’ennemi. Us ont payé de leur vie 
l'honneur de la flotte.

"Je suis convaincu que ce sacrifice 
héroïque deviendra un des moments 
historiques de 1a lutte pour la libéra­
tion de la France et unira toute la 
grande nation française dans l'amour 
à la patrie et renforcira la volonté de 
résistance à l’ennemi sans pitié et 
cruri qui opprime tant de nations eu­
ropéennes.

"Au nom du gouvernement polonais 
et de l’Armée polonaise, je rends 
hommage à la France souffrante et 
héroïque.”

Cette déclaration nous a été trans­
mise par le consulat polonais à Mont­
réal. _________ __________

NouvtlU diittto d« charbon
EDMONTON, 2 (C.P.) — Une 

nouvelle disette de charbon menace 
l’Alberta. Le transport est devenu 
difficile, de mêmé que la production.

A la salit Rialto samedi
La garde féminine Lambert-Closse 

donnera un bal samedi, le 6 décem­
bre en la salle Rialto, 6771, avenue 
du Parc.

Bulletin
(Cnnadim. Press)

Trniprrntiirr* niliiltitu et maxima, hier t
Mn. Mx. Mn. Mx.

Port Art h. o H Toronto 26 36
i 1 U II t 8 Vt 1 lt* 'mi . . Kln^rton 32 ,.
Par. Moitml 5t 33 Ottawa 24 12
London 17 t’fi Montrant •24 33
Pr»no*>tl«*H pour Ira illfffrentra 
réiclnn» rllnifit*rl<|iiea Ou Canada

Vallée Ou Haut S.-I.nurrnt et Vallée 
Ocs Cr.'inOs Lacs. — Nelgo en certains 
endroits; froid.

Halo dcnralenne. — Vents violents; 
nelKe; froid.

IW’Klon eds Ornnds Lacs. — Venta vio­
lents; neige; froid.

La Canada tara demain ca
qua vous le feras aujourd’hui. 
No gaspillas donc pas vos res­
sources. Achètes des Certificats 
d’épargne de guerre et aidas à 
la victoire.

PUNAISES
Coqurrrllra et Isa oeufa etc. 
EXT K H MINAI I • Il
Garantie en quelques heures 

Miubles etc. désinfectés dans nos 
ventes
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FOURNIER
Limitât

MANUFACTURIERS 
D ARTICLES 
DE VOYAGE

10 magasina

tout de suite
Pierre DUPONT est un homme 
entreprenant. U engage même le 
temps à son service^

Le vent ayant soudain tourné au 
nord, la température avait subi 
brusquement l’une de ces baisses 
imprévues qui annoncent l’hiver. 
"Il me faut $200 tout de suite!” 
dit-il, en faisant irruption dans le 
bureau du gérant de banque.

11 se construisait, près de chez lui, 
un poste d’aviation. On craignait de 
ne pouvoir loger lea aviateurs dès 
l’ouverture, parce que le système de 
chauffage permanent ne serait pas 
prêt. Pierre s'était mis en tête de 
fournir le chauffage et d'épargner 
des dépenses au Gouvernement, en 
rassemblant tous les poêles Québec

qu'il pourrait trouver;
Il obtint l’argent nécessaire et, 

ayant fait une battue dans la région, 
il trouva les poêles, répara ceux qui 
n’éuient pas en bon état, et les livre 
au poste d’aviation.

Ainsi, le Gouvernement écono­
misa le coût des poêles neufs qu’il 
aurait dû acheter pour un usage 
provisoire, et Pierre réalisa un béné­
fice raisonnable, en récompense 
de son énergie et de son esprit 
d’initiative. Quant à la banque, son 
prêt lui rapporta $2.01 d’intérêts.

Cette histoire vraie, au nom près, 
montre une fois de plus que les 
banques à charte du Canada sont 
toujours disposées è servir les parti­
culiers entreprenants et honorables.

les deux tiers ou moins des prêts on cours dons Us banques 
è charte du Canada n'atteignent qu'une moyenne inférieur» 

è $500.

LES BANQUES À CHARTE
OU CANADA s

^
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MNcl SUZANNK LABRKCQUE MARTHE DUPLESSIS, mtmbrtt du comité féminin 4'orgwiiiation du premier concert de* 

Auditions populeirei" le lundi, 7 décembre è l'auditorium du Plateau, «oui les auspices de la Société artistique de 
l'Université de Montréal. (Albert DUMAS)

D ans le onde
■ Un annonce le marinue de Mllei 

KthcUMartina Brady, fille de M. Jo-I
Une foirée dansante aura lieu le 

samedi, 5 décembre, en la salle Bon- 
scph.Brady et de Mme Brady, décédée,I secours, sous les auspices de la lîé- 
avéc M. Paul-Joseph Rivard, fils de' serve Canadienne Féminine, sous la 
M. •Lionel Rivard, -décédé, et de Mme) présidence du major-commandant
Rivard. La bénédiction nuptiale letiri 
sera donnée dans l’intimité le samedi.1 
10. décembre, en l'église S.-Uaphuël j
d'OutiTiuont. -......... » * «

l’aruij let person lies, qui ont accordé 
kurpatronajre il doivent assister au, 
récital d'orgue qui aura lieu ce soir,' 
à. 8 h. ;tU. à la “Trinity Memorial 
Church'.’, sous les auspices de la So­
ciété - ;Çasavàtit, mentionnons: iudy 
Mûriei'. ‘ Mme Arthur Berthiaume, 
Mme Armand Dupuis, Mlle Thérèse 
Doybrv,* Mme Henri Geoffrion, M. 
Jeun-('. Lallemand, Mme Arthur Lc- 
toiid/tlv Mme George MacLeod, Mme 
Roftèr Maillet, Mnie E.-M. Renouf, 
Mme Hclcna-F. Reusing et Mme Ed- 
na-Marie ‘ Ilûwkih. Les artistes invi­
té» sont MM. George Brewer et Ar- 
thur_J5ccrton.

Cf Cf

Les personnes dont les noms sui­
vent assisteront aux représentations 
de l'opéra-comique canadien, de M. 
Eugène Lapierre, “Le Père des 
Amours", les 10, 12 et 13 décembre, 
au Monument National: S. H. le maire 
de Montréal et Mme Adhémar Ray- 
nuult, Mgr Philippe Perrier, Mgr Oli­
vier Mauraull. Mgr J.-V. Piette, les 
bon. et Mmes Hector Perrier, P.-R. Du 
Tremblay, J.-E. Perrault, C.-P. Beau- 
bien, l’hon. juge et Mine Bernard Bis- 
sonnette, l’hon. juge L.-A. Rivçst, MM. 
et Mme» Athanase Fréchette, Albert 
Dupuis, Beaudry Leman, Gérard Bou- 
drias, André Lesage, Mmes Alfred 
Thibuudcau, Théodule Bruneau, lady 
Forget, Mmes L. de G. Beaubien, Ar­
thur Bc-rthiaun>, M. Jean-C. Lalle­
mand. MM. et Mmes C.-E. Gravel, J.- 
Alex Therrien, Paul-A. Pinard, Alfred 
Larose. Pierre Rolland, Emile Pigeon, 
Roméo Larin, Paul Coursier, les abbés 
J .-A. Pageau. J.-A. Gibeault, C.-Emile 
Gadbois. M. Paiement, le R. P. Alfred 
Bernier, s.j., MM. et Mme» J.-C. Bé­
langer. Gco.-E. Loisellc, Arthur Lau­
rendeau, Geo. Lussier, Maurice Vien, 
Armand Lalonde, Hector Cypihot, 
Raoul Vennat, Louis Morency, Ar­
thur Lctondal, Pierre Bcullac, le Dr 
et Mme J.-P. Paquette, le Dr J.-E. 
Archambault, le Dr J.-E. Gendreau, 
Mme» J. Decarie, A. Lccavalier, T.-S, 
Stewart, Roger Dumesnil, Emile. Va- 
nicr, J. Castonguay, Arthur Gibeault, 
E. Caron-Legris, Henri Prieur, Man­
ce Dunlossis-Archambault, E. Tan­
guay. Mme Elisa, Mlles Gabriellc Gra­
vel, Josephine Renaud, Laurette Gra­
vel. Hélène Grenier, Marie-Thérèse 
Faquin, Marjorie Caverhill* Berthe 
Lefebvre, Thérèse, Marie-Rose et Lu­
cienne Rourguoiu, Denise Larin, Ué- 
jeunne Anoblir, Lucienne Cabana. Au­
gustine Geoffrion, M. Barré, Irma 
Francoeur, Marcelle, Thérèse et Fran­
çoise Viens, Catherine et Claire Rous­
seau, Magdeleine Gibeault, Claire et 
Laurence Lapierre, Anne-Marie La­
coste, Hubertc Faquin, Marcelle Au- 
clair, Florinc et Eglantine Phaneuf, 
Doril'ii et Almaide Magnan, Marie- 
Ange Madore, Hcdwidge Lefebvre, Hé­
lène Lefebvre, Georgette Daponais, 
Alma Giroux. Esther Arehetto, Léonie 
Laplante, Gilberte Martin, Albertine 
Bélanger, Thérèse et Marguerite Ma- 
lo, Léu Sauvant, Albertine Fdrguc, 
Laurette Cecyre, MM. Hubert Bier* 
mans, L. Charpentier Henry E. Birks, 
Henry Morgan, J.-A. Bioisonnault, 
Cléophas S.-Aubin, Joseph Elie, J.-A. 
Paulhus, J.-E. Brais, Adjutor Per­
ron, Gabriel Drouin, Salvator Issau- 
rel, C. Bellefleur, Antonio Letourneau, 
Hervé Cloutier Albert Dumas, A.-J. 
Bouche*, Oscar Gince, Albert Belle

I.éonic Dollo et sous le distingué pa 
tronage de S. H. le maire de Mont­
réal et de Mme Adhémar Raynault. 
Parmi les autres personnes qui y as­
sisteront, on remarque: M. Kittol, 
vice-chancelier du consulat belge, M. 
Heine, conseiller de la Légation de 
Belgique. M. et Mme Van Dervoordo, 
M. et Mme Borquet, le capitaine 
Beauchamp, le lieutenant Claude Jo- 
(loin, député, le sergent-major Ro­
méo Lévesque, M. Lambert, le ser­
gent Gustave Diseur, M. A. Dollo, 
Mlle N. Dollo. M. et Mme François 
Bossu, M et Mme Maurice Bouchard, 
M. et Mme Edmond Leprohon, M. et 
Mme Gérard Chaput, M. Wilfrid 
Audet, M. et Mme L. Auger, M. Hen­
ri Messier, M. et Mme Roland La- 
chance.

...... . #. * . .*............. . .
La soirée dansante, organisée par 

“L’Aide au Soldat’’, du Régiment de 
Maisonneuve aura lieu le 5 décembre 
aux casernes de la rue Craig, et réu­
nira environ cinq conls personnes, 
parmi lesquelles on remarquera: les 
chefs d’escadrille et Mmes William 
Cherry, Charles McNicholl, les ma­
jors et Mmes Maurice MacKay, Char­
les-Emile Brodeur, le capitaine et 
Mme George Bruneau, MM. et Mmes 
Maurice Huot, Jean-Marie Lachance, 
les lieutenants et Mmes Jean Locas, 
René Labelle, MM. et Mmes Lactan- 
ce Roberge. Joseph Beaubien, Lu- 
eien-P. Brodeur, J.-Aupuste Lorrain, 
Jean-Paul Rolland, les lieutenants J.- 
M. Mathieu, A.-W. Bénard, le lieute­
nant et Mme J.-Aimé Landry, les 
lieutenants René Challfoux, G.-D. 
Poisson, Wilfrid Marin, P. Perron, 
Paul Larocque, Mlles Claire, Lucien­
ne et Gisèle Lalonde, MM. Guy Bru 
net, Gérard Labry, M, et Mme Geor­
ge Diochon, Mme Marc Valin, MM. 
et Mmes J.-P.-R, Drouin, Paul Cour­
tois, Lucien Tremblay, Allen Pyke, 
Mlle Evangéline Dugas, le lieutenant 
et Mme Jean Carmel, le capitaine et 
Mme Philippe Hurtubise, M. et Mme 
Achille Bienvenu, le capitaine et 
Mme Antoine Monette, Mlle Monique 
Trudeau, MM. Max Dupuis, François 
Masson, le major et Mme Beaudoin 
Handfield, le capitaine et Mme Gé­
rard Drouin, Mme J.-L. Perron, MM. 
et Mme» Maurice Versailles, Pierre 
Dansereau, le capitaine et Mme Jac­
ques Lupien, Mme Paul-E. Ostiguy, 
le capitaine et Mme Georges Rajotte, 
Mlles Madeleine Gagnon, Jacqueline 
Handfield, Mireille Barsalou, Renée 
Bienvenu, Thérèse Raymond, Mme 
François Bisaillon, MM. Paul Laval- 
Jée, Bernard Sicottc, Jean de Grand- 
pré. François Masson, Jean Gratton,
L. Dumond, J.-C. Tremblay, L. Lau­
rin, Mme F.-Dale Bourcier, Mlles 
Fernande Vézina, Claire Savard, L. 
Marchildon, MM. et Mmes Joseph 
Versailles, Raymond Eudes, Gérard 
Brunelle, Normand Deoy.s, Jim Wa- 
kem, Jean Turcotte, Jules Dubuc, 
Jimmy Lamb, Mme Lefort Bisaillon,
M. et Mme Jacques Masson, Mlles 
Monique Trudeau, Thérèse Raymond, 
M. Maurice Lareau.

* * *

M. et Mme Edmond Talbot ont 
quitté Montréal pour aller résider à 
Québec.

. .<• * <i e

Mlle Madeleine Beaubien passe 
quelque temps à Québec, l’invitée de 
sa soeur, Mme René Chaloult.

* * *

Le litutenant-colonel et Mme J.-S. 
O'Meara, de Québec, ont fait un sé-fontaine, Etienne Decarie, Albert .

Deschamps, Napoléon Courtemanchc, J J°ur en v*ll®t k 1 hotel Mont-Royal. 
Edouard Leduc. Arthur Vallée, Donat * * *
Turcotte, le capitaine A. Roy. I Le conaul-général du Pérou et Mme

Fernandez Davila ont reçu à un dîner 
d’adieu, lundi, en l'honneur du nou­
veau ministre canadien en Russie et 
de Mme L. Dana Wilgrcss.

Montréalais récemment descendus 
au “Ste. Adèle Lodge’’, à Ste-Adèlc 
en Haut: le capitaine J.-R. Hébert, le 
Dr et Mme J.-Ed. Goudrcault, M. 
W.-IL DuMoulin, M. et Mme Jobn-R. 
Saunders. * * *

Mme A. Fouquet, de Sherbrooke, 
a passé la fin de semaine à Montréal.

M. et Mme Marcel Bourbonnais 
font un séjour à Québec.

v * *
Le Dr et Mme Marcel-B. Archam­

bault sont de passage à Québec.

Acheter des timbres 
de Noël, c’est se 
protéger soi-même

La tuberculose fait deux 
victimes par jour à Mont­
réal, dit un éminent mé­

decin

Les Paniers de Noël de 
la paroisse Notre-Dame

pu-La distribution annuelle des 
niers de Noël de la paroisse Notre- 
Dame aura lieu le 23 décembre sous 
la distinguée présidence de Son Exc. 
Mgr PÀrcheveque de Montréal.

A cette occasion, la conférence No­
tre-Dame de la Société S.-Vincent de 
Paul, lance un appel à toutes les amis 
généreuses qui aimeraient à partici­
per au succès de cotte organisation, 
soit en faisant un don en nature: con­
serve, pois, riz, fèves, beun e.» e.tr . 
soit en envoyant un don ên argent 
*vec lequel les organisateurs achète­
ront les victuailles pour garnir les 
paniers. On est prié de bien vouloir 
faire parvenir son don d’ici le 15 dé­
cembre prochain, à M. Robert J. Sells, 
organisateur des Paniers de Noël de 
Notre-Dame, à 110 ouest, rue Notre 
Dame, Montréal, Marquette 7947.

“L’indifférence de notre population 
h l’égard de la tuberculose est diffi­
cilement explicable. Il faut plutôt y 
voir une manifestation de notre apa­
thie traditionnelle envers les problè­
mes sociaux. Trop longtemps on a 
prêché l’augmentation de notre ca­
pital humain sans se préoccuper de 
sa conservation. Les hygiénistes ont, 
chez nous, été obligés de combattre 
d’innombrables préjugés avant de se 
faire écouter”.

Voilà ce qu’un éminent médecin 
montréalais nous déclare à l'occasion 
de la campagne du Timbre de Noël.

“A Montréal, il meurt deux per­
sonnes chaque jour de tuberculose, 
ajoute ce même médecin. Des milliers 
de tuberculeux se promènent dans les 
endroits publics ou travaillent dans 
des usines. Personne ne semble se 
soucier de cette menace constante qui 
pèse sur toute la population. Il est 
vrai que depuis dix ans nous avons 
abaissé le taux de la mortalité dans 
la métropole. En 1931, il était de 
108.3 par 100,000 habitants. L’an der­
nier, il était de 74.8. Mais ce chiffre 
dépassait celui de l’année précédente 
et maintenant, en 1942, il y a encore 
progression ascendante. L’Institut 
Bruchési, l’hôpital du Sacré-Coeur à 
Cartiorville, le Royal Edward, le ser­
vice municipal de Santé, le ministère 
provincial de la Santé, la Ligue anti­
tuberculeuse, tous ces organismes of­
ficiels, présentent un front uni con­
tre la tuberculose. Mais ils ne peu­
vent sauver les gens malgré eux. Le 
principal travail de prophylaxie, c’est 
dans l’opinion publique qu’il doit sc 
faire.

“La campagne du Timbre de Noël 
doit enfin réveiller l’opinion publique. 
Acheter des Timbres de Noël, c’est se 
protéger soi-même en diminuant les 
foyers de contagion.”

Avis important pour la 
Fête de Noël au Forum

Le comité de la Fête de Noël désire 
faire savoir au public que la grande 
Fête qui doit avoir lieu au Forum, les 
21 et 22 décembre, sous les auspices 
de la “Montreal Soldiers’ Wives Lea­
gue” est donnée exclusivement pour 
les enfants des femmes des sous-offi- 
ciers et les enfants des femmes dont 
les maris sont en service actif et non 
pas pour les enfants des officiers.

Les billets seront envoyés par la 
poste vers le 17 décembre à.chacune 
des familles qui auront demandé de 
participer à cette fête.

Le R.P. Joseph Ledit, s.j., 
à rimmaculée-Conception

A la chapelle du Sacré-Coeur, coin 
des rues Rachel et de Bordeaux, le 
R. P. Joseph Ledit; s.j., prêchera un 
grand triduum préparatoire à la fête 
de ITmmnculée-Conceptlon, samedi, 
dimanche et lundi, les 5, 6 et 7 dé­
cembre, à 7 h. 30 du soir. Mardi, le 
8 décembre, journée de la fêta, à 7 
h. 30, aura lieu la clôture solennelle 
du triduum.

LC outure Chez S i
Ol Service des Patrons 

du ,,Canada,t

Robes pimpantes 
pour vos fillettes

Patron No 9247

Les mamans qui cousent feront bon 
accueil à ce modèle à laizes faciles à 
confectionner. Ajoutez-y une note co­
quette en utilisant un volant froncé 
ou du tissu contrastant pour l’empiè­
cement, le collet et la bande des man­
ches. Ce patron numéro 9247 est éta­
bli pour enfants de 2, 4, 6, 8 et 10 
ans. La taille 6, modèle A, requiert 
2Và verges en 35 pouces de larger; 
le modèle B, 2Vi verges en 35 ppuces 
et Vi verge de tissu contrastant.

Vous pouvez vous procurer co pa- 
trou en en faisant In demande au Ser­
vice des Patrons LE CANADA, JJ 
ouest rue Saint-Jacques, Montréa!, en 
a Haut soin d'inclure la somme de vingt 
sous eu monnaie ou bon do poste. In­
diquez clairement votre nom, votre 
adresse, lo numéro du patron choisi 
et la grandeur exacte désirée. Les pa­
trons no sont pas en vente aux bu­
reaux du CANADA et ne sont pas 
échangeables. Les timbres-poste ne 
sont plus acceptés.

Retraites à Béthanie
Voici la liste des prochaines retrai­

tes qui auront lieu à Béthanie, 80 
est, rue Laurier (DO. 8026). Pour 
jeunes filles: du samedi matin, 12 
décembre, au lundi matin, 14, prcchée 
par le R. P. Gélinas, s.s.s. —Du 19 
au 20 décembre, par le R. P. Salvator, 
o.f.m. Pour les organisatrices: le di- 
manchs, 27 décembre, par les RR. PP. 
Méthot et Gilbert. Prière de s’inscri­
re à l’avance. Récollection pour jeu-
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de tout le Canada

Elégante robe de diner qui rehausse le charma exquis de la blonde Lucille Ball, artiste 
de la RKO. Ce modèle est en crêpe noir épais, à corsage drapé très ajusté. 
La jupe également drapée donne l'impression de la nouvelle ligne populaire 
“peg-top’’. Remarques l'ouverture au bas pour faciliter la marche. La taille 
est soulignée d'une étroite ceinture en chevreau doré. Mile Bell harmonise 
l'ensemble avec un bracelet-chaine, une épingle et des boucles d'oreille dorés. 
Ses sandales sont en velours noir ainsi que le boucle quelle porte dam ms 
cheveux.

La guerre et les 
plantes médicinales

Causerie de M. Jacques 
Rousseau au Jardin Bota­
nique — Commerce des 

drogues
M. Jacques Rousseau, sous-direc­

teur du Jardin botanique de Mont­
réal, faisait hier soir la conférence 
hebdomadaire offerte nu public par 
cette institution. La causerie portait 
sur “La guerre et les plantes médi­
cinales” :

“Avant 1939, l'Amérique du Nord 
utilisait environ huit cents drogues 
d’origine végétale. De ce nombre, en­
viron deux cents venaient d’Asie et 
deux cent quarante d'Europe.

“On comprend donc que l'indus­
trie pharmaceutique ait subi un dur 
coup. Il faut dire cependant que le 
gouvernement américain a fait des 
réserves de quelques-uns des princi­
paux produits. Néanmoins, pour 
d’autres, .cJcst^là disette: ainsi en 
est-il de lu racine d’aconit.

“Certains produits ont été l’objet 
d'une hausse presque astronomique. 
On peut le juger par les prix sui­
vants: racine de belladone: $0.17 en 
1939, $2.40 en 1911; graines de cnr- 
vi: $0.09 en 193'.). $1.05 en 1941; 
fleurs de camomille: $0.28 en 1939, 
$3.25 en 1941: feuilles de jusquia- 
me: $0.14 en 1939, $3.40 en 1941; 
safran: $13 en 1936, $39 en 1941.

“De tels prix sont de nature à ten­
ter les producteurs, mais il ne faut 
pas oublier qu'ils sont en rapport 
aveo l’offre et la demande. Les plan­
tes médicinales ne sont jamais l’ob­
jet d’une très forte demande. En ef­
fet. pour suffire aux besoins de 
l’Amérique du Nord, il suffit d’envi­
ron quatre cents acres de belladone, 
cent acres de digitale, trois cents 
acres de atramoinc, deux cents acres 
de jusquiame.

“En général, il est préférable de 
se livrer à la culture des plantes mé­
dicinales si l’on est déjà en relation 
avec les acheteurs. Autre point im­
portant, ces plantes exigent des soins 
culturaux particuliers et seules les 
personne» bien au courant de la cul­
ture maraîchère pourront en tirer un 
profit raisonnable.

La province de Québec s’est bien 
organisée pour pourvoir aux besoins 
les plus urgents. Le service do l’hor­
ticulture de Québec a un instructeur 
auquel est confié lo soin des rensei­
gnements sur la propagation des 
plantes cultivées, et deux personnes 
préposées aux plantes médicinales 
sauvages. Quant au Jardin botani­
que de Montréal, il poursuit, en col­
laboration avec le service provincial 
de l’horticulture, des recherches sur 
la propagation et la culture de cer­
taines plantes particulièrement en 
demande.

nés filles, le dimanche, 20 décembre 
— pour dames, le mercredi, 16 décem­
bre.

La Croix-Rouge aura 
besoin de 624,000 
donneurs de sang

C’est l’objectif fixé pour 
1943, plus que le double 
de 1942 — Besoins gran­

dissants

L’hon. H. Croulx, prési­
dent honoraire provincial 
de la campagne de la Li­

gue de la Santé
Le mot d'ordre que lance la Ligue 

de la Santé à l’occasion de la cam­
pagne de souscriptions qui débutera 
le 7 décembre est: “Conserver la 
santé au Canada et rendre Hitler 
malade”, rapporte le quartier gé­
néral de la ligue, aujourd’hui. Cattc 
campagne se tiendra simultanément 
à Montréal et à Toronto; l’objectif 
total est de $100,U00 et le Québec 
cat invité à souscrire $40,000. 
Toutes ccs contributions sont des­
tinées à promouvoir la santé de la 
population de tout le Canada.

La Ligue de la Santé concentrera 
scs activités, déclarent les officiers, 
sur l'importance qu’il y a do main­
tenir en bonne santé les ouvriers des 
usines de guerre et de réduire le 
pourcentage des absences au travail 
dans ccs usines pour cause de ma­
ladie.

La section industrielle de la ligue 
a déjà grandement contribué à pro­
mouvoir la médecine préventive dan» 
les usines de guerre, particulière 
ment dans la province de l’Ontario. 
Chaque mois, on a distribué par mil­
liers des affiches et des dépliants ex­
plicatifs destinés à éduquer le tra­
vailleur à se maintenir en bonne 
santé. A ccs activités, vient s’ajou­
ter un programme de nutrition nui 
consiste à promouvoir, pour tous les 
Canadiens et surtout pour ceux qui 
se consacrent à des travaux de 
guerre, de bonnes habitudes dans le 
boire et le manger.

La Ligue s’occupe encore active­
ment d'enrayer la diphtérie, les ma­
ladies vénériennes et elle promou- 
voit les avantages de la pasteurisa­
tion du luit.

Sous ie haut patronage de S. Exc. 
le comte d’Athlone, gouverneur-gé­
néral du Canada, et de l’hon. lan 
Mackenzie, ministre des Pension» et 
de la santé nationale, le directeur 
général de la Ligue est le Dr Gor­
don Bates. La présidence provinciale 
honoraire de cette campagne a été 
confiée à l’hon. Henri Groulx, mi­
nistre de la Santé à Québec, et les 
présidents conjoints sont: MM. Ar­
thur Laprès et George Harris.

Le Dr Fred. W. Routlcy, commis­
saire national do la Croix-Rouge ca­
nadienne, vient d’annoncer que l'ob­
jectif des cliniques de donneurs de 
sang a été fixé pour 1943 à 12,000 
nrélèvements par semaine. La Croix- 
Rouge devra donc trouver l'année 
prochaine au moins 624,000 don­
neurs.

C’est plus que le double du rende­
ment do 1942. Un donneur par 1,000 
habitants, c’est beaucoup, mais les 
besoins de nos armées vont croissant 
à mesure que les fronts de guerre 
deviennent plus étendus et plus ac­
tifs. La Croix-Rouge a maintenant 35 
cliniques de donneurs de sang au 
Canada. De plus, clic en a installées 
dans plusieurs grandes industries et 
elle a organisé des cliniques volantes 
dans certaines régions rurales.

Transformé en poudre, le sang sc 
transporte et se conserve facilement 
Il suffit d’y ajouter de l’eau distillé 
pour l’injecter aux blesses sur les 
champs de bataille, dans les camps 
militaires, sur les navires et dans 
les centres de secours pour lu popu­
lation civile.

Tous les hommes de 18 à 55 ans 
devraient s’inscrire comme donneurs 
bénévoles dans les cliniques de la 
Croix-Rouge, à Montréal, à Québec

et à Shawinigan Falls. C’est une oeu­
vre patriotique. A Montréal, 1425 ru« 
Bishop, PLateau 9821.

Dépistons las cas dangereux
Dans le centre que voua 

habitez, sur un millier de per­
sonnes apparem­
ment en bonne 
santé, il a’en 

{trouve proba­
blement une 
dizaine qui août 
atteinte» de 

i tuberculoM. Dca 
enquêtes ré­
centes révèlent 

ces faits. Grâce à la campagne du 
timbre de Noël, le public a l'oc­
casion de faire sa part pour aider 
au dépistage des cas dangereux 
susceptibles de vivre dans votre 
entourage. L’argent perçu par la 
vente des timbres de Noël ser­
vira à financer d'autres enquêtes, 
un plus grand nombre de eb'- 
niques ambulantes et d’examen» 
aux rayons X.

I

ciSTfAcner 
'J'emploie du rutum*
-ET J'AI QUELQUE CHOSE 

DE MEILLEUR POUR 
MES COUPOHS.

COMMENT FAITiS 
VOUS POUR SERVER DU 
SE BON THÉ PAR CES 

TEMPS DE 
ATEONNEMENTÎ

LE L1PT0N VOUS DONNE QUELQUE 
I CHOSE QUE NUL AUTRE THE,

eme£fu 'en Aeîtée
NE PEUT VOUS DONNER . :

BRONCHITE 
RHUMES-,ÜSoulagez vos 

souffrances 
avec le

Le thé qui a gagné le plus de récompenses su monde 
pour sa qualité est le tnc qu'il faut employer par ccs 
temps de rationnement de thé. Essayez ce mélange de 
nuitre qui comprend des petites feuilles de thé sélec­
tionnées et récoltées exclusivement dans les jardins de 
l.ipton à Ccylan. Vous trouverez le Liptnn uniformé­
ment riche et savoureux. Vous découvrirez quelque 
chose d'également important—qu'il faut moini de 
Lipton, que vous en faites plus de tasses et que vous 
obtenez plus de satisfaction de vos coupons de thé.

DtM*ndn mufamrd'Uii. , 
à t oln épùitr, dm TU 
Lipton lavounn* 
(ptliltt ftnilltt)—mm 
T hi dt I'Em pin "difs 
d'un roi".

UPTON
Flit iussI le mélange LIPTON pour SOUPE aux NOUILLES

"SENSATIONNEL DANS TOUT LE PAYS" AAST

Feuilleton du ^Canada"

Le Curé
aux

Abeilles
par

ARTHUR
BERNEDE

An JP J décembre /.9.J2

fsuitct
-.iion»icui le curé, reprenait Si­

mone, je vou.s sais un gré infini de 
me parler ainfi. J’ai toujours préféré
la rcalitë.iULJnirase. ______ _

—Avec un bon sourire, l’abbé Ri- 
iHebourg déclarait :

—Je auia un soldat... ou plutôt, ai 
vous le voulez, un curé-soldat qui sait 
mal l’art de farder la vérité.

—Croyez, monsieur, que je ne puis 
que vous en respecter et vous en es­
timer davantage. Et je vais tout de 
suite, si voua me le permettez, mettre 
à l’épreuve votre si loyale et si ras­
surante franchise.

—Je vous en prie, mademoiselle.
—Pourriez-vous me dire, morutiëur 

le curé, pourquoi vous croyez en l’in­
nocence de mon fiancé ?

—Très volontiers, mademoiselle. 
D’abord, un fait brutal, indiscutable. 
Ce n’est pas lui qui m’a frappé... J’en 
suis sûr... puisque j’ai vu l’autra...

—Ceci me semble trèa important...
—En effet ! 'Malheureusement, do 

nombreuses dépositions, toutr*», je 
dois vous le dire, défavorables à M. 
Robert, sont venues détruire la mien­
ne.

Et, sans rien omettre, l’abbc Riche- 
bourg fit à sa jeune* interlocutrice ie 
récit des confrontations qui s’étaient 
déroulées la veille, «c sréscncc,

dans la salle des fêtes de la mairie 
des Mesnil-sur-Ande.le.

—Ç’est effrayant ! concluait Simo­
ne, qui avait écouté le prêtre avec 
une attention haletante.

Et elle ajoutait, avec une perspi­
cacité toute féminine :

—C’est à croire qu’un véritable 
complot a été trame contre Robert.

—J’en ni l'impression, reconnuis-ait 
le curé aux abeilles; mais je me de­
mande dan.» quel but ? Je me .sui.- tout 
de suite informé si, parmi ces témoins 
qui sc sont montrés .-i catégoriques 
et, tiisons-le, si accablant», il n’en était 
point qûi avaient été lésés par le 
krach de la banque Marsault.

“J'ai acquis très promptement la 
certitude qu’aucun d’eux ne possédait 
d'intérêt et n’avait effectué de dénôt.- 
d argent dans cet étab i-sement. 
trois donc plutôt o un phénomène de 
suggestion collective, tel que relu 
s’est déjà produit au cours tic plu­
sieurs affaires ou causes célèbres. 
C’est un phénomène très curieux cl 
qui, à première vue, parait meme in­
vraisemblable. Foui Uni, mademoisel­

le, j’ai là, dans ma bibliothèque, un 
livre très intéressant et dû à la p»u- 
me autorisée entre toutes du grand 
ph.losophc historien français Jules 
Fnvrenu, qui u cité certains cas analo­
gues à celui-ci, et dans lesquels de 
nombreux témoins, dont la sincérité 
ne pouvait pas être sujette à cau­
tion, avaient accablé un innocent avec 
une unanimité exempte de toute con­
tradiction et même tic toute variante.

"Je ne dis pas que parmi ceux de 
mes paroissiens qui ont été on- 
tendus par le procureur de la 
République et le juge d’instruc­
tion, il n’en soit pas un ou 
deux, mettons même trois, qui, par 
intérêt, ou plutéit par ce que j'appel- 
lerai une insuffisance intellectuelle 
et morale, ne »c soient laissé influen­
cer. circonvenir... par mie volonté 
supérieure a la leur. Mais il en est 
d’autre» que je considère comme in­
surmontables. D'ailleurs je ne vois 
pas du tout qui pourrait bien être le 
suborneur...

Peut-être le vrai coupable! s’é­
criait Simone.

—Je ne le pense pas, car c’eût été 
pour lui un moyen infaillible d’atti­
rer tout de suite sur lui l'attention 
de la justice.

—C’est juste!
—Je ne m’explique donc cette si­

multanéité dans l’accusation que par 
ce phénomène du suggestion, ou plu­
tôt (l’Iialluciiiation collective, dont, 
je vous le répète, il existe déjà de 
nombreux et frappants exemples.

—Ne iiTavez-vous pas dit que, 
parmi ces témoins, il y avait un cer­
tain II. Henri Mézungcr?

—Oui, mademoiselle, et je ne vous 
cacherai pas que sa déposition a pro­
duit un très gros effet sur les magis­
trals. C’c-I lui, en effet, qui, le pre­
mier a attiré l'attention du juge de 
paix et des gendarme» elitligés des 
première» constatation» -tir ;a dispa­
rition du portefeuille qtii renfermait 
lo testament de M. le chanoine

"C’tvt encore lui qui a déclare 
aux enquêteurs qu’il avait vu M. Ro­
bert Marsault sortir vent deux heu- 
les du matin, par la porte du presby­

tère qui donne sur la petite rue de 
la Seine.

“C'est lui, enfin, qui, au cours de 
la confrontation qui les avait mis en 
présence, a tenu tête à M. Robert 
avec un acharnement qui m'avait dé­
jà étonné et me revient tout parti- 
culièrcmenl à l’esprit.

Visiblement troublé, le curé aux 
abeilles poursuivait :

—M. Mézungcr est très influent 
dans le pays. Il a su conquérir un as­
cendant indéniable sur notre popu­
lation, non pas seulement par les 
menus services qu’il rend volontiers 
aux uns et aux autres, mais encore 
et surtout par la sorte de mystère 
dont il entoure .»n vie. Ici. où on a la 
manie des surnoms, ainsi que dans 
toute» |c.s petites localité», on rap­
pelle riiommc aux •ecrels.

“Le fait est que “monsieur le 
principal”, comme on l'appelle, vil 
très retiré. Il n’a point d’ami». Il ne 
va chez personne et n’accepte même 
pas les invitations à diner de son pa­
tron Me Carseul, joyeux vivant ce­
lui-là, s'il «u fut jamais un. 11 pré­

tend qu’il a une maladie d’estomac 
qui le contraint à un régime très aé- 
vère. C’est possible, mais en tout 
cas ce n’est pas cela qui peut l’em­
pêcher de prendre une bonne.-. Co 
n’est pas davantage le manque d# 
ressources qui le force à faire lui- 
même ses provisions, sa cuisine et 
.-on ménage. H gagne très bien sa vie 
chez Me Corscul. il appartient, pa­
rait-il, à une famille aisée. Aussi, 
tout me porte à penser qu’il est Of- 
lligé de cet odieux défaut qui s’ap­
pelle l'avarice. Or, mon expérience 
de la vie m'a permis d'observer jus- 
qit’où l’avarice pouvait conduire un 
homme même né honnête. Aussi, je 
me demande... mais jo ne voudrais 
pas faire un jugement téméraire...

Hb bien! mou.-ieur le curé, s’e- 
i riail Simone, je vais le faire pour 
mu-.. Voi; von» demandez si M. 
Me/niigor ne serai! pas la cheville 
ouvrière du complot dont je vous 
parlais tout à l’heure.

Le curé aux abeilles répliquait.
(a suivre)
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CHRONIQUE MILITAIRE
Décorés par le gouverneur général

D«ui da not héros dt Dioppt, lo lt>cotonet Dollard Ménard, D.S.O.. qui comman 
dait las Fuailion Mont*Royal à Dieppe, et le sergent*nuior régimentaire Ro 
tario Lévesque, D.C.M., recevront, cet après>midi, des mains du gouverneur 
général, le comte d'Athlone, i l'hôtel du gouvernement, les décorations qu'ils 
ont mérités par leurs eiploits et leur héroïsme tors du coup de main contre 
le côte normande. Le sergent-major Lévesque fait aussi partie des Fusiliers 
Mont-Royal. Plusieurs autres Canadiens recevront aussi des décorations cet 
après-midi. (L'Armée canadienne)

L’insigne des parachutistes
:-i* :

^ Mm

'Afâje*

Voici l'insigne caractéristique que porteront sur leur poitrine les membres du 1er 
bataillon de parachutistes du Canada, dont le commandant est le It-colonel 
C.-F.-P. Bradbrookc. Ce bataillon est actuellement è l'instruction avec les pa­
rachutistes américains au Fort Benning (Géorgie). L'insigne est constitué par 
des ailes blanches brodées sur fond vert; les deux ailes sont reliées par une 
feuille d'érable surmontée d’un parachute ouvert. (L'Armée canadienne)

Un «viatDur montréalais 
maintenant sain et sauf

OTTAWA, 2. (C.P.). - La 437c 
liste des victimes de la truerre, ce 
soir, rapporte que l’officier-pilote Roy 
Allan Green, fils de M. H. A. Green, 
avenue Rockland, 735, Outremont, est 
maintenant sain et sauf.

Octroi de $800 accordé par 
la ville de Trois-Rivières

TROIS-RIVIERES, 2. (Du corres­
pondant du Canada). — La Commis­
sion des écoles catholiques des Trois- 
Rivières a voté une somme de $800 
pour l’instruction des enfants de la 
mission Ste-Thérèse, aux limites de 
la ville des Trois-Rivières.

Le Régiment de 
Trois-Rivières 
est prêt au combat

Les nouvelles du front de 
Libye suscitent un grand 
intérêt chez les troupiers

par Maurice Datjardina
Quelque part en Angleterre, 3 (C. 

P.) — Les dépêches annonçant la 
victoire de la 8e armée en Afrique, 
en particulier celles qui rapportaient 
les exploits des chars d’assaut, ont 
suscité un vif intérêt au Régiment 
de Trois-Rivières.

Sans-filiste à bord d'un de» chars 
"Churchill” du régiment, le troupier 
Alide Blais, 32 ans, 204, 3e rue, 
Grand'Mère, déclare qu’il aurait aimé 
être en Afrique "pour donner un 
coup de main au général Montgome. 
ry”.

"Moi aussi, ajoute le caporal Fran­
çois Meunier, 22 ans, rue Hart, Trois- 
Rivières”.

Au début de la journée, les hom­
mes se dirigent à leur char respectif 
et le soumettent à une longue et mi­
nutieuse inspection. Ils peinturent, 
polissent, frottent, graissent, net­
toient, jusqu’à ce que leur char soit 
“le plus beau de l'escadron”.

Sous la feuillée humide, les hom­
mes sont au travail. L» troupier Lu­
cien Royer, 28 ans, 6227, rue De 
Leroche, Montréal, vient de soumet­
tre le moteur de son tank à un "net­
toyage en règle”. Le réservoir coule 
un peu. Le troupier Paul-Emile Pa­
radis, 21 ans, 1520, rue Davidson, 
Montréal, a tôt fait d’y remédier.

A l’intérieur d’un autre “Chur­
chill”, le caporal suppléant Henri 
Maheu, 25 ans, de Glen Navis, Ont., 
nettoie un à un scs canons. Le ser­
gent Orner Dumontier, 24 ans, de 
Turners Falls, Mass., peint en blanc 
le réservoir d’eau fraîche. Dumontier 
est un Franco-Américain.

“L’autre jour, dit le capitaine Fer­
nand Caron, 26 ans, 7985 rue Saint- 
Denis, Montréal, nous cherchions en 
vain des crochets pour faire tenir no- 
tre porte de secours. Un éclat d’obus 
les avait fait sauter. Notre antenne 
de T.S.F. avait aussi été coupée par 
des balles de mitrailleuses”.

L’un des chars, qui a nom "Céci­
le", porte deux chevrons de caporal 
peints à l’avant par son chauffeur, 
le troupier Lucien Brunette, 26 ans, 
2275, rue Cardinal, Montréal.

Le caporal suppléant Jean-Paul 
Mayot, 22 ans, 6439, rue De Gaspe, 
Montréal, déclare que les fantassins 
qui s’exercent souvent avec eux sont 
parfois jaloux des soldats "mécani­
sés”.

“Je me demande pourquoi ils se 
plaignent de leur sort, reprend le 
troupier Henri Grimard, 22 ans, 417,

I rue Saint-Paul. Trois-Rivières. Après 
les manoeuvres, ils vont so reposer 
sur leurs paillasses, tandis quo nous 
devons faire subir à nos chars une 
longue inspection, beau temps, mau­
vais temps”.

Le dépôt central 
des livres et des 
magazines à l’oeuvre

On réclame plus de volu­
mes et magazines français 

pour nos soldats
En lisant lo rapport annuel du dé­

pôt central des livres et des magazi­
nes pour nos militaires des 3 armes 
publié dernièrement, on pouvait se 
rendre compte du magnifique travail 
de cet organisme, non seulement au 
cours de l’année écoulée mais depuis 
le début de la guerre.

La présidente du dépôt, Mme R. 
M. Mitchell, faisait remarquer, que le 
plus beau témoignage d’appréciation 
du travail accompli ne repose pas 
tant dans les chiffres que dans les 
lettres de remerciements reçues de 
nos gars en uniforme, de toutes les 
parties du monde et du Canada. Le 
dépôt a reçu des centaines de lettres 
de ce genre. Certaines sont même ve­
nues de la Grande-Bretagne, de 
l'Egypte, du Labrador, de l’Islande 
et de Terre-Neuve et de navires en 
mer.

Un grand nombre de volumes et 
de magazines ont été fournis à des 
hôpitaux pour des soldats malades. 
Le Corps féminin de l’Armée cana­
dienne a aussi bénéficié du service 
du dépôt.— ■■ ♦ ■

Heure d’adoration 
pour nos militaires

Elle aura lieu à 11 h. ce 
soir — On distribuera la 

communion à minuit
On nous communique; “C'est à 11 

h. ce soir, que nos militaires mont­
réalais monteront la garde autour du 
trône royal de Notre Seigneur Jésus- 
Christ, au nom de touts l’armée ca- 
natfienne.

“Tous les soldats, les marins et les 
aviateurs qui sont en ville sont con­
voqués pour 11 h. à l’église des Pères 
du Très-Snint-Sncrement, 514, Mont* 
rçoynl est. Une invitation particulière 
est faite aux officiers ainsi qu’aux 
aumôniers. Ces derniers pourront 
contribuer, s’ils le veulent bien, au 
service de la confession, ear la sainte 
communion sera distribuée à minuit.

"Ce geste de nos militaires protes­
tera de lui-même contre les emmète- 
ments du communisme athée, s'infil­
trant chez nous, et contre le néo-pa­
ganisme nazi qu’ils veulent combat­
tre. Par dessus tout, il sera la pro­
clamation du but chrétien qu’ils am­
bitionnent: le règne social du Roi de 
toutes les nations de la terre.

"Malgré les fatigues de leurs ru­
des journées, nos militaires tiendront 
à venir ce soir attester solennelle- 
ment leur foi et leur confiance en ce 
Roi qui seul est maître de la vic- 
tolra .

P--------------------------------------

1 • Par Adrita ROBITAILL1

QUESTIONS ^

1.—Pour trouver de nouveaux sujets d’intérêt et pour les vérifier et 
vous les présenter dans cette colonne, j’ai souvent travaillé d’arrache-pied, 
je puis m’en vanter... quoique pourtant, je n’al travaillé qu’avec mes mains 
et mon cerveau, non avec mes pieds. Qu’est-ce qui me permet donc d’em­
ployer cette expression: “travailler d’arrache-pied”? A qui d’ailleurs était-il 
question de les anacher? et comment le travail peut-il nous arracher les 
pieds?

2—Je veux vous présenter encore une question qui relève du domaine 
médical. Ce champ est vraiment trop fertile pour que je l’aban .oiiiu ,.e 
sitôt... Nous ne cessons jamais d’apprendre du neuf au sujet de notre propre 
corps. Aujourd’hui il sera question des nerfs; ce sont des organes inlini- 
ment délicats. Aussi les chirurgiens sont-ils touiours fort ennuyés lorsqu’il 
leur faut rattacher des nerfs coupés. Un médecin brésilien vient d’indi- 
suer un nouveau moyen d’opérer la ligature des nerfs. Ce procédé est très 
simple. Le connaissez-vous?

3.—Même si elles ne sont pas dangereuses comme les moustiques tro- 
picaux, nos simples mouches d’été canadiennes n'en sont pas moins fort 
ennuyeuses. Tout le monde leur fait une guerre acharnée... mais il n’est prs 
toujours facile de les atteindre. On pourrait cependant les atteindre à tout 
coup *i l’on se rappelait une particularité de leur manière de s’envoler. 
De quelle manière agissent-elles donc lorsqu’elles veulent quitter un point 
•l’appui?

(Voir réponse» en 'nvr 7)

AVIS
IMPORTANT

Le Canada de LUNDI 7 
DECEMBRE sera con­
sacré à (’UNIVERSITE 
DE MONTREAL. Des 
milliers de Canadiens 
français l’achèteront 
sûrement comme sou­
venir.

Assurez-vous d’en re­
cevoir une copie en la 
réservant chez votre 
dépositaire dès aujour­
d’hui.

L’Administration

R. S. V.

Canadiennes françaises du C.F.A.C. à Kitchener '•

m

L« pdoton des recrue» de langue française à la fin d'une période d'instruction au centre élémentaire du Service féminin de l’Armée canadienne, i Kitchener (Ont.). 
C’est le premier groupe à terminer au nouveau centre de Kitchener. Le lt-gewemeur de l'Ontario, Thon. Albert Mathews, et son épouse étaient le* invitée 
d'honneur è cette cérémonie. Assises, de gauche à droite: le caporal Pierrette Dupuis, Québec; le caporal suppléant Georgette Guertin, S.-Hyacinthe; le ceperal 
Cécile Lavoie, Idmunston, N.-B.: le sous-lieutenant Yvonne Lantagne. Québec; le sergent Irma Bégin, Lévis; le caporal suppléant jeanne Mercier, Chiteae* 
guay; le caporal Madeleine Lanoucttc, Québec; 2c rangée: les recrues Lucille Lafortuna, Lachuta Mills; Laurence Levasseur, S.-Fabien; Madeleine Chambetiand. 
Limoilou; Hélène Paré, Québec; B. Girard, Chicoutimi; Imclda Tremblay, Montréal; juliette Wiseman, Québec; Y.-B. Bernard, Rogerville; Marie |ineptie 
Gagnon. Mont-joli; Des Neiges Laprise. LTIc D'Orléans. 3e rangée: les recrues Cécile Paquette, Ste-Anne-des-Plaines; Régine joncas. Montréal; Anita Reblltard. 
Montréal; Thérèse Lavoie. Montréal; Mary Dunn. Montréal; M. L'Heureux, Montréal; Irèna McLean, Montréal; Annette Viger. S.-Jérôme; Gilberte Brochu, Kingsley 
Falls; Yvette Bélisle, Vietoriavillc; Janine Amyot, Vallcyfield. 4e rangée: les recrues Germaine Bradette, Montréal; Géralda fssiembre, La Butta, Daatidan; 
Jeanne Dionne, Magog. Marguerite Llorcns. S.-Zotiquc; Ruth Beaudin, Scpt-lles; Kahtleen Vien, Montréal; Reine Verville. Montréal; Lauretta Wilkie. Ment- 
real; Z.ilia Roucseau, Ste-Fidcle. Comté Bonavcnture; Thérèse Godin, Dewlney. N.-B.; Marthe Lévesque, Amqui. 5e rangée: Florence Bergeron. Trois-RMèrea; 
Yvette Perreault, Montréal; Henriette Dcsrochert. Dundee: Gilberte Lajoie, S.-Pascal; Cécila Thériauh, S.-Fabien; Marguerite DesJardins, Dundaa; Gilberte 
Bégin, Lévis; Laurcttc Guay, Montréal; Denise Beauregard, Montréal; Rita Potvin, Québec; Angélina Brideau, Bois-Hébert, N.-B.(L'Armée canadienne)

En conférence

vdCl
On voit ci-dessus le colonel R.-H. Keefer, 

directeur de l'instruction militaire au 
quartier général de la Défense ns- 
tionala è Ottawa, en conférence avec 
le It-colonel G.-F.-P. Bradbrookc.

commandant du premier bataillon de 
parachutistes canadiens, dont las mem­
bres sont actuellement è l'instruction 
à l'école américaine des parachutistes, 
Fort Benning, Géorgie.

(L'Armée canadienne)

Vaste projet d'un 
bloc de neuf pays

LONDRES, 2, (O.N.A.)—Un haut 
personnage du gouvernement polo­
nais vient de proposer l’établisse­
ment d’un hjnc des nations baltes 
et méditerranéennes pour l'après- 
guerre, bloc qui laissera loin en ar­
rière par son amplititude, tout pro­
jet de coalition pour l’Europe d’après 
le conflit.

D’après ce plan, seront réunies en 
fédération tous les Etats situés en­
tre ces deux mers et entre l'Alle­
magne et la Russie. L’auteur du plan 
est le ministre de l’information po­
lonais, M. Stanislas Stronski. Les 
pays concernés sont la Lithuanie, la 
Latvie, l'Esthonie. la Roumanie, la 
Pologne, la Tchécoslovaquie, la 
Hongrie, la Yougoslavie, la Turquie 
d’Europe. Un tel bloc a dit Stronski

constituera une formidable entité 
géographique et économique. Tl cou­
vrirait une superficie de 620,000 
milles carrés et comprendrait une 
population de plus de cent millions 
d'habitants avec l’accès aux deux 
mers ce qui assurerait une économie 
sérieuse dans l'importation et l’ex­
portation.

Le but politique de ce projet se­
rait de protéger ces Etats contre 
les agressions allemandes qui depuis 
mille ans menacent les Européens 
de l’est.

DECES
C'A II DIX AI.. — Outmuont !• l«r 

décembre I0U\ a lOfce de 6» an», est 
<K'i*d£ M. Ilonntudm; Curdtual. ancien 
ninrchund de bwlf. époux de Mathilda 
Gauthier, résidant ft 227 avenue Outre- 
mont. L* s tunérallles.auront Heu ven­
dredi le I courant, be con rot funèbre 
partira de sa demeure, 227 ave Outre­
mont ft S b. 15 pour se rendre ft l'église 
S.-Vlatcur ot1 le tervice sera célébré 4 
ü h. 3ü et de Ift nu clmrtlére de la Côte 
des Neijjct, Heu de la sépulture. Parents 
et amis sont priée d’y attlttcr Bans 
autre Invitation.

x * ’ î-.t—-

LJ •

foici un y « (.»«wostrvti
J'05 gU C*0*^** ** ^ £füS OU

„ v , pénurie d* .ous or. ^ 0„
ou, le* i°u«1°ut*’ (®. ae „ hir. couler »«'

___ oraissc» on **** oeQ to « lo»ü’lS ies , tt <je i» To\o, »*tre
AtKUgm^^joipbe, Benito e. r,£5iodu*riesde6u«rr‘'

pour bomberder s .011.aeUeoUepo»ri«,oa
détruire leurs .delaRr»isse,al0Si^ _ ^

Le» os fournis,en ®||R pM5e*.les »u r*®*4.__ .mi CB ranger. P"»**'" -.icipieo

Voici <o quo vous (altos do lu graissa ot dos os
Les marchands de viande du Canada, dans un but patriotique, coopèrent avec le Gouverne* 
ment en ce qui concerne ce travail de guerre important, en menant leurs facilités de récupé* 
ration è la disposition de leurs clients. Vous pouvez vous débarrasser de vos graisses et de 
vos os d’une des manières suivantes;

Cltoll \
tu »**** [:?.

y

1 VOTRS MARCHAND DK VIANDI vous 
paiera 4'^ la livre pour la graisse, et lé la livre 
pour le gras. Vous pouvez garder cet argent 
pour vous, ou—

2 vous POUVIZ U RIMKTTRI au Comité 
de Récupération Volontaire de votre localité 
et/ou à une Oeuvre de Charité de Guerre ca* 
registréc.

3 vous POUVKZ DONNKR vos Graisses et 
vos Os au Comité de Récupération Volontaire 
de votre localité à l’endroit où on les reçoit, 
ou—

Xÿ:*;l«USS*| os

Pâw?:i

4 VOUS POUVIZ CONT1NUKR de mettre 
vos Graisses et vos Os dehors pour qu'ils soient 
ramassés en même temps que les ordures.

Chaque cuillerée de graisse, chaque morceau de gras et chaque os, cuit, cru ou 
sec, doivent être gardés Cest un devoir quotidien. Vous n'en avez peut-être pas 
beaucoup, mais, même si nous n’avoos qu'une once de graisse par personne par 
semaine, nous aurons 36.000,000 de livres de graisse par an pour faire de 
la glycérine.

CETTE CAMPAGNE EST POUR LA DURtE DES HOSTILITÉS
MINISTÈRE DES SERVICES NATIONAUX DE CUERRI ■» COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE CUBtlt

COOfiBATION

Division do la Récupération Nationalo AVK u Sorvico dos Huilos ot dos Graissot
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Musique-Cinéma-Lettres-Radio-Théâtre
Le concert Stokowiki remit

Afin d* Uii»er U Forum libro 
aux organiiataur* da l'Arbra da 
Noël pour la* anfaAts de» aol* 
dat», las Faitivals da Monlrâal 
ont décidd do reporter au S avril 
1943 la concert symphonique di­
rigé par Leopold Stokowski. 
C'eit au cours da ca concert que 
le célébra chef d'orchestre Inter* 
prêtera la Septième Symphonie 
dp Shostakoviteh.

Plusieurs personnslitéi 
parleront ce toir en 
faveur du timbre de Noël

Ce soir, de 9 h. à 0 h. 30, lo réseau 
français do Radio-Canada diffusera 
un appel d'éminentes personnalités en 
faveur do la campagne du Timbre de
Noël.

Nous entendrons le Dr J.-A. Coull- 
Inrd, présldent-élu de l'Association ca­
nadienne antituberculeuse et prési­
dent du Comité provincial de défense 
contre la tuberculose; Thon. Adélard 
Godbout, premier ministre de la pro- 
vinee do Québec; M. Maurice Duples­
sis, chef de l’opposition à l'Assemblée 
législative; Mjrr Camille Roy, recteur 
de l'Université Laval; le Dr Hujrh-E. 
Burke, directeur médical du Royal 
Edward Laurcntian Hospital.

Ce même programme sera retrans­
mis par le poste CBM demain soir, de 
9 h. ii 9 h. 30.

l'horaire des spectacles
CAPITOL 

"Plying PnrtrcM"
11 II, 26, 3 b. 10, 4 h. ti. ? h. 31, 
1U h. 30.

"Two lu « Taxi"
10 h. 00, 13 h. 45, S h. 28. I h. 10, 
• h. 65.

«T.DKNIS
"L'Kafaat 4a Traupa"

12 h. 40, S h. 50, 4 h. 30, 9 h. 40.
"Mavtka et Hlehard"

2 II. 01, 6 h. 13, I II. 23.
PALACK

"Tha Korcat Raagara"
11 II. 30, 2 h. 05, 4 h. 46, 7 h. 20, 
0 h. 61.

PIUNCESI ,
“Glrl Troubla

10 h. 16. 1 h. 15. 4 h. 10 7 h. 10.
10 h. 05.

«Maallla Caillas'’
11 h. 40. 2 h. 38, 6 h. 18, I h. 30.

LOEWI
“Tba Majar aud tha Mlaor”

11 h. 15, 1 b. 66, 4 b. 10, 7 h. 10, 
» h. 56.

Premier opéra comique canadien

U Pim DES MRS
Les 10, 12 et 19 décem. 1942 

Monument National
Billets chez Ed. Archambault. 

Prixi 1.90, 1.65, 1.35, 1.20, 90c.

Variétés Lyriques
MONUMENT NATIONAL

Décembre 3-5-6-S
MONSIEUR

BEAUCAIRE
Musique d’André Messager avec

Charles Goulet et 
Marthe Lapointe
PRIX DES PLACES :

1.65 — 1.35 — 1.20 — 0.90 
l'H. IM.. 111)11 Cl llunral tir 10 II. a il h.

fcffiiSV la 4353
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Cr ifrnn'l film
“Submarine Raider”

“Lo Coour Par ta lé”, avoc 
Marcal Journat a TArcada
Lundi prochain, en matinée, la co­

médie moderne “Le Coeur Partagé”, 
de Lucien Besnard, prendra l'affiche 
nu théâtre Arcade et servira de ren­
trée à M. Marcel Journet qui crt allé 
Jouer à la scène du Saint-Denis ut 
ensuite au Palais Montcalm, à Qué­
bec.

Avec “Le Coeur Partagé”, Lucien 
Bcsnard a abordé un sujet extrême 
ment délicat: l’amour d’un père pour 
son enfant qu’il entend défendre con­
tre les difficultés et les traquenards 
de la vie. Le personnage du profes­
seur Jean-Louis Marnier est assez 
nouveau dans la littérature dramati­
que.

M. Marcel Journet tiendra ce beau 
rôle avec son autorité coutumière. A 
ses côtés l'on verra MM. Jean-Paul 
Kingsley, Marc Forre, Roger Gar- 
ceau, Victor Page, Marcel Lannec.

Du côté féminin Mlle Germaine Gi­
roux sera en tête de la distribution 
dans un rôle qu’elle pourra nuancer 
à souhait. Mme Jeanne Demons fera 
sa rentrée à l'Arcade dans le rôle 
d’une dame anglaise. Signalons la 
présence de Mme Elisa Gareau et de 
Mlle Janine Sutto.

Les habitués de l'Arcade sont priés 
de ne pas oublier que dorénavant les 
spectacles commencent le lundi en 
matinée et qu’il n’y aura plus de ma­
tinée le samedi afin d’ficcorder un 
congé aux membres de la troupe.

A L'IMPERIAL
Le film qui prendra l’affiche demain 

au cinéma Impérial s’intitule “Des­
perate Journey" avec Errol Flynn 
comme vedette. Errol Flynn compte 
parmi un groupe de cinq prisonniers 
dont Ronald Reagan, Alan Haie, Ar­
thur Kennedy, Ronald Sinclair.

Les quatre compagnons de Flynn 
réussissent à s'échapper des mains des 
nazis et c’est Flynn, qui rationné à 
l'extrême, doit faire nu nom de la 
Gestapo les recherches pour trouver 
ses compagnons.

Nous en avons assez dit pour lais- 
-er entendre nu lecteur l’éclat de ri-, 
le qui l’attend nu cinéma Impérial 
en fin de semaine.

Le second film au programme bé­
ni "Meet the Stewarts" avec Wil­
liam Holden et France Doe dans les 
rôles principaux. Le film a trait a 
une paire je nouveaux mariés sans 
le sou. Les choses se compliquent 
quand l'époux s’aperçoit que l'épouse 
no peut même pas faire cuire un oeuf. 
<.'ett» comédie est une des meilleures 
de l'année.

Au Ladies' Morning Club
Voici le programme qu’exécutera 

le Quatuor Alouette, ce matin, au 
Ladies’ Morning Musical Club:
1— Grâces soient rendues, par J. Tis­

serand.
2— Légende Dorée (harmonisée par 

Oscar O’Brien).
3— Folklore français: Nanette; Gai 

loti la, gai le rosier; Au bois du 
Rossignolet; Marianne s'en vn*t- 
au moulin; A Saint-Malo.

4— Folklore canadien-français: A la 
claire fontaine; l’alouette chanta 
le jour: les Raftmen; Via l’bon 
vent; Vive la canadienne.

AU LOEW S
D'après les critiques les plus auto­

risés, le film “The Pied Piper’’ qui 
prendra l'affiche demain au cinéma 
Loew's no fait aucunement mentir la 
bonne réputation de la nouvelle de 
Nevil Shutc sur laquelle il est basé.

Cette nouvelle raconte une tou­
chante histoire d’actualité, une his­
toire de guerre qui vous remue tout 
entier. La vigueur des scènes, la 
beauté des principes qu'on y dé­
fend, font de cotte pellicule une des 
plus belles que l’on ait tournées dans 
la capitale du film américain. Mon­
ty Wooley dont on connaît la belle 
réputation d’acteur, Roddy McDo­
nald, et Anne Bnxte font partie do 
la distribution de ce film auquel il 
est facile de prédire une longue car­
rière.

On se souviendra do Monty 
Wooley dans “The man who came to 
dinner”. Il n’est pas Inférieur â lui- 
même dans “The Pied Piper” com­
me on s’en rendra compte. Plusieurs 
sujets courts termineront lo pro­
gramme substantiel du Loew's.

AU CAPITOL
Pour la première fois dans sa car­

rière, Charlie McCarthy est content 
d’être fait de bois, car seul un acteur 
ainsi fabriqué pourrait jouer le rôle 
que les cinéastes d'Hollywood lui ont 
assigné dans le film “Here we go 
again” que l’on verra dès demain sur 
l’écran du cinéma Capitol.

En effet, Charlie McCarthy doit 
joqer scène avec un ours et... sans 
lui faire des façons. Un coup de patte 
de l'animal aurait risqué de mettre 
fin à la carrière d'un autre acteur 
que Charlie.

Le mannequin McCarthy sera com­
me d'habitude manié par le fin ven­
triloque qu'est Ergar Bergen aux cô­
tés de qui on verra Fobber McGee et 
Molly.

C’est une comédie qui amusera gran­
dement tous ceux qui voudront l’aller 
voir. Au cours de cette production on 
aura aussi l’occasion d’entendre le 
vibrant orchestre de Ray Nobel dans 
des airs très populaires.

Des sujets courts du plus haut in­
térêt compléteront le programme.----------------- 4-------------------

AU SAINT-DENIS
C'est avec le plus vif plaisir que 

le public apprendra la venue, samedi 
prochain, nu S.-Denis du film "Les 
Deux Gosses”. Sujet très populaire, 
il jouit auprès du public de la même 
faveur que “Les Deux Orphelines” 
auquel il ressemble par plusieurs 
points.

Dès le début de l’action, nous as­
sistons a un drame de la jalousie. Un 
époux, inquiet, ne veut pas croire à 
l'innocence du sa femme et pour sc 
venger d’un prétend'.! déshonneur, 
donne son enfant à un individu lou­
che qui l'élèvera à sa guise en com­
pagnie d'un autre petit malheureux. 
Un jour, la vérité s'étant faite, l’é­
poux reconnaîtra son erreur et n’au­
ra de cesse qu’il aura retrouvé l'en­
fant.

Lu second film sera “Les Gangs­
ters du Château d’If’’ mettant en ve­
dette Alibert, le chanteur marseil­
lais, Pierre Larquey et la jolie chan­
teuse Germaine Roger.

au palace "

Il est assez rare qu’une femme se 
jette à la tête d'un homme, mais Pau- 
lutte Godard ne s’embarrasse pas des 
conventions sociales dans le film 
"The Forest Rangers qui poursuivra 
sa carrière au cinéma Palace la se­
maine prochaine.

Fred MncMurray est la vedette 
masculine de ce film romantique 
tourné â la gloire des gardes fores­
tiers américains dont c’est la mission 
de veiller avec un soin jaloux sur les 
richesses naturelles que forment les 
grands bois. L’incendie qui vo sait 
plus s'arrêter que quand i! a dévoré 
des hectares et des hectares couverts 
d'arbres, voilà, l’ennemi qu’il faut 
toujours surveiller et empêcher de 
causer des pertes irréparables.

‘The Forest Rangers” est un 
splendide film en couleurs naturelles. 
Le sujet s’y prêtait d’ailleurs et les 
"cameramen” n’ont pas manqué de 
tirer les plus saisissants effets des 
scènes qui se sont présentées à leurs 
yeux.

New-York applaudit 
Mlle Mary Henderson

Cette artiste montréalaise te­
nait le premier rôle dans "La 
Dame de Pique”, opéra de 

Tchaikowski

Mary Henderson, le soprano ca­
nadien bien connu, a fait un début 
sensationel à New-York, mardi soir 
dernier, 24 novembre. C’était la 
première repréaentation, cuttc année 
do “La Dame de Pique” de Tchaï- 
kowsky, par la New Opéra Company, 
•ous l'habile direction du célèbre 
.chef d'orchestre russe Emil Cooper, 
Mlle Henderson chanta le rôle prin­
cipal et tous les journaux de New- 
York s'accordent a dire avec quel 
onthouniaanio elle fut applaudie pur 
le distingué et très nombreux pu­
blic new-yorkais.

Le célèbre auteur et critique Os­
car Thompson souligne dan.s le New- 
York Sum ‘La voix charmeuse de 
soprano et le Jeu scénique personnel 
de Mary Henderson font de la mal­
heureuse héroïne une figure très 
attachante”. Le Now-York Journal 
American dit: “De tous les acteurs, 
Mary Henderson fut la plus admirée 
et applaudie”, et Olin Downes du 
Now-York Tima* ajoute: “Lisa a été 
absolument chantée par la voix je 
grande qualité requise exigée par 
ce rôle; elle fut admirable". Au dé­
but de la saison, Mary Henderson 
avait chanté un rôle dans "The Fair 
at Sorochinsk" de Moussorsky.

Mlle Henderson est bien connue 
des auditoires canadiens qui l’ont 
souvent entendue à la radio d'un 
océan à l'autre. Elle s'est taillé une 
belle réputation à Montréal lors­
qu’elle joua avec Opera Guild, il y 
u deux ans. Sa Marguerite de 
"Faust" avait été favorablement ac­
cueillie et sa remarquable interpré­
tation do Carmen et Santuzza, en 
mai dernier, est encore dans la mé­
moire dr> tous ceux qui l’ont enten­
due à la soirée d’opéra de “Opera 
Guild’’ au profit de “Wings for Bri­
tain.”

Mary Henderson est une graduée 
du conservatoire de musique de 
l’Université McGill et a fait de so­
lides études à New-York. Douée 
d’une voix de soprano lyrique d'une 
grande beauté, et avec l’aide de Mme 
Pauline Donalda, nul doute que 
cette jeune chanteuse peut s’atten­
dre d’aller loin dans le domaine de 
l’opéra dans un avenir rapproché.----------------- 4------------------
“Rebecca" de du Maurier à 

Radio-Théâtre Lux, ce soir
Le célèbre roman de Daphné du 

Maurier “Rebecca" n été spéciale­
ment adapté pour la prochaine émis­
sion ce soir du “Radio-Théâtre Lux 
Français", grand programme do théâ­
tre radiophonique présenté tous les 
jeudis soirs de 9 h. à 10 h. au poste 
CKAC par Lever Brothers.

Les cinéphiles et les milliers de 
personnes qui ont lu le roman se sou­
viennent sans aucun doute «les tour­
ments que connaissent à tour de rôle 
les amoureux Max de Winter et sa 
jeune et belle épouse. Le souvenir, 
sans cesse rappelé par la gouvernan­
te Mme Danvers, de la première fem­
me du jeune homme vient toujours 
troubler leur amour et finit même 
par menacer leur vie. Le spectre de 
Rebeecn, la première femme de Max 
de Winter, hante sans cesse les jeu­
nes amoureux qui doivent lutter de 
toutes leurs forces pour sauver leur 
bonheur et leur vie.

Les rôles de Max de Winter et de 
son épouse seront tenus respective­
ment ce soir nu “Radio-Théâtre Lux 
Français" par notre jeune et brillant 
artiste «le composition Camille Du- 
chnrme et pur la charmante Nicole 
Germain. A leurs côtes, dans le puis­
sant rôle «le Mme Danvers, si magni­
fiquement interprété à l'écran par Ju­
dith Anderson, on applaudira notre 
excellente artiste Jeannette Teasdale.

Premier concert du 
cycle Brahms

par Jean Valleranu

L'index du coût de la vie 
a légèrement augmenté

OTTAWA, 2 (C.P.) — L’index «lu 
coût de la vie a enregistré une aug­
mentation «le huit-dixièmes de point 
au cours du mois d’octobre, suit «f«‘ 
117.H du 1er octobre à HS.iî au 2 
novembre. Cette augmentation n’en- 
tralne pas de changement dans le 
versement «lu boni de vie chère, at­
tendu que l’on ajuste le montant du 
boni t(*us les trois mois. Le prochain 
changement, s'il y a lieu >e produira 
en février.
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7.ît)—Ouverture 
7.S«)—NOUVELLES 
S.oo—NOUVELLES
8.15— Elévation mat. 
8.30—Pot-pourri mu*. 
8.55—NOUVELLES 
9.00—C*rt« bUnch* 
9.30 Chinenne
9.15— Pays «les T!r*u*

CBM
7.29— Ouverture
7.30— NOUVELLES 
8.00—NOUVELLES 
8.15—Prière»
8.30— Mueiijne mllitalr# 
9.no NOUVELLES 
9.05—Everythin* *oe4
9.30— Momln* Mood» 
9.(5 HapyJaek

CKAC
7.00—Ouverture 
7.20—NOUVELLES 
7.25 -Quart-d’heure... 
7.40 Pot-pourri matinal
7 55 NOUVELLES
8 fiO Dianuee
8.30— Coffee Club 
8.46—Orchentre 
9.00—NOUVELLES 
9.16—Mélodies
9.S0—Va lava__________

C FC F
7.30— R«vtllle
7.45— Tante Jemin*
7.55 Journal mat.
8.00—NOUVELLES 
8.10—Mueieale
8.15- -Mélodie*
8.30— Studio
8.45— Fanfare 
8.53- -NOUVELLES 
9.00—Breakfaat Club 
0.30—Mualeaie

CHIP
8.15— Bonjour 
1.25—NOUVELLES
8.30— Studio 
8.35—RiKolade»
9.00—Oaiet/a du matin
9.30- -NOUVELLE!
9.45— Tango

9.57—NOUVELLES 
lft.09—Moulin de la...
10.15— Courrier du j«>ur 
in.SO—Viede famille
10.45— 0 Duranleau 
11.00—Grnr.de Soeur
11.15— Métairie Raneourt
11.30— Joyeux troubadour* 
12.00—Jeiinrase dor/r
12.15— Quelle» nouvelle* T
12.30— NOUVELLES 
*2.35—1^ réveil rural

10.00 School of Oie air
10.30— CauMrle 
10.85—Programme mua.
10.45— Winaton Curry 
11.00—Life can he...
11.15— Vie and Sade
11.30— Soldier’* wife 
11.(5—Tante Lueie 
12.00-NOUVELLES
12.13— Road of life
12.30— La ferme et «et... 
12.69—Signal horaire

9.15—Radlo-entrevur» 
10.00- Roman-feuilleton
10.15— L’heure réerèatlv*
10.30— Courrier df Odette 
10.45 -Studio
11.00- Courrier du jour
11.13— Chanaona
11.30 La vit-commence...
11.45— L’heure enmlcillf* 
12.00—NOUVELLES
12.16— Grande Soeur
12.30— C’eat la vie
12.45— Hiatolm d’amour 

1.00--NOUVELLES

9.45—Rrrakfaat Club 
10.00—NOUVELLES 
10.10—Musicale 
10.25—Mualeaie
10.30— Hank Lawten
10.43— Carnation 
11.00—Your fortune
11.13— Novelty 
11.23—For lad:«i only
11.43— -Men of Note 
11.50—NOUVELLES 
12.00—Noon melody time
12.15— Mutinerie*
12.30 Soldier’* wife

10.00—Bulletin ta-
10.15— Pour voua plaire
10.30— Parade matinale
ll.dO—Morton & Kave k
11.15— Lueleu Parireau 
I’ 3n—Chanror.» franc
11.43— Mutioue dr d»n,« 
12.0U—L’heure ftriunlnv
12.15— I.’art dana be...
12.,">0—L’heure féminine 
LOO-NOUVEELES

12.59—Signal horaire 
1.00—Rue Principale
1.15— NOUVELLES
1.30— Tant* l.uci#
1.15— Orch. Lope/.
2.15— Chinionncttc*
2.30— Musique variée 
a.00—Mtulc-hall
3.30— NOUVELLES 
J.C3—Maître* de la mua.
4.15— (.’hant 
4.70—Radio-college

1.00—NOUVELLES
1.13— Happy Gang
1.45— Wallace el Todd 
2.00—Big Sister
2.13— Progrsmme mus.
2.30— IWeitsi 
3.00—Mary Marlin
3.15— Ma Perkins
3.30— Pepper Young
3.43— Agnintt the storm 
4.00—Intermède 
4.18—Causerie

1. ÎO—Studio
1.25— Mèlodlsa
1.30— Art vocal
1.45— Métairie Raneourt 
2.00—J.-J. Penverne
2.15— Orgue
2. '!0—Badio-conrcrt 
t.OO—Coffret musical 
3.30 -Fanfare
4.00—Kvêi.ementa sociaux
4.13— C.K.A.C.. ce soir
4.25— NOUVELLES
4.30— Pour voua
4.48— Mu*, de danse

12.13—Luncheon highlight* 
1.00—NOUVELLES 
1.03—Friendly Hour
1.10— Valses
1.15— Musique
2.15— Between...
2.30— They Tell Me
2.13— Women’* Art 
3.00—Prescott prfsenl*
3.30— John Harcourt
3.43— .Mueieale 
4.«r0—Club matinee
4.45— Musicale 
5.00—Tea Time

I. 08—T/hsure féminine 
2.00—L’heure précie#
2.01 —la* claesique»
2.13— Variétés
2.30— Swing Shifters
2.48- Variété»
J. du Extrait* «J’iiImtii*
« uu NOUVELLES
4.10— Orchestre
4.30— Variété*
4.46— Chansons Iran».

5.18—Fémina
8.30— Mnnoir de S.Cri... 
6.45—Protection civile 
fi.00—C.R.F.. ce soir

—Roland Ihaudrv
6.13— NOUVELLES
6.30— Colonel Chnlialle
6.13— Coffret musical 
7.00—Un homme et son... 
7.15—La vie commence...
7.30— Information

US-
4.30- 
S.OO- 
5.13-
5.30- 
5.45. 
S.10-
6.: r>-
6,;0-
6.43
7.00-

-Chrixtnms Concert 
-Beaux disques 
-Front line fnm. 
-C.U.M., ce soir 
-I.* thé
-Programme mua. 
-Sport
■ NOUVELLES 
-L’Aviation R.C. 

NOUVELLES, BBC 
-Concert vocal

7.13 Mélndir* nin^qm»-» 
S.OO—Je me solivieti*
8.30— Sur les boulevard* 
’.•.00 L’hon. A Godlxiut
9.30— Mexican»

10.00—NOUVELLES
10.15— t'nncert sytnpll.
I l.oo—Mm. variée
11.15— Mus. de dans* 
11.28—NOUVELLES
1 ! .30—Fin de» émlssiona

7.15 — Piano*
7.30— l’oncert 
7.45—Causerie
S.OO - Carlyle Alliron 
8.03—Symphonie 
9.00—Orrheatre 

10.no—NOUVELLES 
10.13—Concert 
11.00—NOUVELLES
11.30— NOUVELLES
11.31— Fin de* émi*si<>na

5.00—Tsnte Lucie 
5.13—Pierre et Pierrette
5.30— La rue Principale
5.45— Madeleine et Pierre 
6.00—Vie «le famille
5.15— CJuolIe» nouvelle* 
«;.:’. 0 Opérette
6."5— PiannioKiie 
0.40— En pièce du jour
6.45— NOUVELLES 
7.00—Originalité*
7.15— 1** Don Juan
7.30— Nnralre et ünrnahé
7.45— Lionel Parent

6.16- 
6.30* 
6.45- 
6.0 i* 
6.:5- 
6.23*
6.30- 
6.43- 
7 00-

3.:i0
7.13-
8.00-
8.0-5

6.00-
5.15-

5.30—
«.00—
6.15-
6. ;o
6.15-
n..3o
5.00-
7. J0-

-liop Harrlgan 
•Service secret 
-To l»ay’s Adventure 
-Serenade 
-NOUVELLES 
-Whnl's happening 
— Luckv Mi Indie* 
-Sketch 
-Coconut grove 
-Lum and Abner 
-Opéra 
-Opera
-Lest w* forg«t 
-Interlude

Thé-dan ant 
Nécrolog.e 
NOUV ELLES 
l(adlreS|it cia - 
NOUV El EPS 
M'-ll-Méb 
Mus sut d> uuinii* 
Chron «portive 
I luinaoii* Irai.ç. 
L’heure fam.liale 
Uft.li. Malnek

fi.OO-
8.30-
8.55-
9.00-

10.00-
10.15-
10.30- 
’0.15- 
11.00-
11.15-
11.30- 
12.00- 
12.0.5-

8.10 
8.15- 
(1.30 
9.00- 
•i pi 
9 45- 
9 .*5 

10.0 l-
10.15-
10.30- 
10.43- 
11.00- 
11.3.3- 
12.00-

-I)r Lambert 
-Que ferez-vous 7 
-NOUVELLES 
-lladio-théûtr. 
-Uirlel Millard 
-Lo vagabond 
-Image» de guerre 
-NOUVELLES 
-Nouvelle» sport. 

Benny Goodman 
-Orrhestre 
-NOUVELLES 
-Fin d** émission»

NOUVELLES 
-Cane, sur le (MM*. 

C.P.C.
-Croix-Rouge 

Nihloc service
- Ste-Justine

f'nmed. e

-Orgue et violon 
-Mus. tic danse 
-NOUVELLES 

Mu* île danse
- Mu*, de danse 
-NOUVELLES 
-Fin d'-* érnlnaion»

I.a Société des Concerts Symphoni­
ques, qui avait déjà eu l’heureuse ini­
tiative de présenter à .son public les 
neuf symphonies tic Beethoven en 
concerts consécutifs, a pris, cette an­
née, une décision dont on ne peut que 
la féliciter: celle d’offrir bs quatre 
symphonies de Brahms. Ce cycle a 
ceci de particulier qu'il procède flans 
un ordre inverse à l’ordre chronologi­
que. En effet, nous avons entendu, 
mardi soir dernier, la Quatrième Sym­
phonie, celle en Mi mineur. Le cyc.e 
se terminera, en quatrième concert, 
par la Première, celle en Ut mineur. 
Le chef d'orchestre Désiré Defnuw, n 
d’excellentes rai son r «le procéder ain­
si, car, dit-il, “1« Première Sympho­
nie est le sommet de l'oeuvre sympho­
nique de Brahms. Le cycle se termi­
nera donc par une véritable apo- 
théose.”

Ce qui frappe d’abord chez Brahms, 
c’est son admirable don mélodique. 
Mais Brahms ne cherche pas n plaire, 
comme Mozart par exemple, ("est 
sans doute pourquoi on l’a qualifié de 
sévère. 11 faudrait plutôt lu «pial i fier 
de sérieux, mais d’un sérieux qui n'a 
cependant rien do bougnon. Cela 
transparaît dans Y Alley n» yiocunn tlb 
la Quatrième, Malgré son qualifica­
tif, cotte Alleyro n'atteint pas à l’ex- 
hubérance de la Sixième ou de lu 
Seytièmu de Beethoven. C’est que 
Brahms est moins Instinctif que Bee­
thoven; il ye surveille, il est cons­
cient. Grâce à sa géniale invention 
mélodique, Brahms, s'il ne parvient 
pas à la hauteur de Beethoven, est 
quanti même un «les plus puissants 
symphonistes de lu littérature musi­
cale universelle. Certains “Bruhma- 
nca" comme les appelle le Jean-Chris­
tophe de Romain Rolland, le placent 
au-dessus «le tous, ("est sans doute 
exagéré. Reconnaissons que Brahms, 
s’il ne séjourne pas dans l'atmosphère 
raréfiée des cimes où trônent Bach, 
Mozart et Beethoven, n'est pas non 1 
plus un habitant de ]u vallée et qu’il I 
commande, sinon l'amour, du moins 1 
le respect et l'admiration.

Sous la direction de Désiré Defauw 
°t « cause de l'excellence de notre or­
chestre des Concerts Symphoniques, 
la Quatrième n reçu, mardi soir, une 
interprétation hors pair. Nous som- 
mes sûrs qu’il en sera de môme poul­
ies trois autres symphonies du cycle.

Ue concert avait commencé par une 
solide interprétation de YOuvrrture 
(le Fulrlio de Beethoven. Psyche de' 
César Franck a été aussi enlevé avec' 
beaucoup de souffle.

lui \alse de Ravel soulèvera pro­
bablement de nombreux commentaires 
chez les musicophiles montréalais.! 
C est. à tout prendre, une satire, assez 
cruelle même. Je ne connais rien, dans 
toute la littérature musicale, de plus 
scc et de plus méchant que cette oeu­
vre. Ravel a d’ailleurs eu le souci de 
l'intituler La Value et non, tout sim­
plement l’aine, entendant bien signi­
fier par là qu’il a voulu écrire, en 
quelque sorte, une somme «le cette 
forme de danse. La Valse est dénuée 
de toute émotion, si ce n’est celle tie 
In virtuosité pure. Et Dieu sait a 
quelle fantasmagorie «le virtuosité or­
chestrale clic parvient. On a peine à 
comprendre comment un homme a pu 
acquérir une telle science de l’igchcs- 
tre, comment il est possible de jongler' 
ainsi avec les sons. La Valse de Ravel | 
restera, non comme un message mu-! 
su cal — ce qu’elle n’est pus — mais 
à titre tie pièce d’anthologie orches­
trale. S’il n'avait écrit que Lo I’ti/sf,' 
Ravel aurait son nom dans l’histoire I 
de la musique comme le monsieur qui ' 
.savait jongler avec cinquante houles 
à lu fois.

L'interprétntion que notre orchestre 
a donnée tic cette oeuvre effarante de 
difficulté était impeccable; chaque ins­
trumentiste s’est montré le virtuose 
que Ravel attendait.

AU PRINCESS
Il y en u qui préfèrent voyager 

par la lecture et l'imagination. D’au­
tres favorisés par les circonstances 
et poussés pur un goût inné tic 
l’avcntuie, dédaigneux de la vie fa­
cile et bourgeoise, s’en vont comme 
J.-B. Scahkelford photographier les 
bêtes sauvages de la jungle non der­
rière les barreaux des pares zoologi- 
ques, mais dans leur liaîjitat même, 
sous les ardeurs du soleil tropical.

.Schakelfot'tl a voyagé sur une dis- 
tance «le quelque 600,000 milles pour 
capter les scènes magnifiques comme 
celles que nous verrons dès demain 
sur l’écran du cinéma Princess dans 
le film “Jaearc".

Cotte fois-, c’est dans les environs 
de l'Amazone que eo hardi photogra­
phe, ce chasseur d’images, est allé 
exercer son art durant une expédi­
tion de Frank Buck. On se rendra 
compte des dangers qu’a courus l'ex­
cellent photographe durant ses der­
niers voyages en Amérique du Sud. 
Les animaux les plus hostiles à 
l’homme ont été saisis par sa lentille 
dans leurs habitudes de vie au milieu 
«le la végétation luxuriante. Les ama­
teurs tlo documentaires traitant 
«l’histoire naturelle goûteront ce 
filiv

"Les Auditions populaires" 
au Plateau, le 7 décembre
I.a Société artistique do l’Univend- 

té: île Montréal a r* pris ses activités 
des “Auditions populaires". Les suc­
cès obtenus flans le passé et le choix 
ties artistes invites pour la nouvelle 
saison lui assurent de magnifiques ré­
sultats, La première représentation 
des “Auditions populaires" aura lieu 
le 7 dccombrc, à l’auditorium «lu Pla- 
tenu, sous la présidence d'honneur de 
M. Wilfrid Pelletier directeur du Con­
servatoire de musique et d'art drama­
tique de Québec. Les artistes invités 
sont les membres du Trio Lyrique: 
Mlle Anna Malenfant, MM. Lionel 
Dnunais et Jules Jacob,

De très bons billets sont encore en 
vente chez Edmond Archambault. Re­
tenez 1 s vôtres le plus tôt possible, 
en signalant MA. l'i2Ul <>u Al. tlliin.

M. I. Sabourin est nommé 
président conjoint du 
congrès conservateur

M. Ivan Sabourin, vient d'être 
nommé président-conjoint du 
Congre* du parti conaervaltur 
qui ae tiendra h Winnipeg dana 
quelques joura. A titre de pré­
sident, M. Sabourin agira de con­
cert avec son collà|u«, M. Ray 
Milner, de Winnipeg. Bâtonnier 
du barreau de Richelieu, M. Sa­
bourin est un ancien procureur 
de la Couronne de la région de 
Montréal. Il avait été nommé à 
ca poste par M. Maurice Duplas- 
sis, chef de “l'Union nationale”.

Mesure pour hâter 
la production du 
charbon au pays

Nouvelle Commission de 
trois membres dite d’ur­
gence, pour hâter la pro­
duction du diamant noir
OTTAWA. 2. (C.P.). — Afin de 

remédier à ce que M. Ilsley ministre 
du» finances a décrit comme étant une 
.situation grave duns la production du 
charbon, des mesures ont été prises 
aujourd'hui pour élire une commis­
sion composée de trois membres munie 
«les pouvoirs nécessaires pour activer 
1»; rondement des mines.

En annonçant In formation de cette 
commission. M. Ilsley a déclaré que 
l’année 194:1 comportera un déficit de 
F,000,000 tonnes de charbon. M. J.-M. 
Stewart, administrateur du charbon, a 
été nommé président de la nouvelle 
commission de production du charbon. 
Les autres membres sont MM. Char­
les Payne, secrétaire du local 2005 des 
employés des mines de charbon d'Amé­
rique et Graham Towers, gouverneur 
de la Banque du Canada.

En général, le but immédiat de la 
commission est do hâter la production 
du charbon par tous les moyens pos­
sibles. Plus spécialement, In t%>mmis- 
sion s’occupera d’ouvrir de nouvelles 
mines et «le réouvrir des mines fer­
mées; de fermer des mines qui ne 
pioduiscnt pas assez et «le transférer 
le personnel dans des mines plus pro­
ductives; de suspendre les règlements 
des mines susceptibles de ralentir le 
travail; de fournir les moyens finan­
ciers aux propriétaires de mines in­
capables de financer leur propriété, 
etc.

Travail important de 
salubrité à Montréal

La Division son.Faire mu­
nicipale accomplit un tra­
vail nécessaire à la santé 
publique et â la salubrité 

du logement
L'inspection des logtimr.ts, «les bâ­

tisses publiques, des usines, des théâ­
tres. des écoles, etc. est fonction de 
la division tic in salubrité qui s’oc­
cupe aussi des projets de construction 
et fait «les enquêtes dans toutes les 
causes d'insalubrité.

Le travail de cette division se di 
vise en -I parties: a) l'examen des 
projets de construction et l'inspection 
de la plomberie et du drainage; b) 
les enquêtes à la suite des demandes 
d'intervention concernant les causes 
d'insalubrité ou les nuisances; c) 
l'inspection sanitaire et le casier sa­
nitaire des logements; d) les inspec­
tions spéciales en relation avec la mi­
se en vigueur «le règlements relatifs 
à diverses occupations.

Depuis le 1er janvier, on u fait 
l'examen des-plans cl des demandes 
de permis dans le cas do 1072 cons­
tructions nouvelles, de 2007 demandes 
de mollifications et de 108.'] inspec 
tiens de la plomberie, conformément 
aux reglcincf s sanitaires, provinciaux 
et municipaux. Ce travail est très im 
portant au point de vue de lu santé 
publique et de la .salubrité du loge­
ment. Le logement insalubre, par man­
que d'ensoleillement et d’éclairage na­
turel, est préjudiciable à la santé- 
II peut devenir un facteur de propa­
gation do la tuberculose.

La mise en vigueur du règlement no 
l-'ltl de la plomberie permet d’exercer 
un contrôle sur les travaux que les 
plomburs exécutent dans notre ville.

En plus, l'autorité sanitaire muni­
cipale est tenue, par la loi d’hygiène 
publique de Québec, de faire visiter, 
de temps â autre, les habitations pour 
y chercher les causes d’insalubrité. A 
date, cette année, 28,030 logements 
558 écoles et 12,494 autres etablis­
sements ont été inspectés. On a cnre 
gistré 7877 demandes d’intervention 
dont 5063 ont été trouvées fondées. Au 
cours de l’année, 4253 avis écrits ont 
été servis et 20 actions en Cour ont 
été prises, pour lesquelles 22 juge 
monts ont été obtenus, à date.

Le travail de cette division ne peut 
être efficace que si la population lui 
prête son concours. En secondant les 
efforts du Service de santé, tout par- 
tieulièioment dans cette période de 
la guerre, où le problème du loge­
ment est aigu, les citoyens de Mont­
réal contribueront à prévenir la ma­
ladie et a en empêcher la propaga 
lion.
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Un message qui vous sera transmis au nom de

L’HON. J. L ILSLEY
Ministre des Finances

de 9 h. à 9 h. 15
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Ce message intéresse hautement tous les Canadiens
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Chronique Judiciaire
par Adolphe NANTEL — Prix David 1932

La Cour supérieure donne gain de Cour Supérieure 
cause à un professeur mécanicien

Le propriétaire de l’école “Philips Aircraft and Tech­
nical” se fait rembourser le prix de cours donnés à deux 

élèves — L’enseignement n’est pas illégal
Il n'y a rien dans la loi qui prohibe 

i'enscijrnemcnt j\ moins qu’il ne soit 
contraire aux tionues moeurs et a 
l'ordre public. Toubo personne est li­
bre de faire part aux autres de l'ins­
truction qu’elle a reçue et tic l’expé­
rience acquise daas le métier qu’elle 
exerce. C’est en appliquant ce prin­
cipe de droit qtue Thon. jüKO Louis 
Loranger, hier, dans un jugement de 
la Cour supérieure, condamne M. J. 
N’oël Jeannette ù payer, avec dépens, 
un billet de $200 fait a l’ordre de M. 
S. E. Marquis, le demandeur et pro­
priétaire de l'école appelée “Phillips 
Aircraft and Technical".

Marquis avait donné un cours de 
mécanique en avionnerio au fils Joan- 
netto. Au départ de l’élève, le défen­
deur refusa d'honoror le billet en al­
léguant que Le contrat aigné entre lui 
et Marquis était illégal et que son 
fils n’avait pas reçu considération 
pour le billet réclamé. La Cour .souli­
gne que l’élève Haymoml Joannettc a 
suivi des cours du 11 décembre 1011 
au 2,T janvier 1042. Le cours entier 
consistait à fabriquer douze modèles. 
Des instructeurs dirigeaient leslélèves 
et leur enseignait la manière de les 
forger. L’élève a reçu du demandeur 
l’aide nécessaire pour se trouver un 
emploi. Ici, le juge Loranger expose:

Le chèque volé et la 
femme trop discrète

M. Louis Parent le loca­
taire de Mme W. Arbec, 
se serait fait passer pour 
un autre et la proprio en­
dosse le chèque qu’il lui 

aurait présenté
Mme Wilfrid Arbec est une jeune 

femme qui .so mêle de ses affaires. 
Kilo le dit hier au juge en chef tîus- 
lave Perrault, lorsqu'elle a déclaré 
ne pus avoir demandé le nom d'un 
chambreur pendant tout le temps qu’il 
habita chez elle. Cette discrétion lui 
joua un vilain tour puisque, après 2 
semaines, Louis Parent lui aurait pré­
senté un chèque de la Commission des 
Keoles Catholiques fait nu nom de M. 
ICdouard Desjardins, rue Sanguinct, 
1707, et l'aurait priée de l’endosser 
parce qu’il n’était pas connu à In 
banque.

Deux mois plus tard M. Arbec, le 
mari, appelé par le gérant était obli­
gé de rembourser $37.04 parce que 
le chèque avait été volé it Desjar­
dins et sa femme s’était rendue res­
ponsable par l’endossement. Parent a 
subi hier son enquête judiciaire sous 
un chef de tromperie. Le tribunal or­
donna l’examen volontaire, fixé au 4 
décembre. Me Arthur Martel, avocat 
do la poursuite, fit d’abord entendre 
M. Wilfrid Arbec qui'déclara avoir 
payé le chèque. Sa femme dit ensuite 
ce que nous avons rapporté plus haut, 
puis M. Edouard Desjardins déclara 
.s’être fait voler son chèque, il y a 
2 mois.

Mc John E. C. Elliott, c.r., avocat 
de la défense, contre-in ter rogea Mme 
Arbec pour lui faire répéter, à deux 
reprises, qu’elle n’avait jamais su le 
nom de son chambreur Louis Parent 
avant le paiement du chèque par son 
mari.

Oârtos
Professionnelles

AVOCATS

GcoHrion & Prud’homme
AVOCATS ot PH OC UH KU RS 

Alm6 Oeoffrlon, c.r.
J.-AJex Prud’homme, c.r. 

C.-Antotne Oeotfrinn, I..L.L.
Paul-S. Major, LIÀ II. 

Guillaume Gootfrlou. LL., !..
112, rue Saint-Jacques

Tél.i IfArtinur 8177 - MOWTIIKAL
Adresse télégraphique ‘'Oeoffrlon"

Télépfcoae i IIArbonr 0128

BRAIS & CAMPBELL
AVOCATS et IMIOCl'ItEUnS

Hon. R-PHIL.IPPI3 UH ALS. CL., C.R. 
A. J. CAMPBELL 

L. P. de GRANOPRB
Edifie* Banque Royale 

360 oaaal, rue St-Jacques
• MONTREAL

FAUTEUX & MATHIEU
AVOCATS et PROCUREURS

GCrald FAUTEUX, C.R. 
Auguste MATHIEU. C.R.
Edifice Traniportation 

132 ouest, rue St-Jacques 
Telephone i PI* 8001A Montreal

•I est, rue Notre-llnine - HA. 7200 
Chamlire ROI

JACQUES PATENAUDE
AVOCAT

llnr.t Soin 13.15 Anilirrsl - CH. SSSB

J HArbour 7323

CEORCES-F. REID
AVOCAT

Edifier Vrrsnilln,
' 00 ouest, ru* S* Jacquet Montréal

"Pour des raisons qui n'ont pas été 
dévoilées, le fils du défendeur n'a pu 
entrer aux ateliers que le demandeur 
lui avait suggérés, mais il a tout de 
même trouvé un emploi à l’atelier des 
sourds-muets ou il gagne un salaire 
rémunératif. Il est établi qu’avant 
d'entrer à l’atelier du demandeur Ray­
mond Joannettc ne connaissait rien 
du métier de machiniste. Où u-t-il ap­
pris à se débrouiller dans ce genre de 
métier? Qui lui a enseigné le manie­
ment do» outils et des machines? Qui 
lui a fourni les connaissances néces­
saires pour lui permettre de gagner 
honorablement su vie? N’est-ce pas 
grâce aux leçons qu’il a suivies à l'a­
telier du demandeur? Sans doute l’éco­
le du demandeur n'est pus une école 
technique, régulièrement organisée et 
munie de tous les appareils et machi­
neries nécessaires aux écoles techni­
ques, mais c’était tout de cême une 
école suffisamment outillée pour pré­
parer les élèves a devenir machinistes 
avec l'expérience acquise. Le but des 
cours donnés à l’atelier n'était autre 
que de préparer les jeunes gens à en­
trer dans une usine avec assez de eon- 
naissancea pratique de l’outillage et 
des machineries pour coopérer au tra­
vail général de l’usine et gagner un 
salaire raisonnable".

Kn terminant, la Cour déclare:
"Il n’y a rien d'illégal dans le con­

trat signé par lu défendeur. Je ne 
vois aucun motif juridique pour le 
relever de l’obligation de payer le 
coût des leçons (pie son fils recon­
naît avoir reçues du demandeur".

Une autre action instituée par M. 
Marquis contre Henri Montigny a 
aussi été maintenue avec dépens, le 
juge Loranger invoquant les mêmes 
raisons. Mc Fernand (Jucrtin repré­
sentait le demandeur dans les deux 
causes. (G. S. 21 1404-2114U5)

-------------------------------
Mystère de le cave hantée

Joseph Hutchinson, Anglais de 200 
livres, accusé de voies de fait par un 
jeune avocat qui pèse à peine 120 li- 
vi'cs., a été acquitté hier par le juge 
K 1. Lnright. Le tribunal accepta 
la version de légitime défense invo­
quée par le colosse, Mc Jean-Louis 
Dorais, «avocat de son confrère, le 
plaignant, fit appel au "fair play’’ 
britannique dans son réquisitoire et 
souligna que la jeune femme du plai­
gnant, propriétaire de l’immeuble oc­
cupé par Hutchinson, en entendant du 
brait dans la cave sc rendit vers l’es­
calier. Son mari arrivait en courant, 
la figure ensanglantée et poursuivi 
par le prévenu.

Le juge renvoya la plainte en sou­
lignant que personne n’avait vu 
l’agression et que, témoin contre té­
moin, il acceptait la version du pré­
venu.

Division do Pratique
le 2 décembre 19*12

Un matelot envoyé en prison
Thomas J. Moorhead, matelot an­

glais hébergé à l’hôtel Place Viger, 
coupable de voies de fait sur la per­
sonne d’un agent de police, implorait 
hier la clémence du juge A. Régnier. 
Le prévenu souligna qu'il était ivre- 
mort et ne se souvient pas de ce qui 
lui est arrivé le jour du délit. Le nm- 
thurin doit reprendre la mer sous peu.

Mais le prochain voyage de Moor­
head a été interrompu par Me Allison 
Walsh, avocat de la poursuite, qui dé­
clara:

—Je dois dire au tribunal que le 
prisonnier n’a pas de bateau et n’en 
n pas eu depuis plusieurs mois. Il a 
été coffré en octobre lors d'un délit 
semblable pour bénéficier de la clé­
mence du tribunal justement parce 
qu’il était un matelot. Il y a actuel­
lement 1,000 marins au Viger gardés 
par six policiers. Il faut que le bon 
ordre soit maintenu.

Devant ecs faits, le juge Régnier 
imposait au prévenu une peine de pri­
son de 3 mois puis accepta la sugges­
tion de Mo Walsh d’ordonner sa dé­
portation à sa sortie de la prison com­
mune.

PRESIDENT: L'honorable Jurc Korwi.
Le* Jurements suivant» furent r«nJu*s
Alehouse Couture contre Jimmy AiU; ju- 

Kcir.cnt déclarant demandeur ocul et vrai |<ro- 
tirutaire des dicta mobilière, tic.

Lerman llnrpin contre Krncut Papineauj ju- 
Ketiuiit accueillant l'Inscription en droit du 
defendeur, etc.

M il reel Ht rtraml contre E. K. Maleuf ; jupe-’ 
meut accordant motion pour règle, avec de- 
pen*.

Luui, iKiltord contre Alexandre Uee-tulcr; 
jugement accordant motion pour interroger le 
demandeur avant production de 1» dtfenae. 
frais a suivre.

Panic (Jermaine IaIjuIm contre Lucien Pa­
rmi!» ; jUK’rnunt nreordar-.t motion pour inter­
roger l.i de ninndcrtwse, frai» à suivre.

A.-P. Mathieu contre L. Pépin et Alice 
Cugiion, opiHwante; jugement accordant nio- 
tlon ordonnant a la dite op|>oeanle de corn- 
puruitrt. Irai* a suivre.

Parue Itégina Poirier et vir contre Holund 
Archambault it autre; jugement accordant 
motion |K,ur fubrtitutlon, runs frai».

Trnder» Finance Corporation Ltd contre Ho- 
ger Léonard d Foundation Co. of Canada Ltd. 
tlcrrc-anisic : jugement déclarant salaie-arrèt 
bonne, valable et tenante, etc.

Robert George llroien, requérant; jugement 
déclarant requérant absolu propriétaire de 
ladite propriété, etc.

name II. Leclerc, requérante; jugement <li- 
l•!nr:llll !n requérante propriétaire absolue du­
dit immeuble, etc.

J.-W. Cantin contre A. I.aeni. r et United 
Shipkvurd Ltd. tierce-saisie; jugement décla­
rant »uiAic-nrrét bonne, valable et tenante, etc.

liunquc Canadienne Natiomde contre J.-O. 
Ilélitir tt Pêiair Cardiuiat Automobile Inc. et 
iiutn ; jugement déclarant raide tenante.

Provincial Collecting Agency contre J.-M. 
Duguu), jugement accordant motion et or- 
donnant au Shérif d'exiger un dépôt de tout 
nnehéri-Aeur lors de In vente, avec déptn» eon* 
tre le defendeur.

Kdgnr Henry lleamun et autre* contre Sa­
muel Gold : jiigenu ut accordant motion et or­
donnant à lu demanderesse, Gertrude Krue­
ger. de n* soumettre a un examen médical, 
frais k suivre.

Louis Vidal contre Jo~eph Pierre Tremblay 
, t mitres : jugement accordant motion et or­
donnant l'interrogatoire du demandeur, frais 
a suivre.

Wilfrid DcMioyent contre Ovide Fontaine: 
jugement uiaint< liant ladite ordouiihnee pour 
lis fraisseub-nient contre le demandeur.

Loua Vidal contre Joseph Pierre Trcm. 
hlay <t autres: jugement accordant motion et 
ordonnant que le demandeur se soumette à un 
ex n m* n médical, frui» n suivre.

Pâme Su-cln Winifred Wiisher contre I). W. 
McCunn; jugement i>our ÎITi avec int. et dé­
pens.

Cité lie Montréal cuntro F*I Rutherford: ju­
gement aerordant motion étendant délais pour 
plaider.

Nathan Garber contre I. F. Mitchell et au­
tre; jugement accordant indtion pour examen 
suivant article ÜMin C.P.C.

John FenatoiT contre Crown Trust Co. et 
autre; Jugement accordant motion pour substi- 

i tution de procureur.
Wilfrid Quenneville rentre Hume Kmilc Pc- 

neinlng «t mitres: jugement permettant nu 
requérant de retirer sa requête avec dépeis.

Aimé Gendron rontr.* I,. Gauthier; jugement 
, ordonnant réunion desdite*, frais a suivre. 

------------------ «-------------------
Radiophiles devant le juge

Ceux qui n’ont pas encore payé leur 
permis (le radio, sont priés de faire 
diliffence. Dos inspecteurs du minis­
tère des Transport font actuellement 
une enquête dans la métropole et, de­
puis le 1er décembre, ils ont traduit 
en correctionnelle plus de 100 pro- 

| priétaire.s de postes receveurs ayant 
négligé de se procurer le permis obli­
gatoire.

Hier, devant le juge A. Régnier, 28 
inculpés se déclaraient coupables. Une 
amende de $2 et des frais s'élevant à 
$8, étaient imposés par le tribunal. 
A défaut de paiement le coupable de­
vra purger une peine de 8 jours.

M. Miller n’était pas ivre
M. M. Miller, candidat à l’échevi­

nage dans le district électoral No 5, 
division IL n'avait pas été accusé 
d'avoir conduit son automobile en état 
d'ivre.sse, mais d’avoir conduit trop 
vite. Il a d’ailleurs été honorablement 
acquitté mardi par le juge C.-E. (îué- 
riu.

Le Bridge-Contrat
Impératif à U manche

Le saut d'enchère à trois levées a 
coeur est correct et peut servir i 
d'exemple aux surenchères imperati­
ves. Sud détient quatre levées d'bon-1 

neurs, une belle suite à coeur et un 
aide pour la couleur du partenaire. 
Dès que Nord soutient les coeurs. Sud 
considère les possibilités d’un chelem 
et l'emploi de la convention du Qua­
tre Sans-Atout localise les quatre As 
aux jeux combinés de Nord-Sud. Sud 
se proposait de demander le petit] 
chelem sans égard pour la réponse 
du partenaire, mais après la réponse 
de Cinq sans-atouts. Sud ne peut de-, 
mander le Grand Chelem parce qu'il j 
ne détient pas le supplément de force 
exigé. Sa première réponse a garanti 
trois levées d'honneurs et demie; l’em­
ploi de la convention du Quatre Sans-] 
Atout a indiqué un supplément de] 
force et une concordance dans les sui­
tes, mais il ne serait pas sage d’aller 
risquer un contrat de petit chelem 
probable contre les possibilités dou­
teuses d’un Grand Chehm.

Ln surenchère do Quatre Suns-j 
Atout par Sud annonce trois As ou 
deux As et lu Roi d'une couleur dé­
clarée par l'un des partenaires. Nord 
est en position de savoir que Sud ne 
peut détenir aucun des Rois des suite.-, 
déclarées parce qu’il les détient lui- 
méme. Il lui est donc facile d’en dé­
duire que son partenaire détient trois 
As et puisqu'il tient le quatrième As. 
il demande correctement Cinq Sans- 
Atouts et ceci rassure Sud sur le Roi 
de pique et le Roi de coeur. Sud de­
mande maintenant six coeurs et s’en 
remet à Nord pour demander le Grand 
Chelem s’il détient plus de force qu'il 
n’a déclarée.

Donneur: Nord
Aucun vulnérabli
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les MOTS CHOISIS du "«Dr
tre au mort et si les piques divisent 
raisonnablement il y a des chances 
d’affranchir le cinquième pique de la] 
suite du mort et d’y défausser un 
deuxième trèfle perdant. Il n’y a ce­
pendant aucune rai son pour Sud de 
préparer -on plan d’attaque sur une 
distribution raisonnable à pique qiininl 
il peut se protéger contre une divi* j 
sion excentrique chez les adversaires.1

L’impasse du dix do pique it lu 
sixième levée assure le contrat du pe­
nt chelem. Si Est gagne cette levée, 
il ne restera que deux piques au> 
mains d’Ëst et Ouest; ceci accomplit 
le contint puisque l’As et le Roi et 
prendront soin et que le cinq de pique 
passera maître. Si l’impasse est léus- 
sie deux trèfles pourront être défaus­
sés sur l’As et le Roi do pique et le 
iKclarant aura encore l’avantage de 
son impasse à trèfle pour remporter 
treize levées, si les piques ne sont pas 
tous des gagnants.
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pussent
Ouest eiitaine du Valet de carreau.

Le problème du Déclarant est d'é­
viter la perte de deux levées ù trèfle. 
11 est certain de pouvoir disposer 
d’un trèfle perdant sur un pique mai-

Coupable du vol de $11,576
Hector Iléneault. 12 ans, avenue 

Western, 0331, accusé d’un \ol de $11.- 
576,39. par Mlle Pearl Crossman, de 
New-York, s’est déclaré coupable hier, 
devant le juge André Régnier, de S.- 
Jcan (Que.). Le tribunal a ajourné 
nu 4 décembre le prononcé de sa sen­
tence. Iléneault s’appropria des ac­
tions et debentures appartenant à ln 
plaignante. Il a été appréhendé pap 
les sergents-détectives L. Gauthier, L. 
Roy et H. Guilhnm, de la police judi­
ciaire municipale.

M. H.-N. Moore dit 
ce qu'il a vu en 
Grande-Bretagne

Visions de guerre qui sont 
autant de leçons de cou­

rage et d’abnégation

Conférencier de l'Advei tising and 
Sa!o> Executives Club hier midi à 
l’hotel Mont-Royal, M. H.-N. Moore, 
directeur du périodique McLean'* qui 
a ni- mmoiit visite in Grande-Dieta- 
•:r.o en compagnie de onze autres 
ouninlistes canadiens, a donné un 

rapport de son séjour outre-mer.
Excellent conférencier, M. Moore 

a fait sentir quasi-physiquement cer­
taine- phases de sa tournée dans les 
camps militaires des iles britanni­
ques. 11 a raconté entre autres choses 
une nuit passée à proximité d'un aé­
rodrome d'où se sont envolés des 
aviateurs dont plusieurs étaient des 
Canadiens. Cos soldats de l’air, dit- 
il. s’en allaient au-dessus de Berlin et 
autres points des territoires occupés. 
Us étaient jeûné? et c’était merveille 
que de les voir décoller et disparaître 
vers un horizon plein de hasards. 
Puis, a l’aube, car nous avions veillé 
pour attendre leur retour, les voir un 
à un revenir quelques-uns avec du 
plomb dan? les ailes, mais calmes et 
contents d’avoir accompli de la bon­
ne hefogne.

M. Moore a aussi fait le récit 
d’une visite aux soldats revenus du 
mémorahîe raid sur Dieppe. Ces hom­
mes. dit-il, qui parlaient le français 
ou l’anglais, avaient accompli cet ex­
ploit afin de défendre leur patrie.

M. Moore fait ensuite rapport de 
multiples visites à différents points 
de l'Angleterre oit sc trouvent can­
tonnés de braves Canadiens qui sont 
prêts à défendre le sol anglais contre 
les nazis et par le fait même le roi 
canadien.

Il a terminé en disant que !;*? scè­
nes vécues et vues en Angleterre 
l’ont édifié et lui ont fait compren­
dre combien de gens nu Canada sont 
encore loin de mesurer toute l’acuité 
du présent conflit.
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Montreal en 1798. — Lande cù Ion 
met pnttre t.** bestiaux.

I_Ville d* Turquie — Hche* ?er\nn(
A recevoir '.*•5 erseaux de? «virons

S—Affaiblies- — Epotiae de JiuoU.
_4*oiipK de baguette*. — • e qu *1 >

a de meilleur. — Lèpre, attaque lee
aiiltnaux.

7—Toute liane droite autour do In- 
nuelle tourne un «-•orp?. — n> n. de 
"fenouil". . , i ..s—i.'untrefiiisant la voix. Rotl* .

_Adverbe «le comparaison, tnarqui
infériorité do qualité. — Mit au
KArAjce.

10— Produit nu dehors. — Terre nou­
vellement mise en valeur.

11— Qui produisent lu soif.
VKItTH’ALKMEXT
t—Communications transmises pur 

télêpraphe. ,
«_Chnlnnd A fond plat. — ^ érité évi­

dente par elle-même.
;_Kéctile retirée de lu moelle des ?n-

Koutlcr*. — Emietter entre les 
doigts.

4 - Salle de? leçons. — Préfixe expri­
ma ni une Idée d’opposition.

j —Interjection, exprime le méconten­
tement. — Mammifère artiodactyles 
rumluiints.

G—(’onjiinctlon copulative. — Coloris 
du vienne. — Conjonction négative.

;—instance entre deux rtlnis. — Roi 
de la terre de Miikor.

s—Itoutlque de bouclier. — Réunion 
de forte? pièces de bol?.

5—Table pour les sacrifices. — l'n 
d»s fondateurs de l'université La­
val.

10— Qui unit. — Meurtrit, surtout en 
parlant des fruit».

11— Auteurs d’essais.
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Pour l’instruction do 13 
élèves au séminaire 
S.-Joseph de Trois-Rivières

TROIS-RIVIERES, 2. (Du corres­
pondant du Cunnda). — Dans le but 
de favoriser la poursuite des études 
pour les jeunes gens dont les parents 
n’ont pa.« les moyens de payer l'édu­
cation, la Commission des écoles ca­
tholiques vient de verser un octroi de 
$650, qui puiirvoiera ù l'éducation de 
treize élèves nu Séminaire S.-Joseph.

A la coopérative de 
consommation de la 
ville de Trois-Rivières

TROIS-RIVIERES, 2. (Du corres­
pondant du Canada), — Au cours do 
l’assemblée générale annuelle de ht 
coopérative de consommation L'Unit*', 
tenue it la salle Notre-Dame, les of­
ficiers sortant de charge ont été réé­
lu.-. Ce sont MM. J.-E.-A. Hébert, Ro­
drigue Hébert, Lucien Richard, Al- 
mniizor Lemaire, Paul-Kmile Neveu, 
Marcel Lnflamme, Fidèle Fortier, Eu- 
clidc Leclerc et Donat Hourdagcs. --------------- •---------------
Pas d'arbre de Nocl pour 
les petits pauvres des 
Trois-Rivières cette année

TROIS-RIVIERES, 2. (Du corres­
pondant du CANADA) — Pour la 
première fois depuis 11134, la police 
trifluvienne n’aura pas son arbre de 
Noël des petit? pauvres.

Cette décision a dû être prise à 
cause de l’état de guerre actuel et 
des restrictions considérables qu’il 
entraîne.

Larcin dans une automobile
François Sweeney, 17 ans, rue Mai­

sonneuve, 511, et Gérard Martin, 18 
ans, rue Craig est, 1335, accusés d’a­
voir volé des effets personnels éva- 
lui*s à $36, dans l’automobile de M. 
Gordon Ross, se sont déclarés coupa­
bles hier, devant le juge André Ré­
gnier. Le prononcé des sentences a été 
ajourné au 4 décembre.

S. V. P
• n, pan?** t -

Par Adrisa ROIITAILLI

[Hponsca aux questions posera en page cnui
I.—De toux les dielon.s et de toutes les expressions ayant rapport au 

travail, celle de "travailler” (Parmche-pied” est probablement la plus an­
cienne et pour cause. En effet elle exprime un phénomène qui est aussi 
ancien que le travail lui-même, lequel date de notre père Adam!... L effet 
suivant, immédiatement la cause, le premier homme qui travailla ardu- 
ment fut aussi le premier qui ressentit la fatigue et l'engourdissement par­
ticulier que cause un labour trop attentif. Vous le savez vous-mêmes, lec­
teurs, lorsque vous vous relevez après avoir travaillé pendant plus (Fune 
heure dans la même position, volts avez des "fourmis dans les jambes ’ et 
les remuer cause une souffrance légère mats fort nette. Il faut même quel-

émonder un plant.
2. —On ne pouvait vraiment avoir une inspiration plus simple et plus 

géniale que ce médecin brésilien qui vient de révolutionner l'embarrassant 
problème de la ligature des nerfs. En son genre, cette idée est aussi lumi­
neuse que l’oeuf de Colomb... mais beaucoup plus utile à l’humanité. C'est 
surtout dans les opérations sur les nerfs de la face qu’on l’appréciera, par­
ticulièrement pour les nerfs superficiel?, c’est-à-dire voisins de la peau. 
On^ciit recoudre sans difficulté la peau après un accident niais on éprouve 
les plus grandes misères à rattacher les nerfs coupés, car ils no sont pas 
faits d’une matière élastique comme les muscles. Or, si l’on ne peut joindre 
les nerfs, les muscles vont rester insensibles et le blessé ne pourra plus rire 
oc parler ou cligner des yeux, etc. Le docteur de Rezende (Rézcndé) a 
pensé d'abord (pie l'on pouvait fort bien utiliser des fragments de nerfs pré­
levés surdos cadavres afin do joindre les deux bouts du nerf coupé. A cause 
de ses fonctions mécaniques et non physiologiques, le nerf en effet n'a pas 
besoin d’être vivant. Sa seconde idée fut de coller les nerfs au lieu d’es­
sayer de les coudre.

3. —Si les mouches ont une façon particulière de quitter un point d’appui 
c'est poul-être parce qu'ollos ont aussi une façon particulière de se poser 
sur ce même point d'appui. Ne vous êtes-vous pas en effet demandé com­
ment une mouche, créature extrêmement légère que le moindre vont peut 
soulever et transporter ù son gré, peut bien réussir à s’accrocher à un point 
quelconque sans sc voir aussitôt désarçonné par la brise? Examinez les pattes 
d'avant de l’insecte, et vous aurez aussitôt la réponse à cette question. Ces 
pattes sont munies de ventouses. Grâce à elles, la mouche pourra se pro­
mener impunément nu plafond et sur les murs sans être exposée à une 
chute immédiate. Lorsqu'elle veut s'éloigner, la mouche doit réagir contre 
cette adhérence en imprimant à son corps une secousse vers l'arrière, ce 
qu’eHc fait avec ses pattes de derrière, qui sont les plus fortes qu'elles pos­
sèdent. La mouche, pour décoller de terre, doit donc agir à l’inverse de 
ravimi qui veut atterrir. Elle recule et le vent poussé contre ses ailes la 
soulève. Le chusacur de mouches jouit d’une seconde de répit pour ln 
frapper.

u,mm.

L’eau ou le soda ne font pas de favoritisme. Qu’ils soient 
ou non votre ingrédient favori avec du >vhisky, ils sont 
quand même le moyen le plus révélateur de connaître tout 
d’un Avhisky.

Parce que l’eau fait ressortir toute la saveur et le 
bouquet d'un whisky, nous vous demandons de soumettre 
le Seagram’s "83” à l’épreuve de l’eau. D'accord avec de 
nombreux connaisseurs en whisky qui l’ont soumis à cette 
épreuve, nous sommes d’avis qu'un whisky qui est si bon 
avec de l’eau doit être un breuvage meilleur et plus agré 
able avec n’importe quel autre ingrédient de votre choix.

WHISKY DE RYE CANADIEN

13 tz. *1.60 25 or. *2.90 40 Ot. *4.40

MAISON SIAORAM . . . DEPUIS 1857 DISTIUAT1URS DI PINS WHISKIES DE RYE CANADIEN»
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Les Canadiens rencontreront les Maple Leafs de Toronto ce soir
LE SORT DES 
PHILS N’EST 
PAS DECIDE

Frick dit que rien ne sera 
peut-être annoncé d’ici 

deux semaines
nue AGO, TA.) — U h délégués 

•Je lu. liguf AmorlCHln*: uni discuté les 
moyens de réduire liun> voyages la 
; ilj'ou prochaine, it Im. magnat h de 
U ligue Nationale ont passé presqu« 
tous leurs temps aujourd'hui A ten­
ter de trouver une olutlon au pro. 
blême qui les occupe, lu fituutlon des 
rhlle de Philadelphie.

Lee pourparlers ont comm* nce a 11 
heurés co matin et n» •*. ont termi­
nés que vers la (In de I aprè*.tnldl. 
f! n'y a pas de doute que le sort de: 
J’hils a été le principal >ujet de ••..rt- 
versatlon. Gerald Nugent président 
de» l’hlls, et son avocat Hubert Irwlu, 
ont dû passer une partie de l'aprês- 
midi assis sur un banc dans, le corri­
dor.

Cependant, lorsque la d ircutslon 
«'est terminée aprèt quelque si» 
heures, le président Kord hrlck a dit 
que rien no peut être annoncé «t qu« 
rien de nouveau ne -• produira p< ut- 
étre avant deux ou trots semaines.

Il a ajouté que la ligiit n'avait paa 
réussi ft tlxer une valeur pour la fran­
chise et que une demi-douzaine dt 
projets pour la disposition do la fran­
chise sont ft l'étude.

Pendant, ce temps, la ligue Ameri­
ca lue a terminé ses a semblées pré­
liminaires ft la réunion conjointe avec 
la Nationale et le commissaire K. M. 
I-indls demain. A ru use de l'état de 
santé do Landis, qui a subi une opé­
ration il y a trois semaines, celte as­
semblée aura lieu 1 la chambre de 
Lundis A l'hfttul.

L.es magnats de l'Américaine ont 
re-;'j aujourd'hui la Icttru d< Joseph 
R. Eastman, directeur du servlet d* 
transport, leur suggérant d« rêduirn 
iry voyages autant quo possible, <r 
te? délégués d*s la Nationale ont aussi 
discuté cotte leur* brièvement.

Chaque club a reçu instructions des 
d*ux ligues de voir A réduire tes 
voyages en conformité avec les ins­
tructions de Eastman. L*. président 
Will Harrldge a dit qu- certaines sé­
ries de la cédule pourront être éli­
minées en changeant let programmes 
des voyages, et i! a estimé que c*ct 
épargnerait 5.000 milles de plus que 
les :3.000 milles déjà supprimés par 
l'adoption d’uns cédule "de trots 
vo-agei'* au lieu de quatre.

Les présidents des deux ligue» ont 
d)t nurune balle uniforme sera em­
ployée l'année prochaine dans les deux 
olrculta et qu'une entente A ce sujet 
sera conclue ft larserablêe conjointe 
demain. On décidera a’on> quelle sera 
la composition de la l'aile.

Aucune transaction n a été bâclée 
au cours de la Journée. Les gérants 
des clubs de la ligue Nationale étaient 
le* Invité» de Billy Southworth des 
Cardinaux au diner offert annuelle­
ment par le gérant du club champion 
à se» collègues. P est fort probable 
que de» échanges de Joueurs sont pré­
parés à ce diner.

L’ARMEE ET LES AVIATEURS SONT 
VAINQUEURS HIER SOIR AU FORUM

Les militaires de Montréal battent les Royaux 7*5 et II 
club du C.A.R.C. a raison des Canaoiens 4*3

Le club de l'Année et celui du 
C.A-RC. ont tous deux triomphé dans 
le» parties de la ligue Québec tiénlor* 
hier roir au Forum, «t sont demeuré» 
sur un pied d'éégalité en troisième po­
sition «lu circuit. Lee mllltatrea ont 
v.iincu les> Hoyaux par le score de 7-5 
dans la pr« tnière partie et la tenue aen- 
«'.nvitlopiic'lle du Claude Bourque dans 

filet ? n permis aux Aviateurs de 
triompher det Canadiens 1-3 dan» la se­
conde.

Ksi plus de subir une défaite de ?• j 
aux malus d< l'Armée dans la première 
partie. Hoyaux ont perdu, iiinporal- 
rem-ni du moine, le» service» de John­
ny .\lithafty qui ; Vsl blc»»é a la Janine 
« n comptotii U- prunier but du la par­
tie d•• n? lu dvuxiènio mluutu de Jeu. 
Malt.iffy , été transporté A la chambre 
duc Joueurs après e'étru frappé sur lo 
poteou des filets après avoir compté.

La première période s'ent terminée 
a vue un h core du 11-1, les militaire» 
m. tribut h il par 1-3 A la fin de la 
deuxième cl II» ont c«»inptê A trois r*- 
prise » dans I dernier engagement con- 
tr« deux foi» ««ulemcnt pour le® 
Hoyaux Cîordi. it ru ce. Peters et 
Kutii* ont également brillé pour l'Ar- 
iii-. ax»«- deux but? et une nssletance 
rhiicun; .Moc Whitt a compté l'autre 
(•ut de» vainqueurs. Oerrp llcffernan a 
ret. i- nti III-ut compteur pour le» 
Royaux avec deux but» et une assis­
tance, En d- fit de la défaite de son 
club. Hill Dtirnntt a brillé dans sus fi­
ll tr <t t.*: doit pas être tenu respon- 
satde de la défait».

Aitcnfi*' punition n'a été donnée par 
U urbitn - fleorgèa Grsvel • t i/o Mur­
ray dan.- la première période qui a été 
quelque peu dépourvue d'Intéréi. Dan* 
le> nenx .•inirr- dotjz.j centênecs ont 
cependant été purgées et le» coups 
d'épaule» >e ront multipliés. Cliff Gou­
pille et P»t Egan ont fait huilante II- 
gur-* «ur la défuntlve et Ils ont rspoursé 
(ilusleiirs offensives dangereuses des 
Royaux.
Hourqii» brille

La tenue scnsationtiellc de Clauda 
Bourque nans .«us fll*-te, tout partlciilift. 
ruinent dan?, la ^troisième période, s 
permis aux Aviateurs de triompher des 
Canadiens par lo score d» 1-3 dans un 
match chaudement contesté. Les Avia­
teurs ont pris une av.mce de daux buta 
dans la première période mêla le* Ca­
nadiens ont égalisé les chancea dans la 
deuxième période. Au début de U der­
nière reprise, un but de Dotton a don­
né aux Habitants une avance de 3-3 
mais deux buts successifs de Brennan 
et Haggerty vers le milieu de la pério­
de a décidé de la victoire en faveur du 
club du C.A.R.C.

Haggarty a compté le but décisif 
dans la troMème minute de Jeu at dan» 
!«•<» sept minute* qui ont suivi B. Morin. 
Alex Smart, Smiley Meronek et Dheere

otn menacé Bourqua à plisleura raprl- 
ses sans pouvoir le prandre en défaut. 
Eddoila, Moedell, Braanan at Haggarty 
ont compté les bots pour laa vain­
queurs.

ARMEE: Buta, Boateat défense».
Egan et Goupilla: centre, A. Bruda; 
ailes, Demera et FlUion. Suba.t Gai- 
bralth, Petera, Whit», Doran. MacDo­
nald, G. Bruce et Kunts.

ROYALS. — Buta, Durnant défense», 
Broderick et Corrle; centre. Mahaffy; 
ailes, Heffernan et Lee. Subs.: Millar, 
Hnrnott, üexlmer, Gauthier, Sheppard, 
Kowcinn et Dyte.

Arbitre»: Gravel et Murral.
Première période

1—Foyal: Mahaffy, (Heffernan) 1.16 
S—Armée: White (Patera, Egan) 12-3: 

Aucune punition.
Deexièae période

3—Armée: G. Bruce (Kunts) 9.51 
I—Royal: Heffernan,

(Lee. llarnott) .....................  12.10
5— Armée: G. Bruce........................ 12.54
6— Armée: Peters,

(MacDonald, White) ........... 15.53
• 7—Royal: Heximer (Mlllar) ... 16.53 

Pun.: Kuntz, Dyte. Goupille, Do­
ran et Lee.
Troisième période
8— Armée: Peters,

(MncDonald, Galbraith) .. 9.03
9— Armée: Kuntz.

(G. Bruce, Doran) ............... 9.55
10—Royal) Heffernan.

(Kowclnak, Mlllar) ........... 12.24
H—Armée: Kuntz ......................... 17.11
13—Royal: Lee ................................ 18.42

Pun.: Currie, Doran. G. Bruce. Mac- 
Donald, Broderick, Hartnett et Gal­
braith.
U EL XI EM K PARTIE

CANADIEN. — Buts. B. Bessette; dé- 
funaes, Harmon et Laforce; centre, Dot- 
*«-n; aller, Carthy et Slovenaki. Subs.: 
B. Morin, Meronek, Smart, Read Dhee­
re. Courteau et Brown.

C.A,R.C.: Buts. Bourque; défenses, 
Eddolls et Brennan; centre, MacNIchol; 
«Iles, Grubn et P. Morin. Subs.: An­
derson, Emberg. Haggarty, Burn*, M. 
Bessette, Bhaw et Moadeil.

Arbitres: Gravel et Murray.
Première période

1— C.A.R.C.: Eddolls MacNIchol) 9.00
2— C.A.R.C.: Moadeil,

fSham^ Haggarty) ............... 12 13
Pun.: Eddolls, Dotton et Anderson. 

Dtaxtéam période
3— «Canadlens: Smart,

(Meronek, B. Morin) ........... 3.45
* Dhaer» (Courteau) 5.40

Pun.: Harmon.
Troisième période

Dottea f Brown) 1-23 
Brennan CP. Morin) 9.15

7— C.A.R.C. Haggarty ...................  12.34
Aucune punition.

B-V Uval ait h Berlin 
pour organisar un 
nouvaau minittèra

(SuxU d# la pag» 1)-----------
américaine «t briUnniqu*. D’éutres 
dépêches indiquaient déjà que les né­
gociations se poursuivaient pour éta­
blir une nouvelle administration de U 
France occupée, afin de la faire pro­
duire pour l'Axe.

Dee gens en contact étroit avec la 
France occupée disent que le noyau 
de la “phalange” projetée serait le 
groupement des “chemises bleues” de 
Jacques Doriot, collnborationniste en­
ragé.

i’nc dépêche de Marseille au “Jour­
nal de Genève" rapporte que les sol­
dat» français démobilisés j)»r les Al­
lemands seraient remplaces en Fran­
ce par cette ‘'Phalange" et qu’ils se­
raient envoyé* aux travaux forcé* 
m Allemagne. Us recevraient tem­
porairement leur solde, mais la per­
draient s’ils refusent d’y aller.

Doriot peut encore être imposé à 
Laval, ainsi qu’un ancien ministre 
radical, Marcel Dcat, par le» Alle­
mand; dans le but du freiner le in­
timent pro-alliê en France occupée. 
Fi semble him que lu maréchal alle­
mand Rundstcdt dirigera «lictatoria- 
lement toute l'administration fran­
çaise. Mais Berlin cherche a garder 
Lava! et même le maréchal Pétain an 
façade, pour tenter de rassurer la 
population. Un journal berlinois écrit 
même que "Pétain lui-même n’aurait 
pas eu longtemps l’autorité suffisan­
te pour empêcher la France de re- 
pgseer aux Alliés”. Les Allemands 
continuent de prétendre que Toulon 
s’organisait en vue d’une descente 
elliét*. Ils reconnaissent quo le pou­
lie de Franco ronàclc de plus en plus 

toute tentative do collaboration 
pro-axi&to.

Les Allemands sont tellement en­
ragés contre l’amiral pro-allié Dar- 
lan qu’ils s’en prennent même à son 
père, qui était ministre au temps de 
l'affaire Dreyfus, on IS98, et qui 
fut mêlé à cette célèbre querelle po- 
litico-judiciaire.

t

Le domaine du Turf
Les Inscrits

Charles Town
PREMIERE COURSE. 7 furlo&n — Doubla 

B. 118, Half loch 111, Luukua 116, DottU 111, 
Canmtg 113, Grand Ventura .09, Gold Jack 
116, Crimson Lanc«r 116, Cantcnip 113, Sir 
Jsrom* 1:4, Labeled Win 118, Inacelian 114. 
Roll» Buzzy LH. Seaway 113.

DEUXIEME COURSE. 7 furlonsa — Shilka 
til. Fairy B»y lia. Ptcifler 111 Fiald Of Gold 
116, Trud* 113, The Malahtt 11:, Zac Pam 
loft. Maci* Margaret 15, Exarch 118, Ban 
Griffith lit. Din il«. Bright Acre M«. Sur. 
prise Box 114, Stunnmlng 113.

TROISIEME COURSE. 6 1-2 furlongs - 
aArrpilfy CO, bLost and Found 114, Pat 08a« 
114. Super Foot 1.4. LIU D. 111. cElbahath K. 
111. B!g Snerte 111, cBuckla Down 114, Flv* 
Am 111, Drm Rook 114, «Court Ball 109, Hen­
na :04, bShlp Signal 116, Little Hoope 114,

a—Entrée Elliott et Lynch.
b—Entré* (.'asllcar -t Roger» r.
c—Entré,. K D. KoUcth.
QUATRIEME COURSE. 1 1-8 mille — Bat­

tu» Lin- 115. Troetnr 115, Blxby Hi, Brilliant 
Carl 115 Ulltim'i Thule 113. Time Play 116, 
Samuel D. 1:5, Penny Arcade 107, Telleraae 
112.

CINQUIEME COURSE. 4 Î-2 furlongs - 
Barrace JUP. Navigation 117, Clair# Whit# 
109, Birthday Mi** 114, Al*el«da 117, Hand!- 
boy 117. Glitter Girl 1.1. Rural Mi»» III, Gl- 
nochio 117. Randlt'r Queen 1C9, Chancer 117, 
All Whirm. 114, Vnldlna Oak 112, War Grand 
114.

SIXIEME COtrRSt - After On:htd» 107. 
Haj*ty K.V- ‘.OT Terry May 113, Car.p Meeting 
105. Sir Kt'i 112. Clay Hill 107, Smart Ud 
113. Happy Slave J10, Elcwanok 113, Van Tnat 
1*3. Pvt-» Rut . I ight cf Morn l;2. Car- 
mada 107, Walter Huight 110.

SEPTIEME COURSE, 1 1-16 mille — Dar­
ting Star 110, Ctinmoa 109, le>ve Note 109. 
Thtrpian ill. El Jelh 113. Pointing 115. bal'a 
Sietcr 11"» (,'hqp Stivks 110, Dance Around 
107. Ib.ut-h 113, Milk Toaat 112. Rare
ll»&. I'oat H»»U 1'0.

HUITIEME COURSE. 7 1-16 mille — Hada 
Star ill. Hough Going 113. Fiw O’Kour 108, 
lUenethel 110. Pm-Lt* Del 110, Lyrottua 108. 
Purport 113, Ijvkawanna 113, Bar Ship U3, 
Lady Jaffa 110. .Si.’imli 115, (CaeK Demon 113, 
Court Blenheim 115 .Schley A1 113.

Fairgrounds

Patrouilles contre 
les Japonais dans 
Pile Guadalcanal

(Suite de ta vago t )
rant do troii, canons légers de six 
mitrailleuse;. Une patrouille de fu­
siliers-murins progressant le long du 
haut Lunga, ont tué 25 Japonais et 
pris deux canons, dont un “75",

La riviè/.* Lunga fst à l’ouest de 
l'uérodrome Henderson, clé de Gun- 
dalcanal et de tout l’archipel des Sa­
lomon. Ce cours d'enu desornd à 1% 
mer sur la côte nord-ouest et des dé­
bit ••quements japonais ont eu lien à 
«on embouchure.

Une patrouille américaine a repéré 
une autre batterie, pris un canon de^ 
•‘TO” et tué onze Japonais. Une qna-' 
trième a pris six mitrailleuses et tué 
15 ennemis.

Ley avions de l’armée eontinnent de 
m trailler et de bombarder les instal- 
I liions ennemies sur toute l’ïle de Gua- 
drl-nnnl; c’est devenu la routine du 
eoinhiit; repérer puis détruire les pos- 
t inpoi.ais; tjualre positions cnne- 
mit s ont ainsi été attaquées lors du 
dernier communiqué. On m donna pat 
les résultats obtenus.

PREMIERE COURSE. 6 furlong» — Salma 
M»y llo. Chili» Nation Ill, Prince Dancy 116, 
CarlaÀ* .0.^, Jc»a Stick 113, Mairco J15, BIg 
U'.bbV IMI. Mcmpbia Lad 113, Lachacge llu. 
Catapult 113, Armbticu ’.:3, Mlsmark i08, 
Macks Hole 112. Hubika 111, Wùa Dacisipn 

’.l»
DEUXIEME COURSE 6 fur lotir* — John 

Tboxai !’.6, Onig '.08. Orenco 121, Cloudy 
Wcath.T *'7, Litigrr On 107, Mift Pcrt^l 108, 
Little U a vc y Royal Marlhori 113, Peggy b
Advice ni>tim»l 119, Stony Brook 113.
Commcncvtncnt |*7, Narshileb 108, Two Ply 
113. Yt*t.-rye»r ÏIO.

TROISIEME COURSE 6 furlong» — No 
Count 1!5. Vnldinu H<*it 110, Sam Rovatoa 
: 13, llrown Chien :'.8, G<*»i Goah.116, Bright 
Cnmp 115. Chief B'ri 122. Study Ptrlod 132.

QUATRIEME OURSE. 1 mille 70 v«r*e» — 
P. arl JiarLir III. Real Man llfi. Perfect Scora 
116. S'igui K»lioo 111, Towtn»w :13.

CINQUIEME COURSE. 6 furlong* — VL 
nutr. KO, Corjdnti Ijo, Red Moju 113. Marogvy 
; ;6. Powder Itlnff 106 Tragic Ending iOO, 
Madigam» 10. KfithraU loi.

SIXIEME COURSE, ! milia 70 vargo — 
Pops pï. k 113, Seafarc 116, Jack S. L. n6. 
Short Life III. Philiulolphi» 116.

SEPTIEME COURSE. 1 mille 70 verge* — 
Thr-* Bangr 120. Empire LU: :>/!, Scarlet Ina- 
o> 112, Anlrnell 120. Mi.-higiin Bltic 112. lllka 
120, Mythical King 120. Parada Ground 10O. 
Jump Bld 113, Urauewortby 113.

Croix DU

A CHARLESTOWN
1—Grand Vrnlure. DottbU E* BaU htak.
3—Bright Acre, Pacifier, Field «4 fold.
3— Pat O’Sst. Hurkltftawn, Five A A4.
4— AJirteda, GUUer GuL GlneccUa.
5— Smart Lad, Camp Mating. Patæ Bad.
7— Pointing, Darting Star, Chranaa.
8— Lyrnnna, Blmethat. R«agh G*tn*.
A FAIR GROUND®
1— Armlatice, Prince Danny, Mtaafkia Lad,
2— Little Darry, Stony Braak, Oui».
3— Brown China, Good Goah, Chief Bad.
I—Prrfrrt Kcorr. Sozar Ratlen, Real Men,
5— Corydon. Madleama, Marogey.
6— Pops r.< !. J-ck 8.L., Philsdelphla.
7— Parada (Rend, Thraa Rang*. Michigan 

Blue.

Les Résultats
CharlM Tbwk
PREMIERE COUBBB

. ................. 91.00 <.M0 BOO
Arî?** * t#0 8.00

. SUr Strang, lomewhaia. Ta.
^t*11**» ont auaal eotnu. 

DEUXIEME COURBE
Certain Party. Harradl ........ 11.00 6.90 Z-20
HaH Loaer 110 Palumbo ... 1.40 9.80
Doctor» Nurse. Breccia)» .... 9.00
1 CorB*W* £“** Sliver Beam. Jawal Bong, 
Lena Girl, Bookman oat auaal worn. 
TROISIEME COURSE
Knltetta 110 C.aggett .........  IM 1.40 9.60
Real Boy, Root...................... 4.00 9A>0
Dona Menus 111 Carrillo .. 4.00
-.^•jniUnd». Bcrxerk, Btaady On, Locwy 

FV.f. Haired ont anaal warn. 
QUATRIEME COURSE

^ ........ 4I.W 1740 4.40
G. C. Hamilton 114 Kirk .... 11.90 4.40
Ctuhlamacra» 111 Carroll .. 2.40

Brovqj Care*. Penny Bayai. Pretty Lady, 
Record Flight oat aueai aotan.
CINQUIEME COURSE
BetÜe Une, Palumbo ...........  19.90 4.40 4.20
Pathfinder 115 Seoeea.........  5.00 3.20
Mr Monk 118 Shaffer ......... 6.40

Dark A<*a Roptown Laaa. Tacaro Lilly, La­
dy Divine, Manx Lassie*
SIXIEME COURSE
Overlin 106 Claggett ........... « 4« 2.90 2.40
Bugler m Kirk ................. 6X0 9.00
T»ro Tack 113 Scooea ......... 2.60

Elf Queen, Sweet Zaca, Rovlag Eye. Alfred 
Stnart. Gay Player ont aussi worn. 
SEPTIEME COURSE
Ave*ta Ilî Tnrnbull ........... 4.60 2A0 2.20
Yankee L*d, Richard ........... 2.60 3.80
lai Wallace 116 Shaffer .... 3.90

Ey« Opener. D« Grieex, Correa. Erina Girl 
ont auasi couru.
HUITIEME COURSE
Ri*e AniU. Turnbull .......... 4-20 1.60 3.60
Wild Chance, Scucca ............. 1.49 3.6}
Pnmuakey H>0 Claggett........ 4.60

Centerville, gay Judge, Stand Alena, Quia 
Kid ant aurei coure.

Fairgrounds
PREMI BR E COURSE
Barnegat 115 Maacbek... 4S9 9.09 2.60
Sweat Olga 117 Hrooka........  440 4.60
Sldonia 110 Baaham ........... 3.60

pi».-h«n, Wrelow, Ra( Tet, Plucky Muffin, 
Miah out anaai couru.
DEUXIEME COURSE
Tcnaloep !08 Plea*» ............. 10.90 6.00 3.60
High Talent 111 gkaronakj .. 5.30 4.10
Keymaa 113 Higley............... 8.40

White Sand. Obfet», Whàülng Dick. In
Range, Cagnt ont araal couru.
TROISIEME COURSE
DalJaa Lady, Adam» ............. 4.00 2.40 3.80
Cumahaw MS Peter»............. 2.60 2.10
Black Thruat 113 Beverley .. 2.20

High Hat, Be Sweet, Delayed, Mire Dis leal 
ont hum! count.
QUATRIEME COURSE
Black Orchid !;5 Brooka .... ?.W 2.20 2.20
Real Sad 110 Ploaea ........... MO 5.1")
MaterUliro 106 Murphy........  5.00

We» Helen. Right Carla, Bua V. Z., Atafa 
ont aueci iouni.
CINQUIEME COURSE
Searcy no Tammanru.......... MO 2.M 2.80
Ray Port 115 Hart ............. 120 LOO
Klpoata 109 Dcenng ....... . 4.20

Hard SK»p. Noggin, Hattie Balle, Fiel dtârk 
ont auasi couru.
SIXIEME COU1LSE
H»r*l Wrack. Adim» ........  4J0 2.60 2.60
Uolute 112 Beverh'y ............. 4.00 3.80
Duty Mnl 120 Whiting .... 6.K0

Hard Shop, Noggin, Hattie Bille, Field Lark 
SEPTIEME COURSE
Brown Bomb, Guerin ........... 7.00 i.20 3.00
Av» D-llght 112 WTiit4*g .. 5.00 4.40
B<trotbed 1’.2 Adams . .. 3.V)

Gay Hour, Pumpton, «Erin K»ar. oJayheed-. 
Onue. Mi Secret, • Chattel-wrack, Veil'd Pro- 
phet ont aussi roam.

------------------- » ——-----------

Pari-double
A Chariaatown ................... 91,330.30
A Fair Orounda................. 37.20

La Canada tarn dananin ca 
q«a voua I# farta aujourd'hui. 
Na (aapillas done pas voa roa- 
aourca». Achetas dot Cortificata 
d’épargne de fuerr# et eidan è 
le vietelfo.

L’lntdrnatienaU 
ouvrira u saison 
lo 22 avril

CHICAGO, 3. |A.P.) — La Usa* 
lataraattonalc a décidé aajourd'hai 
da retarder d*ane semaine Poaver- 
tare el In clAtnre de ae aniaon en 
IB43 et e dlapoeé d'anfrea eajeta pen 
tiapertnnts, dona one courte easem- 
bide.

Chaqae dab Joaera 154 parties 
comme d’habitude, mala la saison s« 
commencera le 22 avril, ane semaine 
pins tard qna cette année, et ae ter- 
misera le 13 septembre.

voie! le programme pour la 
Journée d'oavertnrei Montréal h Sy­
racuse, Toronto A Baltimore. Buffa­
lo à Jersey City et Rochester à 
Newark. Lea club» da nord ouvri­
ront leur aalaon lornle le H mal et 
le programme aern le aulvnuti Bal­
timore h .Montréal. Newark à Ro­
chester. Jersey City à Buffalo et 
Byraeuae à Toronto.

Lea eilmlnatofrea pour la coupe 
dea Gouverneurs commenceront le 
14 septembre. Ira quatre premier» 
clnba dn rlaaoement participant aux 
aériea. La liana tiendra upne notre 
naaemhlée A New-York le 0 février 
ponr ndopter la cédnle officielle.

La Boxe
Armstrong ferait 
faca k Robinson

NEW’-YORK, 2. (P.A.) — Le promo­
teur Mike Jacobs a dit aujourd'hui 
qu’il tente de bftcler un combat entre 
Kay itobinson, l’invincible mi-moyen de 
New-York, et Henry Armstrong, an­
cien champion mi-moyen, moyen et 
poids-plume du monde.

Le match »era disputé au moi* de 
Janvier au Madison Square Garden et 
Marquerait le retour d'Armstrong ft 
New-York. Dans son dernier match au 
Garden, Armstrong a été battu par 
Fritzle Zlvlc, en décembre 1940, dans 
une vainc tentative de reprendre le 
championnat mi-moyen.

Stovo Buziniki est 
onvoyé à New-Haven

NEW-YORK. 2. fP.A.) — Lez Ran- 
géra de New-York ont envoyé aujour­
d'hui le gardien de buta tilevo Buzlntki 
aoua option aux Algies de New-Haven, 
de la ligue Américaine. Buzlnskl, qui 
Jouait dani une ligue intermédiaire 
l'hiver dernier, avait remplacé Jim 
Henry au début de la saison.

Buzlnskl manquait d'expérience, et, 
en neuf Joute», il a été déjoué 55 fols. 
Le semaine dernière, Jimmy Franks a 
pris sa place dans les buts des Ran-

ters, et depuis ce temps, le club de 
ester Patrick a gagné deux de ses 
trois parties.

IJ loom DI U SIMM
NATIONALE
Boston ............. . ..
Canadien ...............
Chicago .................
Détroit ...................
Rangere .................
Toronto .................
AMERICAINS
Buffalo ...................
Cleveland ...............
Hcrtbry ...............
Indianapolie ..........
New-Haven ...........
Pittaburgh ...........
Providence ...........
Washington ..........

M M J.
5 —

— 7 — a —
6 
8

3 I
3 2
3 4

4 8 
6 —

— 3
9 0

Détail* révélé* k 
r«nquéte sur U 
sinistre k Boston

(Suite de la nage t)

Le Hockey

la Nouvelle-Angleterre; il y a jus­
qu'à deux ou même trois défunts par 
famille.

M. James H. Mooncy, commusaire 
à la construction, pour la ville de 
Boston, m déclaré à l'enquête qui ac­
cumule un dossier destiné prochaine­
ment au Grand Jury, que d’après les 
règlements de la construction, le res­
taurant "Cocoanut Grove” offrait 
des forties suffisantes pour 1,397 
personnes. Il ajouta; “Je ne crois 
pas que même si lo restaurant avait 
eu plus de portes, le nombre des 
morts aurait été moindre, car cela 
n'aurait pas empêché la panique. Je 
ne crois pat- quo beaucoup do gens 
aient pu atteindre les sorties”.

Au nombre des personnes qui sc 
trouvaient dans le club lor^qu'cclatn 
l’incendie samedi toir, se trouvait un 
enfant de trois ans. Le chiffre offi­
ciellement établi à date est de 190 
morts connues et 174 blessés dans 
les hôpitaux. Il reste trois cadavres 
non identifiés à la morgue.

Un décorateur new-yorkais, Ruben 
Bodcnhorn, a déclaré que le? décors 
du "Cocoanut Grove” avaient été mis 
à l’épreuve du feu lorsqu’ils avaient 
été installés, mais qu’il aurait fallu 
renouveler l'enduit anti-incendie au 
moins une fois l’an.

C’est un des témoins du sinistre, 
un client du nom de George J. Hayes, 
qni a déclaré que “.«ans la portc-tani- 
bour", deux on trois cents victimes 
auraient pu s’enfuir. Plusieurs autres 
témoins ont raconté leur version Je 
l’incendie aux enquêteurs de l’Etat 
du Massachusetts; cette seconde en­
quête so nourauit à huis-clos.

Les. offices des licences ont fermé 
depuis samedi 5G clubs de Quit et 
inspectent les conditions de securité 
dans tous les restaurants, hôtels de 

------------------- »-------------------

M—y Deux naufrages en 
un jour dans les 
eaux américaines

(Suita do la m.yo f) ______
ont perdu la vie dans ce second nau- 
f rage.

Les officiers de marine à Newport,! 
Rhodc-Island, disent que la barque 
devait porter lü hommes, mais ce 
n’est pas sûr. Un des survivants au­
rait déclaré qu’il croit que 'J.'J mrite- 
!ots étaient à bord lorsque l’embar­
cation chavira.

Les pompiers de Jamestown, sur 
J’ile Connniout, ont repêché cinq 
corps et ont retrouvé la baleinière, 
coincée entre des récifs près de Pile 
Connniout, la proue et la poupe pri­
se- dans les roches. Le premier tics 
survivant- prit pied là même et vint 
donner l'alerte nu fermier Mami**l 
Machado: b rc.srjipé.- •"ni a l'Iiôpi- 
tol. 11 reste pos-ible que d’aufrc.i 
toicnl encore à l’eau dans leur» cein­
tures de sauvetage.

Hier soir
LIGUE SENIOR

Armée 7, Royal 5.
CA.R.C. 4, Canadien I. 

LIGUE AMERICAINE
Herehey 5, Providence 4. 
Pittsburgh 4, Cleveland J.

Ce soir
LIGUE NATIONALE 

Torlatn A Canadiens
Rangers ft Chicago 

LIGUE AMERICAINE
Indianapolis A Buffalo. 
Washington ft Cleveland.

Lea classements
LIGUE NATIONALE

J G
Détroit ............... 13 6
Boston ................. 12 6
Chicago ............... 11 5
Toronto ............... 11 6
Rangers ............. 12 t

Canadiens ............. 13 3

N P C P» 
3 49 39 15 
1 43 39 13 
3 40 35 13 
0 54 35 13 
1 45 66 y 
S 3T 53 S

L4UUE AMERICAINE

Hershey
Providence
New-Haven
Washington

Buffalo ...............
Plttfchurgh ........
Indianapolis ... 
Cleveland ...
LIGl E SENIOR

Ottawa ...............
Cornwall ............
C.A.R.C..................
Armée ...............
Québec ................
t.oyal ..................
Canadien .............

Section est
J G P

........  18 12 3

..........  17 9 8
......... 13 3 8
.... 15 3 10

Section onesl 
J G P

......... 15 9 5
..........  H 8 6
.... 13 5 6 

... It • 8

J G P 
8 6 I

6 3
4 3
I 5 
3 3
3 7

N P C P-
2 57 45 26 
0 69 61 18
3 30 51 8
3 46 75 8

N P C Pe 
1 64 40 19 
0 53 50 16 
3 48 35 13 
1 16 43 U

N PCP» 
1 45 29 13
1 34 23 13
2 35 41 10
2 13 46 10
3 11 21 8
1 37 54 7
1 26 33 5

Raids anglais sur 
Trapani, Comico»
Cala af Picari

'Suite de la page t)

assez forte intensité au-dessus du 
front; trois appareils ennemis ont 
été détruits, deux autres tvmriés.

Ces nouvelles laissent conjecturer 
que le général britaiftiique Montgo­
mery a réglé son difficile problème 
de ravitaillement à des centaines de 
milles de ses bases de départ et qu’ü 
va porter un nouveau coup, peut- 
être le coup de grâce, à l'armée 
Rommel.

La majorité de l’aviation allié* a 
été dirigée sur la Sicile et la Tuni­
sie en soutien des armées alliées 
d’Afrique.

Les Alliés ont allumé un gros in­
cendie eur l’aérodrome de Trapani 
dans la nuit de lundi à mardi; les au­
tres bases aériennes de Sicile, Picari, 
Gela et Comiso ont aussi subi des 
bombardements hier. Une puissante 
formation de chasseurs de Malte 
balayèrent la côte méridionale de Si­
cile à la fin de la journée, ne ren­
contrant que quelques chasseurs ad­
verses. Toutes ces opérations ont 
coûté trois avions à la R.A.F.

Un cargo dont le pont était chargé 
de barils de pétrole a été coulé au 
sud du cap Bon, pointe avancée de 
Tunisie vers la Sicile.

Dans el Agheila, la bataille qui ae 
dessine devrait être excessivement 
violente. Les Britanniques sont nom­
breux, bien armés, mais à 800 mil- 
les de leur base, Alexandrie: les 
Axiftes ne sont que 60,000, mala ils 
ont de 200 à 220 chars de renfort.

Mécontentement 
des conservateurs

Radio-Canada refuserait 
de leur accorder une émis­
sion d’une demi-heure sur i 

le réseau national

CHARLIE PHILLIPS JOUERA AVEC 
LE CANADIEN CONTRE LES LEAFS

Phillips est rappelé de Washington pour la joute et Tony 
Craboski est envoyé aux Lions — jack Portland et 

Buddy O’Connor joueront
Charlie Phillips, an robuste Jousur 

de dAfsnee qui était à Washington de­
puis le début de la salaon, a été rappelé 
par les Canadiens et sera dans t ali­
gnement lorsque les Habitante feront 
face aax Maple Leafs de Toronto ce 
■otr au Forum.

Pour remplacer Phillips ft Washing­
ton. les Canadiens ont cédé Tony Gra- 
boskl aoua option aux Liions.

Les Canadiens auront dono quatre 
joueurs de défense A leur disposition 
pour le match contre les Maple Leafs 
ce soir. Jack Portland, qui s’est coupé 
ft une Jambe samedi dernier, s'est ré­
tabli plus vite qu'on le croyait, et l’ins. 
tructeur Dick Irvin a annoncé hier que 
Jack pourra Jouer ce soir.

Buddy O’Connor, qui a aussi été blés- 
sé samedi et n'a Joué que quelques mi­
nutes dimanche A Détroit, est aussi 
prêt A. revenir sa Jeu, de sorte qou les 
Canadien» seront au complet, A l'ex­
ception de Charlie Sand», qui a'est in­
fligé un ''Charley horse'* dan» une pra­
tique hier, et Tony Demera. qui est 
maintenant dans l'Armée.

La visite dee Maple Leafs eat la pre­
mière de la eatson au Forum. Lee Cana­
dien* et les Leafs ne ae sont rencon­
trés qu'une foie cette saison, A Toron­
to!, et les Joueurs de Hap Day avalant 
alors blanchi le club local 8-0. Lea Ha­
bitant» ront anxieux de faire oublier 
cet échec.

Dutch Hiller remplacera Demera A 
IV.'t droite avec Elmer Lach at Mau­
rice Richard ce aolr. Les deux autres 
lignes d'avants resteront Intactes.

Voici quel aéra l’alignement de To­
ronto: But», Broda; défenses, McDo­
nald et Hamilton; Bob Copp et Rhys 
Thomson: lignes d'avants: Taylor
Sçhrlner et Çarn App», Davidson et 
HUI: Bud Polie, Gayc Stewart et Jack 
McLean.
Ptaeleara veeroee avec Te ran te

Le» Leaf», qui ont ragné la Coupe 
Stanley la printempa dernier, préaen- 
teront une nouvelle ligne d'avants com­
posées entièrement da recrues, polie 
qui Joua au centre, était avec les Bear-’ 
cats de Port Arthur I hJver dernier, et 
on le vu A l’oeuvre ici dans la finale
^Ottawa0001* AI,an oontr* 1® CkA.R.C.

Stewart serait probablement choisi 
comme la meilleure recrue de la salaon 
mais il s'enrdlera bientôt dans U Ma­
rine. Caye a Joné tour A tour comma 
Junior, senior, pula professionnel dans 
la ligue Américaine A Hershey et enfin 
avec les Map!» Leafs dans la finale pour 
la coupe Stanley le printemps dernier. 
Il a compté huit buta députa 1» début
S*,.1* ■a,BO"L ^.fcLt,n ®8t un étudiant 
A 1 Université de Toronto et na Joue 
que dans les parties des Leafs au Ca­
nada.

Les autres nouveaux venus des Leafs 
sont Dobby Copp. et Mel ''Sudden-dealb'* 
HIM, un silier droit. Hill est bien connu. 
Il s'est rendu célèbre avec Boston dans 
le* éliminatoires 11 y a trois an», comp­
tant trot» fols le but décisif datte une 
période supplémentaire de la série en­
tre les Bruin* et les Ranger*. L'an der- 
nier. Hill était avec les défunts Améri­
cains de Brooklyn.

Copp est un Jeûna Joueur de défense 
oui promet- Il est gradué de l'Université 
de Toronto et H Jouait comme amateur 
A Toronto l'hiver dernier.

Après le match d» ce soir lea Cane- 
dlens partiront en voyage et ne Joue­
ront de nouveau au Forum que le 17evMt sev» reu a a-»* uili «J UC 1C A
décembre. Pendant leur voyage, les Ha

hltant* visiteront Toronto, Chicago, 
Boston et New-York.

Les amateur* locaux auront aussi ce 
soir l'occasion de comparer gyl Apps et 
Gordie Drtllon. qui Jouaient ensemble 
avec les Leafs l'hiver dernier. Drlllon 
a été acheté par les Canadiens, mai» 
celu ne semble pas avoir nul aux denx 
joueurs. Apps est actuellement en tèt* 
des compteurs avec 18 point*, et Drlllon 
a accumulé 17 point* depute le début de 
la saison.

Eddis Frotlich stra 
r«ntriîntur des Yanks

CHICAGO. 2. (A.P.) — Le* Yankee* 
de New-York ont engagé aujourd’hui 
Eddie Froellch comme entraîneur pour 
la saison prochaine. Froelieh est IVn- 
tralneur des Black Hawks de Chicago 
d* la ligue Nationale de hockey il 
succède A Earl '‘Doc” Palnter qui a été 
congédié par Ice Yankees après la série 
mondiale.

Pratt m rapport# 
aux Mapla Laafs

TORONTO, 3. — Babe Pratt, joueur 
ds défense quo les L-sfa de Toronto 
ont obtenu en échange pour Goidup 
et Garrett, s’est rapporté au gérant 
Happy Day aujourd'hui. Pratt est le 
Joueur do défense lt> plu:, grand du 
hockey majeur. II mesure etx pieds 
et deux pouces. Il Jouait pour lo* Ran­
ger» depuis 1935, soit depuis scs débuts 
dan» la grande ligue, fl a un total 
do 27 but» et 95 assistances, pour un 
grand total do 172 point*. Pratt est 
cependant blessé A une épaule et ne 
pourra pas Joute avant une semaine.

HOCKE
F O R U

CE SOIR i 8 H. 30
LIGUE NATIONALE OtJ HOCKEY

VS
Adm. gén.i 0Oe.. entrée Nord 

Priai «1.25. 91.75. 02.00. 02.25, 0350, 
toutes taxes Incloses

K or 1 > .11 itui> W 111 >.i n k *il

BRAMPTON*, ONT. 2. (C.P.) — 
M. Gordon ‘Graydon, président natio­
nal du parti conservateur et membre 
tie l’exécutif du comrrès conservateur, 
a critiqué ce soir, dans une déclara­
tion. “le refus de la Société Radio- 
Canada d’accorder une émission sur 
le réseau national.”

“Le récent refus du Bureau de.s 
pouverneurs et du nouveau gérant gé­
rai de Radio-Canada, dit-il, d’ac­
corder au com.té du congrèg conse.rva- 
teur une émission d’une demi-heure 
sur le réseau national semble mar­
quer le début d'une campagne impor­
tante en fawur do la liberté t|p pa­
role à la radio canadienne.”

Les Alliés repoussent 
une violente contre- 
attaque des forces 
existes

(Suite do la page t) ----------------
glo-franco-américuins ont atteint les 
défenses axis Ion entre Tunis et Bi- 
zerto”, indiquant ainsi la progres­
sion do la bataille.

Comme une colonne franco-améri­
caine avait déjà coupé la cote entre 
Sfax et Gahes. les garnisons nxistos 
dt Bizcrto et de Tunis doivent donc 
être enccrdcw .séparément et tota- 
l'mont pur terre; lu garnison axistc 
île Gubès serait pareillement très 
étroitement assiégée.

Les bombard lors alliés ont allumé ! 
de gros incendies sur les quais de 
Bizerte, ainsi que dan» les villes de 
Tunis e*. Tripoli. Un porte-parolo des 
quartiers-généraux alliés déc.laro que 
“le combat vu r-o poursuivre très 
violent et très dur, car il n’y u au­
cun signe do retraite do l’ennemi”.

On so félicite à Londrec de la 
nouvelle officielle portant que bien­
tôt lu puissante baso française de 
Dakar, déjà ralliée au régime Dor- 
bin en Afrique du Nord, sera bien­
tôt ,*i la disposition de? armées al 
lié» , car ce poste naval de premier 
ordre offrirait aux Alliés une bn.-c 
de patrouillo très efficace pour tout 
l’Atlantique africain.

PALETOTS
P«»

FASHION-CRAFT

En toute circonstance 
— le jour ou le soir — 
un paletot Fashion- 
Craft est toujours de
mise.

C'est le bon temps de 
venir choisir chez Le- 
chasseur votre nou­
veau paletot. Le temps 
peut se mettre au froid 
d’une journée à l’autre.

Et n’oubliez pas qu'il 
importe plus que ja­
mais cette année de 
vous procurer un pa­
letot qui vous assurera 
le maximum de chaleur 
et de confort.

Depuis 32.0°

274 S .’JACQUES, immeuble Insurance Exchange.
974 0., STE-CATHERINE. 281 E., STE-CATHERINE.
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CHRONIQUE OUVRIERE

Protestation des 'de la 
Dam' ' Engineering à Ottawa
Jls se plaignent d’un changement d’heures de travail 

’’qui les oblige à attendre l’autobus un quart d’heure au 
froid” — Télégramme au premier ministre du Canada
L’Union internationale des em­

ployés de Dominion Engineering Co., 
de Longucuil, a envoyé, hier soir, au 
premier ministre du Canada un té­
légramme protestant contre les con­
ditions existantes ù cette usine. 
L'Union proteste en particulier con­
tre un changement d'heures de travail 
“qui obligerait les employés, soir et 
matin, h attendre l'autobus un quart 
d’heure pour retourner dans leurs 
foyers".

La tempête de neige et le froid, 
hier, ont soulevé l’ire des ouvriers et 
plusieurs ont brisé les fenêtres d’au­
tobus à l'arrivée des véhicules. "Ils 
attendaient depuis un ouart d'heure 
au froid," nous a dit, hier soir, M. 
.1. Bissonnette. représentant de 
l'Union. M. Bissonnette a précisé que 
“la Compagnie des Tramways ne peut 
rien faire à ce propos, scs véhicules 
étant tous utilisés a ces heures." 11 a

aussi dit que l’Union a soumis un plan 
de nature à régler le problème au 
gouvernement fédéral.

Voici un résumé du télégramme 
envoyé à M. King et à MM. C. D. 
Howe, Humphrey Mitchell et M. C. 
Coldwcll, respectivement ministres 
des Munitions et du Travail, et leader 
de la C.C.F.

“Conditions critiques. Les heures 
sont réduites et les salaires sont bas. 
Les ouvriers remettent leurs obliga- 
lions, ne pouvant les payer. Les hom­
mes sont fatigués et le moral est bas. 
On ne tient pas compte de la santé 
et du bien-être des employés. Un 
changement d’heures force les hom­
mes à attendre l'autobus 15 minutes 
au froid, après avoir laissé une usine 
bien chauffée mais mal aérée. Les 
ouvriers ont causé des dommages aux 
autobus aujourd'hui. Nous craignons 
pour demain."

Le ministère du Travail tiendra un vote 
chez les employés de la Canadian Marconi

Dégénérant en 
tourmenta, la tempêta 
d’hier a causé sas 
médaits, ici et...

(Suit* de la w D ------------------
parquet de sa cuisine. Les pompiers 
furent mandés sur les lieux, et la 
victime fut complètement ranimée à 
l'aide d’un inhalateur. Elle semblait, 
hier soir, en excellente voie de gué­
rison.

Le service du téléphone sembla, 
par instants, souffrir quelque peu de 
la tempête, et les brigades de se­
cours de la Montreal Light, Heat & 
Power Consolidated furent des plus 
actives. Dans la municipalité de 
Montréal-Nord, le service d’éclairage 
fut interrompu pendant une heure, 
cause de la rupture d’un circuit; la 
municipalité de Ville-Saint-Laurcnt 
eut une obscuration forcée, pendant 
une trentaine de minutes, et le péni­
tencier de Saint-Vincent-de-Puul au­
rait aussi été sans lumière pendant 
quelque trois heures, au cours de la 
matinée. Il y eut aussi de nombreux 
fila électriques brisés, un peu par­
tout.

Un banquet en Thonneur de Thon. 
°1'Bastien, samedi prochain

Les honorables T.-Damien Bouchard. Hector Perrier. 
Henri Croulx, J.-A. Mathewson et Victor Marchand au 

nombre des personnalités politiques présentes

M. Ilsley parle à 
la radio à 9 h.

Samedi prochain, à 7 h. .10 à l'hô- 
tel Windsor, les amis de l'hon. Cléo- 
phus Bastien lui offriront un banquet 
à l’occasion de su récente nomination 
comme ministre de la Colonisation 
dans le gouvernement de la province 
de Québec.

On est assuré de ia présence des ho­
norables T.-Damien Bouchard, minis-

Pour tout renseignement, s'adresser 
à l'Union libérale Papineau, Pto.! est.

Le ministre fédéral du Travail, 
l'hon. Humphrey Mitchell, a remis 
hier aux journaux le rapport majo­
ritaire du comité d’arbitrage qui vient 
de terminer son enquête sur le diffé­
rend survenu entre la Canadian Mar- 

• coni Limited et ses employés, membres 
du Conseil des métiers de la métallur­
gie de Montréal.

Ce comité se composait du Dr Gas­
pard FiVUcux, député libéral de Stc- 
Marie aux Communes, president, de 
M. Drummond Wren, de Toronto, re­
présentant des ouvriers et de M. Wal­
ter A. Merrill, c.r. de Montréal, re­
présentant des patrons. Le conflit in- 
téressait directement 1,400 employés, 
et indirectement 400 autres ouvriers.

Le rapport majoritaire signé par 
MM. Fautcux et Wren fait les recom­
mandations suivantes:

1.—Qu’un vote soit tenu sous la sur­
veillance du ministère du Travail à 
l’usine de la Canadian Marconi Ltd, 
Si.le vote est en faveur d’un Conseil

des employés de Marconi, le statu 
quo devra être maintenu.

2.—Si le vote est en faveur du 
Conseil des métiers de la métallurgie, 
cette organisation devra alors être re­
connue comme l'agence de négociations 
des employés.

U.—Dans l'intérêt bien compris de 
l’effort de guerre de l’industrie et 
des ouvriers, .les deux parties inté 
ressées devraient convenir que la con­
vention actuelle de travail renouvelée 
à son expiration ou celle alora adop­
tée sera valable pour la durée de la 
guerre.

Dans un rapport minoritaire, M. 
Merrill déclare que les recommanda 
tiens du rapport majoritaire signi 
fient lu destruction de la constitution 
du conseil des employés de Marconi 
avec lequel la convention du 18 juillet 
dernier a été conclue. Elles constituent 
une tentative de substitution par voie 
indirecte du syndicat Marconi du Con 
soil des métiers de la métallurgie d’ici 
le 18 juillet 1943.

Réunion publioue sous les auspices des 
Unions internationales au Marché Atwater

La politique ouvrière du gouverne- 
mment fédéral sera la principale 
question discutée au cours de la réu­
nion publique que le Conseil des mé­
tiers et la Fédération provinciale du 
travail tiendront ce soir à 8 heures 
au Marché Atwater.

Los principaux orateurs de la réu­
nion seront MM. Percy Bengough,

vice-président du Congrès des mé 
tiers et du travail du Canada; Robert 
Haddow, secrétaire du Comité d'or­
ganisation ouvrière en temps de guer­
re; Elphège. Beaudoin, président de 
la Fédération provinciale du travail; 
et Paul Fournier, président du Con­
seil des métiers et du travail de Mont­
réal.

Autres nouvelles du monde ouvrier
Cours do M. Durand 
sur la chauffago

Le président du Syndicat des plom 
biers et des poseurs d'appareils de 
chauffage, M. A. Durand, donnera 
son cours sur le chauffage ce soir, à 
8 h. au No 1231 est, rue De Monti- 
gny.
Cauaerie de M. A. Bégin à la 
•éanca du Carda Laon XIII

M. Alphonse Bégin donnera une 
causerie ce soir, à 8 h. à la séance 
du Cercle Léon XIII, au No 1231 
est, rue De Montigny. M. J.-B. Dé-

AVIS
DEMANDS a (■At fuite ft 
lu CITIJ de MONTHEAL. 
pur Ji'lm îlraidwood & 
t-onsE, Ne 60. rue Nuzu- 
reth, pour permission de 
maintenir une uhaudlère 
ft vapeur 30 e.-v. sur les 

'* lots Nos 1508 et If,09 do lu division ca- 
. (lustrale du quartier Ste-Anne,-Quartier 
— Kte-Annc, No fin, rue Nazareth.

-■ Toute opposition ft cïtte demande 
r«loit fttre communiquée dans les quinze 

jours à :
j.-alpiiom: MOXGtSAV.

Greffier de la Cité.
■ Montréal, 3 décembre 1DIÏ.

AVIS
DEMANDE a «Mé faite ft 
lu CITE de MONTREAL 
pur St. Geortro Muchlne 
Works Limited. No 4i6, 
rue St-Henrl, pour per- 
mlralon de mutuL-nlr un 
mot.-ur électrique lu c.-v, 

î" Mir te lot No 18S2. de lu divitdon radrtH- 
truie du ouurtler Ste-Anne, Quartier 

' Ste-Anne, No 47d. rue St-Henrl.
Toute opposition ft cette demande 

doit être communiquée dans les quinze 
; Jours A :
;; JoALPIIOMP. MOXGKAV.

Greffier de la CH*.
Montréal, 3 décembre 1913.

Avis public
Liite électorale 

municipal* 1942

Avis public est par les présen 
tes donné qu’une liste des élec 
teurs de la municipalité de la Cité 
de Verdun, pour les élections mu­
nicipales a été préparée suivant la 
loi et est déposée à mon bureau, 

• à la déposition de et pour rensei- 
-gnements à toute personne inté- 
_ ressée.
r. Les demandes écrites pour y 
ajouter ou rayer der noms de la 
dite liste seront reçues jusqu’au 
17 décembre 1942. A cette fin

lisle présidera. M. Bégin traitera des 
“règles do procédure".
Réunion des surintsndanU 
•t des contremaître»

L’Association des surintendants et 
des contremaîtres se réunit ce soir, 
à 8 h. à la Palestre Nationale, rue 
Cherrier. L’agent d’affaires, M. A. 
Gosselin, rendra compte de scs tra 
vaux.
Avis du Syndicat aux 
manuisiart de Beauhsrnoi»

Le Syndicat des charpentiers-me­
nuisiers donne avis à sa section de 
Beauharnois qu’il tiendra une réu­
nion ce soir, à 8 h. rue Ellicc.
Avis aux epérataurs da 
machinas s vapaur

L’Union nationale des opérateurs 
de machines à vapeur convoque ses 
membres à une réunion qui aura lieu 
demain soir, à 8 h. au Monument Na­
tional. On procédera à la mise en no­
mination des directeurs.

Plusieurs milliers 
(Tétudiants prêts à 
travailler aux Postes

Sur quatre mille qui ont 
sollicité de remploi on en 

utilisera deux mille

sera ouvert comme suit :
Chaque jour d’affaires, de 9 h. 

a.m., à S h. p.m.
les lundis 7 et 14 décembre, de 

7 h. p.m., à 9 h. p.m.
les mercredis 9 et 16 décem­

bre, de 7 h. p.m., à 9 h. p.m.
les samedis 5 et 12 décembre, 

dr 2 h. p.m.. à 5 h. p.m.
Donné sous mon seing à l’Hôtel 

de Ville Verdun, P O., 
ce 2e tour de décembre. 1942.

{Signe) A.J. BURGESS, 
Greffier.

Quelque 4,000 étudiante ont eollici- 
té à date un emploi au service des 
Postes, déclarait hier M. Ludovic Ger­
main, maitre de poste du district de 
Montréal. Sur ce nombre, on a choisi 
2,000 employés surnuméraires.

Les étudiants recevront 47 centa 
par heure pour leurs services, et ils 
auront à travailler au moins 12 heu­
res par jour durant une période d’au 
moins quatre jours. Ces étudiants ont 
été recrutés à l’université de Mont­
réal ou dans les maisons d’enseigne­
ment qui lui sont affiliées. On ne 
compte que six ou sept étudiants de 
McGill parmi eux car cette dernière 
université s’est trouvée dans l’impos­
sibilité de libérer ses élèves à temps 
pour qu’ils puissent accepter de l’em­
ploi.

Le premier groupe d’étudiants com­
mencera à travailler le 17 décembre. 
Un autre groupe se mettra au travail 
le 18, et les autres les 20 et 21 dé­
cembre respectivement.

M. Germain a aussi déclaré que l’on 
s’attend que 90% du public, comme

Tué par un train
M. William Lothian Hardy, 50 ans, 

chemin Ste-Marie, à Baie-d’Urfé a 
perdu la vie tragiquement, peu avant 
8 h., hier matin, dan» cette munici­
palité. Agent pour les Chemins de fer 
du Pacifique Canadien, à la gare de 
Vaudreuil, M. Hardy courait sur la 
voie ferrée, quand il fut heurté et 
tué par le convoi Montréal-Vaudrcuil. 
Le cadavre fut transporté à la mor­
gue de Montréal, où une enquête sera 
tenue, ce matin, par le coroner, Mc 
Hichard-L. Duckett. Le capitaine- 
détective J.-A. Marineau et les dé­
tectives R. Jargaille et L. Langevin, 
firent enquête sur l’ordre de M. Louis 
Jargaille, directeur adjoint de la Sû­
reté provinciale du Québec. Iæ chef 
Esdras Lépine, de Ste-Anne-dc-Bello- 
vue, se rendit auîsi sur les lieux.
Au gré la tourments

Trois adolescents qui, au dire de 
la police, avaient fait l’école buisson­
nière, sont sortis vivants hier d’une 
aventure qui aurait pu très facile­
ment leur coûter la vie. N’ayant pour 
rames et avirons qu’un frêle bâton de 
bois, ils montèrent audacieusement 
dans une chaloupe. Il soufflait alors 
une violente tempête et, par un ha­
sard presque miraculeux, l'embarca­
tion ne chavira pas, mais elle fut 
poussée par lé vent sur une distance 
d’environ trois-quarts de mille, pour 
enfin s'échouer contre une grosse ro­
che située non loin du rivage de l'ile 
des Soeurs. Deux des écoliers en dé­
tresse, réussirent à se rendre au ri­
vage, après avoir marché dans l’eau 
glacée du S.-Laurent, et l'autre de­
meura dans la chaloupe échouée. Tous 
trois furent secourus par la police de 
Verdun.

Ce sont Nino Lambertucci, 12 ans, 
avenue de l’Eglise, 2158; de Frank 
Hoare, 13 ans, rue Jogucs, 6298, et 
de Leonard Bell, 15 ans, rue Champi- 
gny, 1715.

Iis furent secourus par les agents 
H. Westover, D. Newlove, I. Allen et 
W. Noël promptement dépêchés 
sur les lieux par le lieutenant S. G. 
Bradford, de la police de la ville de 
Verdun.

L’alerte fut donnée à 1 h. 25, hier 
après-midi.

Les quatre policiers se rendirent en 
hâte au domicile de M. Alcide Leblanc, 
boul. LaSalle, 4630, à Verdun, où on 
loue des chaloupes, d’où ils montèrent 
dans une embarcation avec un aviron 
et deux paires de rames. Ils parvin­
rent à traverser le S.-Laurent et at­
teindre l’ile des Soeurs. Ils secoururent 
vivement les trois écoliers, dont l’un 
était encore dans la chaloupe échouée 
et les autres sur le bord du rivage, 
et les ramenèrent en chaloupe à Ver­
dun et, de là, au quartier général de 
la police de cette ville. Après les avoir 
déshabillés, ont leur fit prendre un 
bain chaud, puis on les enveloppa dans 
de chaudes couvertures de laine. On 
manda le Dr J.-P. Bombardier, avenue 
Verdun, 5003, qui déclara que tous 
trois avaient beaucoup souffert du 
froid. Il ajouta, toutefois que, après 
un repos de quelques heures, ils pour­
raient retourner alors dans leurs do­
miciles respectifs.

Le vent et la tempête étaient telle­
ment violents au moment où les trois 
adolescents furent secourus par les 
agents Westover, Newlove, Allen et 
Noël, qu’il fut alors impossible de ra­
mener l’embarcation échouée près de 
l'ile des Soeurs.
Il l’échappa bail#

M. Henri Lcdoux, 63 ans, de Bol- 
oeil, l’a échappé belle, vers 1 h. 15 
hier après-midi, dans un accident sur 
venu à l’angle des rues Ontario et 
Jeanne-Mance. Comme il te préparait 
à traverser la chaussée, un camion 
chargé de bouteilles d’eau gazeuse, 
filant vers l’est rue Ontario et tour

M. ELIE LANGLOIS, 
Quatrième président

tre de la Voirie, Hector l'orrior. .-c- | 
crétairc de la province, Henri (ituiilx, 1 
ministre de la Santé et du Bien-être 
social, J.-A. Mathewson, trésorier pro­
vincial, Victor Marchand, conseiller 
législatif, et do tous les députés de la 
région de Montréal.

Des professeurs de l’ccolc normale 
Jacques-Cartier, des anciens élèves de 
cette institution, des membres du per-

OTTAWA. 2. (C.P.) — Le» 
rumeur» ont commencé de circu­
ler dan» |s capitale ce soir lors­
qu’on n .tppri, que l'on organi­
sait en hâte une émission radio­
phonique sur tout le réseau 
d'Etat afin de permettre au mi­
nistre de» finances, l'hon. J.-L. 
Hsley, de s'adresser demain soir 
au pays entier.

La déclaration de M. .Ilsley 
est si importante que l'on a re­
tenu les service» de tous les pos­
tes de radio canadiens qui peu­
vent disposer du temps néces­
saire. Le ministre parlera de 9 
h. à 9 h. 15 du soir. Les autori­
té» fédérales ont pris des précau­
tions particulières pour garder 
secret le message du ministre.

23 Japonais abattus 
en Nouvelle Guinée

cuitoric ont été 
nie S.-Valior.

endommagés, sur la

■ .Quartier» généraux en Aus­
tralie, 3 (.C.P.) — Le» aviateurs 
allié» ont abattu 23 chasseurs ja- 
ponais et repoussé un convoi en­
nemi qui tentait de renforcer les 
troupes japonaise» à Bouna, sur 
la côte de Nouvelle-Guinée.

! Quatre pompiers de Québec 
1 blessés dans deux incendies

CITÉ Dl 
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M. JOS. GAGNE.
Deux;ème président

rue Ontario, KHontenm' 1705, t llu- 
ricr 27(>1, «u à MA. 5761.

Qt'HllKC. ‘-\ (C I’.) — Quatre pom­
piers ont été blessé.- au cours de doux 
iieond'es .survenus à Québec, aujour 

d’hui. Le- pompiers Narei.-se Martin 
et ••vila Hruncnu mit etc grièvement 
blesse.- Joi'M|Uc le toit d'une et able, 
•ur K terrain de l'Exposition provin­
ciale. dan- L* nord de la ville, .-'c-t 
écroulé. Plusieurs maisons et une l>i<-

A\ i- I |.iir li - inf.-ciiii s «Imino <|Uo 
!••. soii.-mkiii . M-iTéliiil et ré.sericr (le l.i 
\ ill.- de H < tiinmni. al prepare pclon la
lui, la II-le I. Meet. Ht MOI II IC I t<UU X do 
la \ tlle de Wt-t mount. t Mlle ladite 
IIM.- cm pieM-uicincnt dépo.-Ce ft mou 
Inireaii et .-t à la <li-pocilmmi pour fins 
de reii.M-iKiieinenti- d,- tous 1rs lntc«
|e-M

Donné sous ma dielee à Wr-iniouat, ce preniWr Jour de décembre. 1913.
t. w. itot vrox.

>rer<-ln Ire-trésorier.

EDOUARD PHARON, 
Cinquième président

sonnel enseignant de Montréal, an­
ciens confrères de M. Bastien, assis­
teront nombreux à cetto manifesta­
tion. Les dames sont cordialement in­
vitées. L’habit n’est pas de rigueur. 
Un orchestre fera les frais de la mu­
sique.

divers
Mort sur le trottoir

n«nt vers le nord, à l’angle de la

le bureau du greffier de la Cité °» ,c.lui a ‘lcniaI!?d>. adressera son ^ courrier au bon district postal.
En agissant ainsi on aidera des tra­

vailleurs sans expérience ù bien ma­
nier la correspondance et les colis. Si 
le district postal n’est pas indiqué il 
s’en suit des complications, a expliqué 
M. Germain.

Il y a environ trois semaines Ici 
autorités du bureau de poste ont divi­
sé* le district des affaires de la ville 
en deux sections, le centre numéro un, 
et le centre numéro deux, et ont de­
mandé au public de bien observer 
cette distinction.

A compter de lundi, les employés 
des postes travailleront sept heures 
et demie par jour et quatre heures le 
samedi, sclutt un ordre d'Ollawa.

rue Jeanne-Mance, dérapa et heurta 
la bordure du trottoir. Une trentaine 
de cxi.tses de bouteilles d'eau gazeuse 
furent projetées sur la chaussée. Les 
bouteilles volèrent en éclats et M. Le- 
doux reçut une douche qui aurait pu 
être fort dangereuse. Il fut légère­
ment blessé surtout aux jambes. Il re­
fusa toutefois d’être transporté à l'hô­
pital. L'agent Marcel S.-Pierre, de la 
circulation municipale, fit les consta­
tations d'usage.
Divers accidents

Mme Emery Berthelet, 59 ans, rue 
Garnier, 6896, a fait une chute sur 
le trottoir, peu avant 6 h., hier soir, 
à l’angle des rues S.-Hubert et Jean- 
Talon. On la transporta à S.-Luc, où 
les autorités médicales nous déclarè­
rent, un peu plus tard, qu’elle a ia 
hanche droite fracturée.

M. Clovis Meunier, 66 ans, rue Du- 
vernay, 2471, s’est fracturé in cuis.-c 
gauche, vers 5 h., hier après-midi, en 
tombant sur le trottoir, à l'angle des 
rues Notre-Dame et S.-Pierre. Le pié­
ton blessé fut hospitalisé ù S.-Luc.

Mlle Alice Valiquette, 68 ans, rue 
S.-Denis, 3629, n été poussée contre 
la chaussée par un violent coup de 
vent, à 4 h. 50 hier après-midi, à 
'angle des rues Stc-Catherinc et 

S.-Denis. On se porta à son secours, 
et on la transporta ù S.-Luc, où les 
médecins constatèrent qu’elle avait 
la hanche gauche fracturée. L’agent 
William Hunter, de la circulation mu­
nicipale, fit les constatations d’usage.

Mlle Edith Munroc, 25 uns, 1ère 
avenue, 5599-A, à Rosemont, s’est 
fracturé la hanche gauche, ü 4 h. 35 
hier après-midi, en tombant sur le 
trottoir do la rue Rieury, au nord de 
la rue Sto-Ca'hei ine. Un la trait.-- 
porta ii rhôpital Général de .Montréal 
(édifice central). L'agent Gérard 
Dc.sforgc.s de la circulation muni­
cipale, fit «nquel*.

M. Pierre Goditt, 55 ans. rue .Ma­
rie-Anne est, 1672, est mort subi­
tement à 1 h. 15 hier après-midi, à 
la place Jacques-Cartier. II s'affais­
sa sur le trottoir; on manda d’ur­
gence une ambulance, mais le Dr Bé­
langer, de l’hôpital S’.-Luc, no put 
que constater le décès. Le cadavre 
fut transporté à la morgue. Le lieu­
tenant Amédéc Vézina du poste cen­
tral, fit enquête avec les agents Le­
roux et Rochelcau, de Radio-Police.
Sexagénaire mort subitement

M. Arthur Trahan, 69 ans, rue 
Claude, 3900, à Verdun, est mort su­
bitement, hier après-midi, en son do- 
nticile. Un médecin constata le décès,
{mis le corps fut ensuite transporté'à 
a morgue. La Sûreté do Verdun fit 

les constatations d’usage.
Victime de brûlures

Mme Désiré Geiiest, 01 ans. rue 
Champlain, 1070, a été transportée 
d’urgence à l'hôpital S.-Luc, vers 4 h., 
hier après-midi, où on constata qu’elle 
souffrait do brûlures aux jambes et 
aux pieds. Elle reçut ces blessures en 
renversant sur elle le contenu d’un 
récipient rempli d’eau bouillante. 
L’accident se produisit en son domici­
le. Son état général n’est toutefois 
pas alarmant.
Incendie dans un hôtel

Deux pompiers ont été blessés, 
hier soir, en combattant un incendie 
nu sous-sol de l’hôtel Windsor. Il 
s’agit du capitaine Robert Leggett, 
do la caserne No 3 (rue Ottawa), 
qui reçut une profonde coupure sut 
pouce de la main gaucho et du pom­
pier Dclphis Sylvestre, do la caserne 
No 25 (rue Drummond), qui fut 
fut coupé à la main droite. Ce der­
nier put demeurer sur les lieux, 
après avoir été pansé, mais le ca­
pitaine blessé dut être transporté à 
l'édifice de l’ouot de l’hôpitai Géné­
ral de Montréal, où on lui fit deux 
points de suture. Il retourna ù soif 
domicile après avoir été pansé. Cet 
incendie, qui pris nnissance dans une 
cuisine sise au .•ous-sol de l’hôtel, ne 
se propagea pas aux autres étape:», 
grâce au travail des pompiers com­
mandés par le directeur R. Paré. 1»’ 
directeur adjoint «L Roche et le chef 
C. Ilranoy. Il n’y cut nunmi* paMi- 
(|tic p'imi le noiViVMH’:' qui •(■•ii’Ul 
alor.s dans l'im •’ciiMc.

Vouloir mettre vos économie» 
en sécurité, c’est vouloir du 
tuéms lait la socurils du pays.

Vin canadien d’une qualilé cl d’une valeur 
vraiment excellentes, le Vin St-Pietre est fabri»' 
qué spécialement pour satisfaire les préférencof 
des gens du Québec.

v/uitëait-tfeicCffl/ûiei.
TYPES PORTO ET SHERRY

26 onces, 50t - - 40 onces, 75é 
Cruche d'un gallon • • • • $2.15

L I M » T I D - 
FABRICANTS DU OLD N I A G ARA, TYPES PORTO ET SHE R R Y

LA CHIMIE NOUS AIDE À GAGNER LA GUERRE

L'huile est utile 
mais peut être nuisible

L'huile, indispensable dans le procédé de " machinage " des métaux, devient 
un obstacle dans le procédé de finissage. La pièce de métal qui va au finis­
sage doit être d'abord dégraissée.

Il fut un temps où ce dégraissage était une opération longue et fastidieuse. 
Aujourd'hui la chimie s'en charge et fait la besogne mieux et plus vite. 
Le produit chimique en question a un nom interminable: trichloréthylène, 
mais il agit promptement, en quelques secondes. Les pièces à dégraisser 
passent dans un bain de vapeur de trichloréthylène et en sortent nettoyées 
et sèches, les saletés et l'huile ont été chassées comme par enchantement 
des surfaces et même des plus profondes crevasses de sorte que le métal 
présente au finissage, peinture ou placage, une surface chimiquement libérée 
de toute impureté.

l'usage du trichloréthylène signifie économie de temps, chose importante 
dans la poursuite de la guerre. Le trichloréthylène sert encore à nettoyer 
les moteurs des avions et des véhicules motorisés de l'armée, ce qui en facilite 
l'inspection.

Mis en usage au Canada il y a quelques années par Canadian Industries
Limited, le trichloréthylène est tiré
de matières premières canadiennes 
par la division de la Chimie organi­
que de C-l-L à Shawinigan. La 
production en est suffisante pour 
répondre aux besoins de l'indus­
trie de guerre du Canada.

t» trichloréthylinë n'eif qu» fus dss 
nombreux produit! d» la Cb/mit bduttrhBt 
da C / l qui contribuant 6 raifort da 
guana du Canada.

T

CANADIAN INDUSTRIES LIMITED
I -Ktur
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Nos "industriels" ont connu hier leur séance la plus active de l'année
POTINS FINANCIERS
Wall Street ainsi que let bourses actuel à la bourse, s’il ne fallait pas

de Montréal et de Toronto étaient 
soutenues hier. Quant aux prix du 
blé, ils avançaient hier à Chicago, 
tandis qu’ils demeuraient inchangés 
it Winnipeg. Sur la Bourse de Lon­
dres, le gros des titres, transigés hier 
sur ce marché, paraissaient fermes.

$ 4 $
•

Les titres industriels connurent 
hier leur meilleure séance de l’année 
à date sur la place locale et la plu­
part des valeurs, transigées hier sur 
les autres bourses alliées, faisaient

craindre en ce mowient les effets des 
“tax selling”,

« * 4

Nous apprenons qu’un siège a été 
vendu hier après-midi sur le marché 
du Curb de Montréal à $2,000, soit 
$500 de plus que lors de la dernière 
vente le 14 septembre et soit une 
preuve que le monde financier sem­
ble avoir une plus grande confiance 
en l’avenir de la bourse.

« 4 4

Les stocks suivants se vendront 
ex-dividendes aujourd’hui : Cariboo 

aussi preuve d’une certaine vigueur. ! Gol<J 02j Cj|n Collon,( |.O0, priv., 
C’est d’autant plus logique que le se- j 50, Chestervi 
crétairc de la Marine américaine, M.
Knox, a déclaré hier après-midi que 
''l’avenir n’avait jamais paru 
intéressant pour les nations unies .
Tout en admettant que les événe­
ments dramatiques qui se sont passes 
en Afrique du Nord depuis quelques 
semaines ont relevé le moral des al­
liés, il ne faut pas trop s’enthousias­
mer, tant que ces derniers n’exploi­
teront pas en entier leurs récents 
succès. Qu’ils réussissent sous peu a 
détacher ouvertement l’Italie de 
l'Allemagne — elle serait déjà dé­
classée comme puissance militaire et

Dom. Textile, 1.25; Hard Rock, .03; 
Hinde & Dauch, .25; Tombill, .10.

* 4 4

Les directeurs des entreprises sui­
vantes doivent se réunir aujourd'hui 
pour considérer la question du divi­
dende; Allis-Chalmers Mfg. Conso- 
lidated Oil Co., General Telephone 
Co., W. T. Grant Co., Hercules Mo- 
tor Co., et Pacific Telephone & Tele­
graph Co.

4 * 4
En se basant sur les estimées des

9 mois de cette annee-------premiers 9 mois denavale et. du point de vue P»ycholo- Mon|reB, power aurait un rende
******" * lrn nient global de 5,500,000,000 piedsgique, sa population se tiendrait tel 

lement pour battue, qu’elle songerait 
à faire une paix séparée, si elle en 
avait l’occasion — et la Finlande ne 
tarderait pas à en faire autant et il 
s’ensuivrait même tout probable­
ment des mouvements de révolte en 
Roumanie et en Hongrie. Ce serait 
évidemment le commencement^ de 
l’écroulement d'Hitler, mais, d'ici^ là, 
que l’on se garde de tout excès d op­
timisme, tout en ayant bien confian­
ce en l'avenir d'autant plus que le 
ministre des Munitions en Angleter­
re vient de dire que ”1943 sera pro­
bablement l’année de la poussée 
maximum contre l’ennemi”. C’en se­
rait assez pour croire en la duree

cubes de gaz en 1942, soit 400,000. 
000 pieds cubes de plus qu’en 1941.

* 4 4

Montreal Power, Shawinigan, As­
bestos, Int. Petroleum, Imp. Oil, B.A. 
Oil et McColl Frontenac peuvent être 
considérés, aussi bien comme des ti­
tres de paix que des stocks d arme­
ments, car, ces entreprises seraient 
assurées de faire de bonnes affaires 
que le conflit actuel se prolonge ou 
se termine brusquement.

4 4 4

Walker Brewery paiera aujour­
d’hui à ses actionnaires un dividendeasasfc — - » — ^ *

prolongée du mouvement ascendant de .05 cents par action.

le national et I état des affaires
a mesure que nous approchons do la fin do l’année, chacun est mte 

rosse à connaitre l’état des affaires. U serait des plus favorablos et tou 
indïmie nue 1942 passera pour une annee do prospérité, factice il est .a. 
car la production du “destructif” n’est jamais profitable, mais, ce seia mal­
gré tout une année prospère pour bien dos Rons.
Les salaires et gages ont presque doublé depuis le début de U guerre

L’année qui s’achève aura été une bonne année pour la majorité clos 
ranadiîïT et pour cause... personne n’i^nore qu’à la suite de l’ampleur 

I iVffnVt. do "lierre poursuivi par les autorités canadiennes, le pouvoir d 
™in .lé . w scüs n'» ik* s’accroître. Un coup d'oell sur. 1« tableau

..oinnilé par Finhncial Counsel, permettra meme a quiconque de 
constater qu’il v a eu auRincntation depuis le début des hostilités, non seu­lement di.q côté des salaires et Rages, mais, encore, de ceux «lu revenu du 
travail du revenu de la propriété, des dividendes payes ai x individus, des 
intérêts payés aux particuliers et enfin des retraits effectues par les pro­
priétaires travailleurs.

La sidérurgie et 
l’ajustement des 
contrats de guerre
Certaines commandes sont sup­
primées au bénéfice de la cons­
truction des avions, écrit Mlron 
Age". — Production inchangée 

à 98.5 p.c.
NKW-YOKK. — I.u revue Iron Age 

<IU aujourd'hui que le rujuntement des 
•-outrai» de guerre e»t un sujet de cou- 
funlon pour plusleiir» compagnie» et 
que I'iiiduHtrlc de» machlncH-outll», 
aussi hleii que le» fabricant» d'acier 
de charpente et de plaques métalliques, 
rapportent que plu»leura commande» 
de matériel de guerre ont été aupprl- 
niée».

I.e imtgaziuo^ujnulc que la Htippre»- 
»lon de» commande» de nuichlne»-ou- 
lil» est due pour une bonne part au 
fait qu'on a décidé de se livrer davan- 
taxe A la production d’uvions de com­
bat et de navire» tandis qu’on attribue 
la suppression «les autres commande» 
A la décision du War Production Board 
A l'effet de diminuer les programme» 
de construction, afin de conserver ce» 
matériaux pour la fabrication de ma­
tériel servant «llrectetnent A la guerre.

Certaines aciéries laminant des pla­
ques pour les chars d'assaut «ublssent 
une pression moins forte, ce qui Indl- 
que déJA qu'on insiste moins sur la 
production «le ces chars. De toutes le* 
branches «!«• l'Industrie qui étudient 
cette période de rajustement des con­
trais de guerre, ce s«>nt les milliers de 
compagnies adonnée» exclusivement à 
la production civile <|ul surveillent le 
plus étroitement cette transformation, 
vu «lu'elles ont été complètement pri­
vées «les approvisionnements d'acier et 
d’autres métaux pour la fabrication de 
produits n'ajunt aucun rapport avec 
l'industrie «le guerre.

I.cs rapports officiel» et non-officiels 
concernant la situation des approvi­
sionnements d’acier, «lont quelques- 
uns paraissent contradictoires, ont 
rendu les producteurs et le» usager» 
passablement perplexes. Le War Pro- 
«Ittction Board ne permettra aucune ac­
cumulation «le lingot, mais il verra A 
c«j que tout surplus «le production sur 
les besoins directs de la guerre soit 
utilisé pour les besoins essentiels de» 
civils.

Quant A l’étendue des stocks d’acier 
brut quo possèdent les aciéries. Iron 
,\g«! «lit avoir appris «jii’A certaines 
Usines de Chicago, de Pittsburgh et de 
l’est, les inventaires de lingots sont A 
peine plus considérables «iu’ll» ne 
l'étalent avant le» besoin» créés par le 
prèt-lo«-nlloii. Ainsi, rien n'Itullque que 
ce» nsim s se sont livrées A une accu­
mulation «le lingots.

L'une de ce» usines, dans l'est, te 
trouve dans une situation tout A fait 
particulière, étant donné que la près* 
que totalité «le sa production de lingots 
d'acier a été destinée aux besoin» du 
prêt-location. Ktant donné <|ue cette 
usine n'est pas outillée pour le finis­
sage. «-«s lingots doivent «'tre expédié» 
ailleurs. La plupart «les rapports cou­
rants sur l'accumulation de stock» 
eonoerne.it surtout l’acier au carbone. 
La situation «le la production «l'acier 
«l'nllliige n'est pas seulement tendue, 
mnls il Kemble qu'elle approche «le plu» 
en plus «In point critique. La semaine 
dernière, ]e W.P.B, a exercé une forte 
pression sur les diverses compagnies 
fabricant de l'noler d'alliage dans leur» 
fours A sole pour les amener A nccélé- 
1er l«ïiir production.

La production d'acier est Inchangée 
ft p.c cette semaine. On ne rap­
porte d'autre changement qtt'une bnls- 
*e d'un point A 10t.5 p.c. A Détroit et 
une réduction de .D de point A 106 dan» 
lest.

Bourse de
MONTRÉAL
Induitritls, fort achalandés hier 
sur la plaça locale.—Una demi- 
douzaine de nouveaux som­
mets. — Curb, aussi beaucoup 

plus actif
La séance d'hier fut la plus active 

encore vue sur la place locale depuis 
le début de l’année. Flus de 22,500 In­
dustriels changèrent de mains, contre 
H,200 la veille. Quant A l'échange des 
titres miniers hier. Il fut de 15,500, 
4,tOO contre la veille.

Plu» d'une deml-dousalne de valeurs 
touchèrent de nouveaux sommets hier.

Les papeteries ne paraissaient guère 
emboîter le pas hier.

Consolidated Smelters se distin­
guaient parmi les métaux usuels en 
se hissant de l'A pt A 37. Ce stock se 
vendit hier ex-dividende. Noranda ga­
gnait de aon côté H pi A to 4 et Nic­
kel demeurait Inchangé A 32.

Les mine» d'or transigées hier fluc­
tuaient beaucoup plus étroitement que 
le» Industriels.

Home OU se distinguait parmi les 
huiles de la Vallée Turner en touchant 
2.50, soit un sommet Inconnu depuis 
mal.

Brazilian Traction a fourni un dé­
placement de 3,000 actions et A 12% 
s'est traité du meilleur cours depuis 
1938; 1.» titre a clôturé en gain net de 
% A 12%. Au même groupe Gatineau 
Power A 8, Shawinigan Power A 16% 
et Canada Steamship A 8% se trai­
taient au plu» haut cour» de l'année. 
Canadian Pacific a pris de l'activité 
et, sur un virement de 2,000 actions, a 
monté de % A 7%. ayant même touché 
8 A un certain moment. Canada North­
ern Power a avancé de % A 7 et Mon­
treal Power, de % A 22%.

Plusieurs valeurs industrielles ont 
atteint le cours maximum de l'année, 
soit Dlstlllers-Seagrams A 27, Hamil­
ton Bridge A 5%, Lake of the Woods 
A 19. Ford of Canada A 20%, Interna­
tional Paints à 2% et Maple Leaf pri­
vilégié A 9%. Quelque» titre» ont en­
registré une hausse prononcée; Pen­
mans a fait un bond de 4 points A 42. 
Dominion Glass a grimpé de 3 points A 
117 et Aluminium a monté de 2 points 
A 100. Building Products a progressé 
de 1 point A 12% : Dominion Steel, In­
ternational Pete, B. A. OU Commercial 
Alcohol» et MeColl-Frontennc ont ga­
gné une petite fraction. Ici et là 11 
'est produit de petits reculs; ainsi In­

dustrial Alcohol ••A". Foundation et 
Wahasso Cotton ont baissé d'une frac­
tion.

Dividcndt de $3 et boni do 
$1 do lo Banquo d’Epargno

L'a dividende de *3 par action, 
ponr le trimestre courant, en mê­
me temps qu’un boni de 91 par nr- 
tIon du rnpltnl-nrtions émis de In 
Haaque d'Kpsrgne de la Cité et 
du Dlatrlct de Montréal, viennent 
d'être autorDéa et seront paynhlea 
le 2 janvier, 1M3 et lea Joura aub- 
aéquenta. aux artlonnnlrea Inacrlta 
le 1S décembre prochain, à 3 h.

Bourse de
TORONTO
Echangei plut nombreux hier 

sur ce marché
TORONTO, 3 — Lo vulumt: «les tran­

sactions accusées hier sur 1« marché 
de cette ville s'élevait A GêO.OOO actions, 
contre 219,000 action» échangé*:» la 
veille.

I>a moyenne de» mine» «l'or enregis­
trait hier une hausse de .50 pl, tandis 
que la moyenne de» Industriels se fixait 
.85 pt plus haut. Quant A la moyenne 
des métaux usuels, elle fixait .39 pt 
plus haut, tandis que 1a moyenne des
pétroles clôturait pt plus hunt.

OBLIGATIONS
CANADIENNES
Obligations indaatriollos

En million» de dollar»
Salaires et Rages ......... i**,**i
Autre rev. pruv. d autre travail 
Autre rev. prov. de propriété.. 
Dividendes payés aux individus 
Intérêts payés aux individus • 
Retraits par prop, travailleurs

it aux Canadiens, de 1938 à 1942
19421938 1939 1040 1941

$2,499 $2,650 $3,122 $3.995 $1.918
121 1”? 148 200 247
399 407 416 435 448
1(>7 168 173 190 149

87 95 92 117 131
900 923 1,001 1,108 1,237

$4,173 $4,365 $4,953 $6,041 $7,1'J9

affairez touche une nouvelle cime

•«e soient ressenties heureusement do cette amélioration marquée dans 
pouvoh de gain ci dans les revenus de nos gens. Sait-on que cos deux 
facteurs accuseront une hausse de 18«;; de cette annee, par rapport a 1.41, 
et q^e cette dernière année accusait une augmentation de 22r'« par rappoit

à 19En?face donc de l’augmentation de $1,083,000 000 environ cette année 
dans le revenu national des Canadiens par rapport a lait demtei, d n est 
lom- nas surprenant que les affaires n’aient cessé de progresser en 1942. 
(Vest mnsi que d’apres le dernier rapport du Bureau federal de la statis- 
linuc cinn des six facteurs économiques, traçant 1 orientation de la situa- 

Sn économique au Canada laissent voir des gains en octobre, sur le mous 
précédent. LMndice du volume physique des affaires a mente touche une 
nouvelle cime en octobre et il eut aussi d intere.ssantc* améliora^ 
bien des branches de notre activité economique comme chacun sein a meme 
de le constater en parcourant le tableau ci-dessous^

Facteur» économique» en octobra, comparativement a 
septembre et au même moi» de 1941

Oct. 1942 Uct. 1941 Sept. 1942
Volume physique des alfaircs

1935-1039—100 ....................i ti - „
Coût de la vie 1935-1039—100 l’«;^___
Prod, de fromage de fabrique—b 20,249,101 
Prod, de beurre de crémerie—lb 2o,0.18,306 
Prod, de papier à journal—tonuea
Contrats adjugés—? ............... .. .1.,.,’«?«»
Chargements de wagons—nombre 3-3,0.).
Consommation de coton brut—lb 1 (>,.>42, « n.i
Abatages:

Bêtes à cornes et veaux—nombre »7,5-t>
Moutons et agneaux—nombre. J/|’.«®”
Porcs—nombre ............................  1

Dédouanements de cigares—nomb l.#04f,o>-i 
Dédouanements de cigarettes—no.

178.7 
115.5 

15,243,111 
24,930,954 

318,787 
29.082,800 

312,528 
18,341,242

185,301 
171,487 
673,485 

18,898,252

198.4
117.4 

25,851,708 
31,594,574

257,618
29,675,100

289,877
15,488.872

105,559 
1 12,601 
404,977 

17,354,583

Bénéfice de $52,717 de 
la Sherbrooke Trust Co.

La Shrrlirooke Trust Company, pour 
moi unnéo flsculu au 30 septembre, 
I!• 12, noeust. des bénéfices nets de 152, 
717 avant le* taxes et la dépréciation. 
Il* ■«(•talent de 111.167 rn 1941. et de 
H9.S06 eu 1940, Les dividendes ahsor 
bent Î1S.000: la réserve pour taxes, 
117.too; lu réserve pour pertes sur pro 
prlétés Immobilières, 18.000, et la dé- 
préfititlon 15,000, cependant que 14.00S 
sont transférés A la réserve de» con­
tingences, laissant un solde de I30t 
«lui porte le .surplus total A cette date 
ft *30,092. L'actif total est de *2.441.3ÎS 
contre *2.322.920 l'année précédente, 
et les immeubles et fiducies sont de 
*1,482.872 contre *3,963,425.

Second Inter-Stete Royalty
La .Second Intcr-State Itoyalty Cor­

poration. Limited, avise le Curb «le 
Mimtréal «pie les placements de la 
compagnie dans les royautés pétroll 
fèr«'» avaient une valeur aux livres de 
*291,306 au 30 novembre. 194". Les re 
cette» brutes formées de» revenus des 
royautés depuis leur acquisition s'éJè 
vent A *68.538 au 31 octobre, 1942, et 
la réserve pour épuisement se totalise 
ft II8,S18 ft la môme date. Au cours 
d’octobre la compagnie retirait de scs 
royautés un revenu de *676, ce qui le 
porte l’otte année A cette date, A *10, 
892.

1,010,450.994 844,291,949 890.109,082

•__L’indice du volume physique «les affaires, d’après les calculs pré­
liminaires, laisse voir un gain en regard du mois precedent et u 
aurait touché une nouvelle cime.

Le commerce des Fête* ne montrerait pat l’augmentation 
attendue un peu partout

Le fait pour l’indice du volume physique de.s affaires «l’avoir touche 
une nouvelle cime en octobre démontre, évidemment, que 1 expansion <in 
la production de guerre.se continue. Tant qu’il en sera ainsi, il '’aJ*ttn8Ju* 
que les affaires s’en ressentiront heureu.scment. Par contre. comme not e 
production de guerre approcherait du “point de .saturation et. <le plus, 
comme dame rumeur veut toujours «pie maint* commercea soiciit dan» 
l’obligation du fermer leur* portes, pour p«-u que h-s hostilités *<• P'010'1* 
gent il semble permis d'en conclure que 1 avenir éloigné des affanes ne 
serait pas aussi intére.ssant que son avenir immédiat

En ce qui eoneerne le coitiimTcn présentement, il serait encore fort 
«levé suivant c<* «pii rc-soit «lu bulletin que The Canadian Credit Mens 
Trust Association, Limited (division du Québec) rendu public ce matin. 
I e volume des ventes dan. les grands magasins aurait augmente <lc l» P0111

«l’argent qu aupar-------  . . . ,
de W’r dans le volume des ventes au détail durant les 10 premiers mous 
de cette année par rapport au volume de la période correspondante de 1 an 
dernier.

rossantes
donnée
association recommande aux grossistes d’être scrupuleux, en ce qui con­
cerne les crédits consentis, c’est à ae demander, si l’on n’approchernil pas 
du point tournant dans le commerce de détail comme dans l’industrie, hort 
possible, d’autant plus que les restrictions actuelles sur les marchandises, 
sur les transports, les livraisons, etc., coïncident avec !a pénurie de.s matières 
premières, etc., sont autant d»* facteurs de nature à forcer nombre d«- gens 
à éconnmi'iT malgré eux. Il importe, certes, que chacun pratique, en ce 
moment plus «pie jamais, lu belle vertu «le l’épargne, tant par devoir pa­
triotique qui* dans son propre intérêt, vu les iiicertituue.s de l'avenir, menu 
malgré les récents succès des armes alliées en Afrique du Nord et en | ment. Les usine» de coton, de laine 
Kuuit* * *t de tricotage «ont généralement

Marcel CLEMENT très activas.

\ Nwi ÊR

Si le» titras de construction de­
vraient être assurés d'un certain 
soutien à la fin des hostilités, vu 
l'ampleur du programme de raconi 
truction d’exécution nécessaire, l'on 
ne peut en dire autant des avionne. 
ries, à moins que l’on en vienne à 
rendre l'eéroplene aussi populaire 
que l’automobile,..

v e
L’année fiscale des minoteries ca 

nadienne» est commencée depuis la 
1er août et, s’il faut en croire cer 
tain rapport, elle s'annoncerait des 
plus favorables, d’après les rende 
ments obtenus è date.

+ * *

On lit, dans le dernier bulletin de 
la Banque de Montréal, relative 
ment à la situation économique dans 
l'Ontario, que le commerce de gros 
conserve un volume satisfaisant, bien 
que la difficulté de reconstituer les 
stock» de marchandises dans nombre 
de branches soit do plus en plus mar 
quée. Le commerce de détail est pé 
néralement actif, et le chiffre d'af 
faire» est un peu supérieur à il y a un 
an. L'activité industrielle reste très 
grande, et la production du matériel 
de guerre accuse une nouvelle aug 
mentation en dépit du manque de 
main d’oeuvre et de certaines matiè­
res premières. Les fonderies *t les 
aciéries, les fonderies de cuivre, les 
ateliers de construction mécanique 
et électrique, sauf de rare» excep­
tions, ont presque atteint la limite de 
leur rendement. Les avionneries et 
les chantiers maritimes sont actifs. 
Dans l'industrie automobile, les opé­
rations de guerre sont sur une haute 
échelle et le volume de la production 
est considérable dans la plupart des 
usines. Les fabriques de meubles sont 
généralement bien occupées; la con­
version des usines pour les fins de 
guerre se poursuit et la production 
de» marchandises "civiles” diminue 
progressivement. Les producteur» de 
peintures et vernis sont fort occupés. 
Les minoteries font des heures sup­
plémentaires. Les tanneur» sont très 
actifs et les fabricants de chaussures 
ont maintenu leurs horaires de pro­
duction. La plupart des fabriques de 
pneus en caoutchouc produisent pres­
que a plein rendement, grâce à d im­
portantes commandes du Gouverne

Bmlsslon Int.
Abitibi Paper C.D, 3 
Abitibi Paper .... 5
Acadia Sugar ........ 41
Acadln Sugar .... 
Alta, Pac. Grain ...
Algotna Steel .........
Atlantic Sugar ... 
Bowaters Pulp ...
B. C. Packers ........
B.C. Pulp ...............
Hruck Silk ........
Brand.-Head..............
Brown Co. Ltd ...
Burn» ........................
Gan. Cannera ........

nn Cement . ..... 
Can. .Int. Paper ...
Can. Loco ................
Can. Vickers .........
Cons Paper .............
Dont. .Coal .
Dom. Steel,& Coal 
Dominion Tar .... 
Dom. Woollen» ... 
Donpacoaa paper . 
Dryden Paper ....
ICuFter Dairy ........
Famous Players 
Federal Grain 
Fraasr Co 
Gen.* {keel Wares .
Gt. Lake Pa.p*r •• 
Howard Smith P*p 
Industrial Ace. Cor. 
Inter-City. Bak.
Int. P. & P. Nfld. 
Kingston Elev.
Like St. John .... 
Lake St. John 
Maple Leaf Mill .
MnAeey-Harris ....
McColl-Front............
Mersey Paper• .. ..• 
Mèrnzey Paper .... 
McCormick's ......
Min. & Ont............
N..S. Steel ...............
Price Bros...............
Price Bros .'...........
Reliance Grain ... 
Restlgourhe Co. .. 
Roland Paper .... 
Simpson Ltd 
Smith H. Paper . .. 
United Amusement 
United Grain Grow 
Western Grain ... 
Service* publics 

emission
Assoc- T. &.T..........
Avalon Téléphona 
Bell Téléphona ...
Pe|l Telephone ...
B. «r. Power ...........
B C Telephone . 
Calcpry Power ... 
Calgary Power ... 
Can. Nor. power ..
Do. Gas A- El .... 
Foreign Power 
Gatineau Pow "B" 
Gatineau Pow "A" 
Gatineau Pow .... 
Groat Lake Power 
Great Lakes Power
Int. Hydro...............
Inter Power
Inter. Power ........
Low St. Lawrence 
MacLnren Qu# Pw 
Maritime Elect 
Maritime Tel.
Mon». L. II. A Pow. 
Mon». L II. & Pow. 
Mont. L H. & Pow. 
Mont. Tramways .. 
Mont Tramways .. 
National Light 
N. S. Light & Pow 
Ottawa Electric 
Ottawa valley .... 
Ottawa Light
Power Corp.............
Power Corp.............
Ouehec Power 
Saguenay Power B 
St. Maurice Power
Shaw. W. & P..........
Shaw W & P.
Twin City R. T. .. 
I’nlled Seciirltlee . 
Winnipeg Elect, A. 
Winnipeg Elect. B.

Mat. Off. Dem
1952 53 Ô5J
1953 56 59
1955 101

6 1934 94 97
6 1046 103k
5 1958 102! 105
4 1951 101
5 1963 90 93
5 1953 100! 102!
6 1950 83
«! 1945 98
6 1956 60 65
5 1959 73 77k
6 1958 71k 74
4 1951 101
4k 1951 102! 104
6 1933 104 106k
6 1953 95k6 19(7 94J 971
5k 1)61 60 62k
4k 1952 97k 100
«1 1955 l"lk 104
4k 1951 102 104
6 1953 97 99
4k 1956 76 71
< 1940 102! • • •
6 1949 74
4k 1951 101 108
6 1949 103!
6 19(0 102
4J 1J)S2 10ÏJ 102k
0 1955. 90 93
a
4
§i
56
6' .
ôk

I'
6
4
«

4
5
I*

s'
56

int.

1951 102
1952 82
1941 101 
16(S 96
I960 104)
1961 
1361 
1958 
1954 
19» 9 
1957 
1349 
1952

104 J
la

91

49|
81 
91 
99| 

98| 101 
88 92

Hi 
78 
9! 
97 J

91
?T|

Haul in. Haul I*»
Abitibi P 4k 4k Kerr Ad 465 46 j
A P Ur 150 150 Kirk 11 18 18

Do I* 36 36 Kirk La 4'.'k 49J
Aklermac 8) 8 L Du fan 1 42 42
Ang Can 46 46 L Shoro 975 973
Aunor 133 133 l^ima<t 355 355
Bk N S 222 222 I. Svcord 9k 9 k
Uk Tor 215 215 Le Itch 60 k 6" I
Base Met 8k . >1 LH LL 90 90
Bear Ex 7 7 Loblaw A 20 20
Bvatty 12 12 Do B 18) 18k
Bell Tel 14il 141k Macussa 219 216
Blrtgood 9k 9k Maeleod 143 145
Bdue R P 25 25 Madsen 58 58
Bobjo 7i 7] Malartic 171 166
Donetal 7k 7k Mali L G 6 6
iirulorn 700 700 M Lf Mill 4 k 41
Brazil 122 122 Do P 92 92
B A oil 1>K HI Massey 4 2 4]
B C Po A 22 Do P 13] 13C
Brl Dom 24k 23k McColl 6 J 51
Broulan 38 38 McDougall 7
Buff An 145 1 la McIntyre 42 42
Bld l’rod 12] 12] Mckenzie 67 66
('a & Ed 116 115 Min ('or 113 112
Cul mont 21 21 Model 18 IS
Caldwell 2 »k 8i Moneta 2 26
C Bread 2] 2] Moore 42k 52 k
Can (’em t.j 4k Nat Stl C 311 31 k
C Fnd A 18k 18k Naybob 8J Sk
Can Malt 37 37 Norunda 4"k 40k
C SS Line 8k 9k Norim-tnl 75 7 5

Do P 30 30 Nort C M 15 1.7
Cdn Bre 125 

Do I* 28 
Cann B P 9i 
Cdn Car 7i 
Cdn Cela 27t 
C In A1 A Ik 
Gd n Loco 8 • 
Cdn Oil 12] 
C P R 8 
Cent Pat 76 
Cent Por 7 
Chester 62 
Chrorn 275 
C««cheno 70 
Cockshutt 8] 
Com Pet 21 
«"onoagas 50 
Con» Min 37 
Connum 117 
Davies Hi 
Diet Co 27 
Dome 17] 
Dom Bk 142 
Dont Knd 2(>k 
Dont Stl 7] 
Dont Stor 5J 
Dom Wo 160 
Ba. Mai 115 
Eldorado 63 
Fa Play 21 
Ford A 20 
Ga Po Ut 10 
Gods La Hi 
Goldale S 
Gold Eng 2k 
Goody P 51 
Ham Brl 5k 
Hadd Ro 62 
Ilarker 3 
High wood 8 
Moiling 810 
Home 255 
Hud Bay 25] 
Imp 011 10k
Inspira 29 
Int MetP 87k 

Do A P 87i 
Int Nick 32 
Int Pete 16

120 
28- 
9i 
ïi 

27 i 
4k 
6k 

12] 
7476

60

Si
21
50 
36k

117
111
17] 

112 
2oJ 
7] 
5 J 

16') 
113 

63 
21 
20 
10 
11 

8
24

51 
5i

62
3
8

840
250
25]
104
29
874
R7i
32
16

NoStnr OP 3k :;k
O'Brien 53 «'•îk
Okalta 37 37
Omega 9 9
Ont Nick 11 1 1
Pncalta 4 0]
Pac Pete IS IS
Page II 86k 86]
Pamour 57 57
Paymast 16 16
Pick Cr 162 162
Pioneer 129 129
Premier 55 55
Preston 160 157
Uoyulltc 20 k 20 k

Bourse de
IMEW-YORK
Ralliement tardif des stocks à 
N.-Y-, à la suite de la déclara­
tion favorable de M. Knox. — 
Cains, plus abondants que les 

pertes
NEW-YORK, 3. — La séance d'hier 

A Wall Street a été marquée par une 
certaine vigueur de la liste mobilière, 
mal» les leader» ne paraissaient pus 
encore de» plus soutenus. Les spécia­
lité» étalent plus ferme» que les titres 
ordinaires. Il y avait plu» de gain» que 
de perte» hier sur ce marché.

Le taux de l'argent A vue était de 
1 p.c.

L'Indice de 60 titre», compilé par 
l'AsMOclated Press, accusait hier une 
avance modérée.

Le volume des transactions, accusées 
hier sur ce marché, s'élevait A 539,521 
actions, contre 561,220 actions échan­
gée» la veille.

La «léclncatlou favorable du secré­
taire de la murine américain au sujet 
de lu guerre fut cause du ralliement 
tardif, nun seulement des stocks, mais 
même de» denrées hier.

Nans l'appréhension, duc aux possi­
bilités de nouvelles vagues du liquida­
tions pour éluder les Impôts, maints 
spéculateurs se seraient montrés plus 
acheteurs hier.

Les principaux chemins de fer ont 
fait des gains fractionnaire». Toute­
fois, l'indice il«i ce groupe a été quel- 
«tite peu rogné pur la baisse du plus 
d'un point enregistrée par Norfolk & 
Western.

U.S. Steel a grimpé «le % A 47%. 
nethlehein «.-t Republic ont également 
fait de» gains modérés. Crucible «it 
Joue» (v Latighlln privilégié ont monté 
d'un point chacun. Inland Steel a avan­
cé de près de 2 points. Kennccott et 
Anaconda ont ajouté des gain» frac­
tionnaires.

International Harvester a touché un 
nouveau sommet. General Motors a 
entraîné le groupe «le» titres «l'automo- 
hile A la hausse. Eastman Kodak a 
avancé de plus de 2 points A un nou­
veau maximum. Allied Chemical et 
Monsanto ont monté d’un point et 
Union Carbide de tirés d’un point.

Les titres d'avlonnerles ont été un 
peu faillie» et linéiques titre» de trans­
port aérien ont été en baisse par suite 
des prises do bénéfices.

----------------♦------------------
Rendement des valeurs
Par L.-J. FORGET dé CIE.
471 rue 9t-Frnnv»l»-Xnvler.
Montréal,

Production record 
d’or et de chaux

Québec enregistre une produc­
tion sans précédent dam les 

10 premiers mois 1942
L’hon. Edgar Rochette, ministre do 

Mine», vient de faire émettre, pour !e 
moi» d'octobre, le bulletin statistique 
mensuel habituel sur la production d'or, 
«l'argent, de produits d'argile, de chaux 
et de ciment de la province «le Québec.

La production de chaux du mois d'oc­
tobre, «tui s'élève A 31,883 tonnes, es' 
la plus élevée Jamais enregistrée pour 
une période d'un mois-. Ce produit et 
le ciment sont les seul» dont la produc­
tion ait été plus élevée en octobre 1942 
qu'en octobre 1941. La production d’or, 
d'argent et de produits d'argile a »ubl 
uuc baisse.

Comparés au mois de septembre d«' 
cette année, les chiffres de production 
«lu mol» d'octobre accusent une aug­
mentation appréciable pour toutes le* 
substance» sauf le ciment, qui a subi 
une baisse assez Importnate.

La production d’or et do chaux, pour 
les dix premiers mois de 1912, est la 
plus élevée Jamais enregistrée pour 
cette partie de l'année et celle du ri­
ment est la plu* élevée depuis 1941; 
elles accusent par rapport A la période 
correspondante «le 1911, une augmen­
tation qui s'établit comme urit: cr, 3 
pour cent; chaux, 16 pour cent; ciment, 
14 1*2 pour cent. La production d'ar­
gent et de produits «l'argile a par con­
tre baissé légèrement.

Octobre Sept.
1942 1911 1912

Métaux précieux
Or, onces 90,66" 90.285 85,044
Argent, onces 13 4,91-1 139,326 122,221

Matériaux do const.
Prod, «l'argile *218,143 *227.430 *203,956
Cliiiux, tonnes n1.885 27,890 29,839
Ciment, barils 470,999 419.248 503,877

170
19
68

San Ant 170 
Senator 19 
Sherrltt 7"
Sladen 27 
Slave 2}
Stan Pa 100 
Stl Can 61 
Steep H 16S 
Straw La I 
Sylvan 125 
Teck II 175 
Tip T-q. 7 
Towugmac 9 
Tran* H 35 
Un Stl 4 4 
Up «7nn 82 
Venture 42't 
Vermllat 11 
Walt# A 34f>
W1 Good 48]

Do P 19 
Weston 10]
Wp El B 21 

Do P 17|
Wri Ha 250 
York Knlt 24
CURB
Cons Pap 24 
Foot it 111 78
Oslsko 6 
Pawnee 4 
Pen Ore 115

Total des ventes 
309,000 actions.

24
10"
61 

16"
1

125
170

35
*k

82
420

11
34"

48k
19
10]

'-’I
17

215
3k

.21
•,

6
113'’

1960 loo 
1963 81 
1957 «9 
1957 91 
19(2 98 
1948 102 
1951 101
1961 100 
1951 102 
13&6 100
1948 100
1949 62

94
99!

102
S3
72
93!

103
102
104!
108
65

HORS-LISTE
Caara fournis par
G. E. LESLIE * Co. 
200, St-Jacques Oats*

Hut Clot. 
Abbevll .. 2
Alan U 4 6
A mal Kir 6 8
Area 5 •
Argosy 3 5
Athonan. 1 J
Rarb La 2 3
Beaucourt 5 8

Slat. Off. Dem
liiÂ5 79! 82 
1958 101 
1957 124 
1960 127
1960 9S| 101
1961 105 107!
I960 Hi! ••• 
1964 105 107
1963 97 100
1945 108k .
1949 19k
4969 98 10»!
1969 101 103
1949 100 102
1956 101 103
1957 98| inoj
194.4 46 49
1955 100!
1957 101

5 1955 100 102
i 1959 100 103
5k 1956 100
4 1967 104!
5k 1956 102 101
3k 1973 IM 102
3k 1963 IftI 103
5 1955 *7 89
«i 1955 83 86
6 1949 102
i 1957 101 103
4k 1951 100! 103
4 1964 106
4 1957 102
4k 1959 9ftf 92
5 1987 97

1962 102 101 
1966105 ..
1970 104 106
1961 10 4 k 106k 
1970 M3

et tnarilimas
Can. Alt. R. Ry 
• 'an. Steamship 
C P R. . • .
O. P. R.................
''. P. R.................
C. P. R.................
r. P. R.................
r. p. R....................
C. P. R.................

sk 1952 93k 95 k
3 1952 9 4k 96*
5 1945 48 90J
5
ira»

1965 79 SI

r* 1935 101 103
3 1957 102 104
3 1345 101 10?

.. 4k 

.. 5

.. 4

.. 4k 
4 perpétuais 
.. 3k 1951

1946 10«1 HI 
t!i.',4 107 109k
1919 100 102
1960 1011 lé.!l 

S3 86 
961 98k

La production d’or on 
septembre au Canada

Kn septembre la production «ana 
dienne d'or s'établit A 374.056 onces 
fine», en regard de 402,867 le mois 
précédent et 4 45,085, le mois corres 
pondant «le l'an dernier. La produc 
Mon de» neuf mois terminés en sep 
tenibre s'élève A 3.692,415 once» corn 
pnratlvement A 4.005.205 la période 
correspondante de 1941.

La production par région, «*t la mj! 
vante en septembre (chiffres «le 1941 
entre piirentliés»-*) ; Ontario, 211.65 
'262.595) onces fine»; Québec. 81.946 
(8.8.146); Colombie Britannique. 30, 
078 ( 49.903); Manitoba et Saskntrbe 
wan. 25,349 (23 619); Yukon. 14,791
(13.117): Territoire* du Nord-Ouest 
6.356 (4,918); Nouvellc-Ecoste, 878
(732). __________

Le dollar Canadian
NEW-V« >rtl\, Le dollar <•(«»!«

dlrn a (••riné aujourd'hui sur le mur 
t hé «les ctwirigc i éirnngiws nil* il 
•le 1-|6 de ft un escompte «le 11 13-16 
P.c. par rapport ft la devise américain*. 
La livre faisait 14.04.

Hut Clot.

3
3
1
3

10

BeresfL 
Big Maat 1 
Bllmac 1 
Brock G 4 
Cadillac E D

8an Pand 1! 
apHR

Central M 1 
Chemlnla 2 
Chibma .... 
Clerno .. . 
Courn N 
Crow Sho 
Cunlpteau 
DempC 
De Santla 
Dublsson 
East La 
Elmos 3 
Franco O 14 
Fontana 
Hiawatha 2 
Hugh Pa 2 
Hutcis L 1 
Iroquol .. . 
Kcora
Laconia j 
L Geneva 5 
L. Rowan 11 
Landor 
LLLagoo 1 
Leroy M 
Louvre 
Low pete 25 
Mag Con 25 
Mag Con 23 
Martin B! 2 
Magnet L 7 
McMarn 13 
Mof Hall 1 
Mosh L L 5 
Nat Mai 18

5
2
1
5

15
1
5

18
2
3
3
2
5
2
Ik
7
3

1»
3
U
j
28
25

4
10
15

3
7

21

1
2k 
2 k
4,
1•>
4

13

Numalake 5 
Norbeau 15 
New Aug 4 
N A Moly 2 
Obalskl 
Ok le ml 
O'Leary M 
Opem Cop 
Oriole 
Orplt 
Pan Can 
Pascalls 
Plain P 
Porcup L 2 
Polaris 1 
Pontiac R 3 
Prtsdor Ik 
Privateer 26 
Proprlet 100 
Que Eur 
Que Man 20 
Rand Mai 10 
Red Gold 
Rlbag n 
Rose2G n 5 
Rout Ca .. . 
Rony R .... 
Ruhcc
Saeh Itlv 100 
Scott Ch 
Shawm 
Shonango 
Slscoe Ex 
Smelt G 
St PI C 
Spri Stu 
Thom O 
Tlblem I 
Un Min 
Tonawa 
V DO M 
Wal Pat 
Wasu 
Wawba 
Wells LL 
West Ca 
Wjnoga 
Woco 
You Dav

Ik

5

6
i
i

19

7
20

1
4
3
3
3
62
3
7

17
10

3
3
6
3

29
175

I
Ï2

Ik
1

10
1
1
1

Ô0U
l'
7
3
3
3 

15
1
4 
1

15
1

2
3

,!•

Taux
Asbestos .........-r.60 .80
Assoc. Brew 1 oo
Bell Telephone .... s oo
B. C. Power A .... 2 (")
Build. Prod. A + .10 4 7"
Can. North Power 6" 
Can. Malting +.50 2 oo 
Can. Bronze . +.50 t 5" 
Can Cottons +2.00 4 O')
Dom. Bridge ...... I 2"
Dom Glass 5 00
Dom. Textile 5 00
Ford of Canada 1 0"
Crown Cork & Seal 2 ""
Impérial OH....................5"
Hoy alite 1 00
Imp. Tobacco +17% 40
Inter. Nickel .......... 2 00
Inter. Pete ............... i.0"
Lang John A ....
Mont. Power ...........
Nat. Breweries ....
Niagara Wire ........
Ogllvle .......................
Page Mersey ..........
Penmans ...................
Quebec Power ....
Shawinigan .............
Sou. Can Power 
St. Lawrence F.
C. Fourni fc Forg. A 
Bathurst P. P. A 
Steel of CAnada 
Wllslls
Nat. Steel Car 
C.I.L. "It"
Dlst. Seagrams ....
Can. & Dom. Sugar
Danquea
Montréal ...................
Nouvellc-Ecosso . .
Can. Nationale ....
Royale .......................
Commerça ..............
Dominion
Aetlnna de priorité
Calgary Power 
Can. North Power.
Assoc. Brow
Can. Cclnncso ........
Can. Cattous ........
Dlst. Seagrams ....
Dom. Glass ........
Dom. Textile ........
Goodyear ........
Howard Smith . ..
Int Power 7‘n 
Lake of the Woods 
McColl Frontenac 
Nat. Breweries 
Ogllvio 
Penmans 
Power Corp.
Saguenay Power 
Sou Can Power 
Steel of Canada . . 
Tuckctt Tobacco 
Melchers Pr.
West Kootenay 
Walker Goodernam 
Regent Knitting 
Mines
(.'on». Smelters+1.50
Dome .........................
Holltngcr 
Hudson Bay M.
Lnko Shore ...........
Mucassu Mines
McIntyre ........  1.11
Norunda ...................
Pioneer U. C..............
Slscoe .....................
Tcck-Hughes ...........
Wright Hnrg.............
Plcklo Crow ...........
Sylvanlto .................
Sullivan .............
Can. Mulartto...........
Perron ...................

Prix Rend.

1 50
2 !"l
2 0U 
1 U0 
5 00 
:; 0" 
1 im
.8" 
80 

1 49 
t 50
1 50
3 00 
1 0"
2 0'J 
7 00
".SÛ

6 .
12 00 

6 00 
6 0"

' 6 00
5 00

6 00 
7 00 
7 00 
7 00 
6 00
5 00 
7 00 
7 O') 
2 60
6 00 
7 00 
7 00 
6 00 
1 75 
7 00
5 00
6 00 
5 5't 
r, oo
3 00 
7 00

60 
7 00 
1 00
1 CO

t 00
1.60 

65
2 00 

80 
32•» n»,

4 0" 
40

.06 
. 10 
.40 
.40 
28 
OU 

.08 
16

Dix mol*
1916 1911

Métaux précieux
Or, onces ................. 925.286 897,092
Argent, onces .... 1,367,968 1,379,061

Matériaux «le const.
Produits d'argile . *1,649,243 *1,719,7lô 
Chaux, tonnes .... 291,113 253,481
Ciment, barils .... 3,992,296 3,186,626

21 665
15 666

111 565
21 955
12 665

7 8 5 5
36 «95
::i 645

100 600
23% 513

114 625
70 714
20 500
25 800
l"‘ft 475
18 555
10 675
32 6 2 5
15% 635
1" 7"0
22 % 6 6 5

770
Ï2 1666
21 4 7 3
88 668
40 750
13 770
Hi 5"0
10 800
23 608
17 8S0
13 11 50
61 492
16 625
SO 666

14" 600
26 855
15 535

i i:; 420
220 515
125 480
127 460
120 600
140 570

100 600
73 933

111 610
130 540
117 515
96 520

150 528
150 465
50 500
91 038
90 777

117 600
85 588
SU 450

152 460
120 417
80 750

106 620
100 600
66 455

130 467
550 1100
135 620
18% 640
18 890

36 700
17% 915

800 815
26 770

925 865
190 1680
40 815
4" nioo

115 3470
40 K.'lll

175 2210
225 1770
150 2660
120 2325
63 1700
40 2000
80 2000

Lj Hudson Motor Car Co. 
produit un nouveau moteur

Un moteur naval d'une grande puis­
sance vient d'étre produit par la Hud­
son Motor Car Company et a subi son 
épreuve avec succès en présence d'of- 
flcler» supérieurs de la Marine.

Ce moteur servira A tirer do lourdes 
barges d'invasion sur toutes les mors 
et par toutes les température*. On le 
Hurnnjntne rinvn«Ier. La production do 
ce iiHiteur No I e*t I»; prélude d'uno 
production massive d'autres du mémo 
type pour la Marine.

Origines raciales de la 
population du Manitoba

Le Manitoba compte 729.741 Ames en 
1941 ««Mitre 7"",13'.' en 1931. Les origi­
nes raciale» des habituât» de la |>r<>- 
vlnee sont les suivantes fchlffres «le 
1931 entre parenthèses): anglaise, 168,- 
91 7 (172,992); écossaise, 109,619 <112,- 
326); ukrainienne. 89,762 (73.606); Ir- 
Inuduise, 76,156 (77,559); frnnqnise, 52.- 
996 (47,"39); allemande, 41,479 (38,078); 
hollandaise, 39,204 (24,957); polonaise. 
36,550 (40,243); se» ml il) ave, 32,62" (31,- 
397); Juive, 18,879 (19,131); Indienne et 
esklmaudi-, 15,471 (15,479); belge, 6.713 
(6,323); russe, 6.571 (11,573); uutrl-
«•hle.nnc, (.719 (8.858); teliè«|Ue et slo- 
vaque, 3,702 (2,396); hongroise. 2,418 
(1.955); Italienne, 2,482 (2,379); fin­
landaise, 80s (l,ui;ii; roumaine, 1,138 
(2,987); chinoise, 1,2(8 (1,732).

Dominion Foundries verse 
$1.25 à set actionnaires

L'autorisation d’un boni «le 25 cents 
pur action onlinuire de la Dominion 
Foundries (c Steel, eli même temps que 
le dividende régulier «le 25 cents, paya­
bles le 2 Janvier prochain aux inscrite 
du 19 décembre; porto les déboursé» 
cette année A *1.25 pur action, lo m<-- 
niu montant qu'en 1941 alors qu'un bo­
ni de 25 cents était aussi payé A la fin 
«le l'année.

Marché des bestiaux
Les prix «hi toutes les catégorie» 

d'animaux ont été- stables et inchan­
gés hier aux marché» ft bestiaux do 
Montréal. Les arrivages se détaillent 
eomme suit: 32 bêtes A cornes, 31 mou­
tons et itKiteaux, 59 porc» et 39 veaux.

Lu plupart «les bûtes ft cornes offer­
tes en vente étaient «le» vaches. Le» 
vaches de boucherie ont varié «le *6.50 
ft *8.30 et celles «le boucherie et do 
conserve entre *5.50 et J'i.&o.

Les veaux d'herbe ont rapporté «lo 
*9 A *1". en moyenne *9.5".

Lin agneaux «le «lunllté moyenne A 
bonne ont donné *13.25, les béliers 
*12.25 et 1s avortons *1.25. Le» mou­
ton* ont varié de *3.Ou A *8.3».

Les porcs habillés se >ont vendus 
*16.6". t'eiix «le la première qualité ont 
donné *l de prime par télé et les autres 
ont subi les rabais habituel*. Les 
truie» ont donné *12.23 pesées vivan­
tes.

LA COMPAGNIE DE 
TELEPHONE BELL DU CANADA

Avis de dividende
Un dividondc de deux dollars par 

action h été déclaré payable le 15e 
jour de janvier, 1Ü43, aux actionnai­
res inscrits à lu fermeture des livres 
le 23e jour de décembre, lf>42.

G. H. ROGERS,
Secrétaire.

Le beurre et les oeufs
L*- prix du beurre est resté au nou­

veau niveau de 36% «•«•nts la llvm hier 
su Canadian Commodity Exchange, 
après avoir enregistré la hausse sal- 
sonnilre de % do rent hier. Les arri­
vages de beurre sont moins élevé» «;u'A 
pareille date l’an dernier.

Au marché «les oeufs, la situation nu 
pts changé, sauf quo les arrivages ac­
cusaient une amélioration sur l'an der­
nier, ayant été de 1.008 caisses avant- 
hier, comparativement A 39t matsse» 
il y a un an. A terme, le contrat d< 
décembre cote 49 cents A In demande. 
Le* prix au comptant sont les mêmes. 
ARRIVAGES

(Y compris ceux pur camion).
Oeufs Rcurro From, 

cal», boite» boite»
Mardi ............... 1,""8 531 1.718
Année dernière 391 916 83S
PRIX DU RECRUE 
Marché au comptant:

Québec, 92 point», 36%d.
Marché A terme

Décembre, 36%d.
Janvier. 37*id.
Février 38«l.
Mars. 38'id 

PRIX DES OEUFS 
Marché au comptant:

A-gros .................................. 50d.
A-moyens ............................... 480.
A-poulettca ........................... 45.1.
B ................................................ 42d.
C ......................  4üd.

Marché 4 terme:
Novembre 49«l.

Prit fourni» pur le gouvernement
l*rl» «te vente Au Pctl
mi foniptiint

A -1 grub . .
wngo n cjiinn

;,n
A-g r<>* .. • . 30 •M!
A-moyen» .... . 4 8 .»0
A -poulettes .. 4.1 47
14 ....................... , — ii
C ....................... . — il

LE CHLORURE DE CALCIUM 
DANS LE BÉTON

L’addition de quantités approuvées de chlorure de calcium pu» 
aux niélanifes de ciment Portland, produira des résultat» définis. 
Employé tel nue recommandé, le chlorure de calcium fera d’un bon 
béton, un meilleur béton.

Lo chlorure de calcium est un accessoire précieux à n’importa 
quel temps do l’année, mais c’est surtout en hiver qu’il est le plu» 
employé, son action accélératrice, développe une chaleur additionnelle 
qui réduit substantiellement le temps habituellement requis pour 
protéger lo béton.

Dos quantité» variant de 1 à 2 livres par aacs suivant les condi­
tions do température, nuffisent pour produire les résultat» désiré» 
et il n’en coûte que très peu.

Lo chlorure do calcium dans le béton donne lea résultat» 
suivants :

1° Accélère, durcit, fournit une prise initiale rapide au béton.
2° Diminue le temps durant lequel la protection est requise c'est- 

à-dire que le chauffage des travaux «chevés sera réduit 
d’autant que la prise sera accélérée.

3® Permet de démolir les formes et les échafaudages plus tôt.
4® Augmente la résistance finale tout aussi bien que la résistance 

initiale du béton.
S° Produit un béton plus dense, plus résistant, plu» étanche, en 

augmentant s» plasticité et permettant ainsi la diminution 
du rapport eau-ciment

•° Agit tout aussi bien avec des ciments Portland qu’avec des 
ciments à prise initiale rapide.

7° Permet lo fini du ciment plus vite et réduit les dépense» du 
temps supplémentaire.

8° Est simple, facile à employer et coûte très peu.
•9° Est connu pour son action régulière, et sûre dans les petite» 

réparations comme dans les grosses constructions.

4

4
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COMMERCE et FINANCE
ELU DIRECTEUR

M. V.-G. IIAHTKAM, 
lirraldent ilr Shnwlnlgnn Chemlcnla 
M<l.. qui n élé élu nu cnnaell d*ad> 
mlnUtrallon <lr t'nnndlnn Liquid 

Air Corapnnr Lld.

Le marché des grains
Par O'DRIfSK « WILLIAMS 
Ldlflc* Tranapartatiou
Winnipeg

Ferni.
ant. Haut

Blé
Mai .. . 
Dvîcembra
A raina
Mal ........
Décembre
Orce
Mni
Déecmbre
Selnla
Mal ........
Décembre
Chicago
Hlé
Mal ........
.TuUlct . . 
Seplembr* 
Décembre
Mala
Mal ........
.lulllrt ... 
Décembre 
Arolne
Mal ........
.ruiiiot ... 
Décembre 
Kelala
Mal ..........
.lulllet .... 
Décembre

M
30

r.i
15 15

«M
6f' GO

Gl', 05 i 
624

ir.o] ir.ii 
ir.lg ir.L’i 
153 13:: J
135J lïGJ

:i«n 011 
312 332
S5i SG]

Cas

; 35j

Wï

Clot

352
30

Revenus nets d’exploitation 
de près de $200,000,000 des 
cies de téléphone aux E.-U.

WASHINGTON, 2. ÎA.P.) — La corn- 
mlsalou de» communlcatioiitt fétléralei 
rapporte «|t:e le.s premiers neuf mois <ie 
ï'ann e les principales compiurnles de 
téléphone aux Etats-Unis accusaient des 
recettes nettes d'exploitation de |196,- 
362,728, .■•oit une augmentation do 4.6ro 
sur la période correspondante de 1341.

Les revenus d'exploitation furent de 
$1,130,477,032, une augmentation de 
IK'8.000.000 ou de 12*o sur 1941. Les dé- 
pences furent de $766.924,655, une aug­
mentation de $79.000,00(> ou do 11.5% 
sur 1911.

La F. C. C. déclare que ce rapport 
couvre environ 96% des recettes de tou­
tes les compagnies de téléphone opé­
rant aux Etats-Unis.

Dividendes autorisés
Nation Trust C'o„ 2 pour cent par 

action payable le 2 Janvier aux action­
naires Inscrits le 21 déce.mbre.

Arme Glove Works Ltd., 3 U pour 
cent par action prlvlléglé-e, payable le 
2 Janvier aux actionnaires Inscrits le 
18 décembre.

.Mnrcua Loews Theatres Ltd., IL pour 
cent par action privilégiée, payable le 
31 décembre aux actionnaires Inscrits 
lo 15 décembre.

Eastern Theatres Lld.» 60 cents par 
action, payable le 51 décembre aux ac­
tionnaires inscrits le 15 décembre

55 J
54

53 i
54

502 514

742
71?
7G7

66i f.S»

611

130J
151 ï 
1521 
1203

902 
312 
85 g

.•.5 g 
5bl

72 g 

G6g

4" J 
15

62 î 
60

651 
65 J

121 i
132 4
133 g 
126

911
32J
862

532
al

741
76g
681

Investment Trusts
Compilé par A-M. KIDDEU 4c CO,
3SS Saint-Jacques. Montréal.

Offre Dem.
•Affiliated Fund Inc. Com. 2 00 2 19
•Boston Fund. Inc................. 12 71 13 67
•Bullock Fund, Ltd ..........  11.01 12 08
Can. International Trust . 3 50 4 25
Commonwealth Int. Corp............  2.60

•Corporate Trust Shares 1 95 ....
• Do Acoum 1 S3 ....
• Do Mod. 2 20 ....
•Cumulative Trust Shares 3 78 ....
•Diversified Trust Shar C 2 90 ....
•Do D 4 35 4 95
•Dividend Shares................. 96 1 06
•Fundamental Trust Sha A 3 79 4 95
•Independence Trust Sha 1 78 2 02
•Mass. Investors Trust .. 16 31 17 54
• Do 2nd Fund I nc. 7 49 S 48
•Nation Wide Securities 2 82
• Do Voting 98
•North Amer Trust S 1353 1 73
• Do 1955 2 II
• Do 1S5G 2 09
• Do 1958 1 72
•Quarterly Income Shares. 4 25
United Bond and Shares 8

*U.S. Elect Light & Pow A 11
• Do B 1.13

Marché des changes
l'nr le service des relations 
étrangères Ur Is Banque 
Canadienne Nationale

• 'ours deo changes entre banques 
Angleterre, livre câble ... 4 0ÎJ
Suisse, franc ............................... 2232
Suède, couronne.........................2285
Brésil, Cryaerio . . 0516
Tour de In Commission du eontrAle 

du change étranger.
$ américain _____ 10% 11% pr,
t sterling ............... 4.45 4.47

•.—En monnaie américaine.

CURB DE NEW-YORK
Haut Bas Haut

i :ôs Coraplléea par la Pressa Aaaoeié»
20 15 15 (0• SS.

Form, hier ........
IN. HR UT ST

:.:.s 17.R 26.5 40.0
5!ÔÔ Ferm. nr.t............. 27.5 17.(5 26.6 39.8

M y a l som ... 57.0 17.R 26.7 39.7
• •»• Haut 19(2 .......... 5S.5 19.7 27.3 40.8
• • • • Has 1942 ............. 46.0 14.4 21.1 32.0
• • . e Haut 1941 ........... 63.9 19.0 35.5 45.0

Bas 1941 ........... 61.7 13.4 24.5 35.4

Alum Lt SOU 79% Ford Kn 3
Am < y B 35 % .1S%Olcn Al 11»i
A < ! K- T 19 i8‘»rsuif ou 37%
A l.A- T 12 12 HnlltnQ 6 :»
Am Mnr ?» ri-ItlHumlf O 60
Am Supc % 3-r.2Ïmp OU S %
Braz Tr 10 9% Inti Pel 12»*
BreezeC 7% 7%L.ShopM 7 %
Brew A 2% 5%Nnt Cont R %
Cnn Mur 9-16 9-16 Map Hu 1%
cille? So 2% 3 % N A LAP %
Col Air 4 % 4 % Pant O V 4
c FA I W 1 IVnnr 3%
Col O A a 13.16St ïleç P 1 %
CAS W 4-64 l-lCSSo Ky

54 % Technlco
12

COAKB 54% • %
Creol I* 16% 16 % TT LAPA 3-16
K BAS Ht 1 % Wrt Hnr m
F of C A 16 15 ?»

Bas
S

IP* 
37', 
6\ 

59»i 
8'i 

12 •" 1 
7»i 
S», 
P4 

'4 
5,i 
3 U 
1*4 

11’4
7 U

3-16
lïè

Total des ventes: 112,285 action?.

BOURSE DE NEW-YORK
Cour» fourni» par A. M. KIDDER êt COMPANY,

388 oueil, ru» St-Jacque», Montréal
Haut C.'lot Haut Cio; Haut c-»t.

Air P.o 37 f» Co A S 9-32 % LM B 60 60
Al Ch 136% 136 « 'on N 1G% 16», Loi'k h 16% 16»;
All-Cll 23 7 » 23** C EN Y 15% 15% Lo 4 44% 41%
Am Can 71 71 • 'ons O 6% 6?« Lin Ci*

I, Nash
15», i.*.»;

AC F 22», 22», l'ont i ' 25% 25% 58% 58
Am Loo 7 % 7 u l'ont M 1% 1% Mack 27% 27%A P 1. 11-16 11-16 l'ont i » 26 »? 26 % M ncy 20% 20%APLCP 19 19 <'ra i ' 12 *s 12 ?» Martin 19% 19AIB.iI’ 1,
Am lia 6% 
A KM 10 
Am S 3S '•• 
A St P JS», 
Am Su 1S‘h 
ATT 1.10 U

17
6

10
36'.'.
IS»,
18%

130

• 'm Xo 
( 'ru Si 
Curl W
t M ' \
I* A II 
l*l?l S
1 in M

11
31
«.S
“5% 
21 %. 
H U

11
31
6%

22%
9%

21%
11 %

Ma y DS 
Monta: 
Nat Bis
N Cash
N Dairy 
Nat Dis

37
31
16
18%
14»,
24

37
34
Il 5 % 
18% 
11% 
23?*

A m To 41», 11 Don A 54 % 51 % N Lend 13 13
A T B 4 2 ?* 12 3i 1 • 1* N 132 ' .j 132%

144
NntPrLt 2% 2%

A W W 3% 3 % Kit K 1 15% N Steel 49% 49%
11%Am Wu ;; % 3% Kl A % 29 29 NYCen 11%

A u a co 25% 25% Kloo B 10% 10% NorW 160% 160%
Arm 111 2 % Kl 1* 1. J% 1% NorAtn 10 9%
Ate ?f 44 4 4 H A Tr 36 U N A Av! 9% 9%
A vint C 3 3 • Ion Kl 29% 29 Nor Pnc :■% "%Bal et 12 12 (ion K 35 35 Ohio O 10% •10%
Bal A O 3 »» " r» (ion M 41% 41% Omnlb’s 3% 3%
Bon A 32 ?i 32?» i inoilri 25». 25% OweiiH 50% 50%
Bot SI 55 ( iondy 23 23 PncGE ••n U C2%
Bool A 15% 15 • i NIIP 20% 20% Packard '2% 2*sBoh A 34», 31% Gro N 14% MU Pu ra m 16»; 16»;Bor C 22% Homo 28% :8»; Peu H II 22%' 22%Bor W 25% 25 % Hou? O 3% 3% Pepal

Pholps
Philip*
PrStCar
Pr A G
PubSer

27»,Bri M 21% 21 1 low S 32% 32%
20%
lou
5%

117%
55?,

22% 221;
B Mf Co 
Burr A 
can D 
Can h P 
Cil .1 1

2%
8%

13
6%

14

2%
8%

13
6 %

14

Ilud B 20% 
Insplr 10% 
Intorlr 5%
1 B M IIS 
lut Ha 55%

42%
6%

49%
11%

42%
6%

49%
11%

Carl T 37 36% In N 1, 28 2$ Pu limit 2n% 25%
Cnlo C 26

35 %
IPAPN S 7?i Pure OU 9% 9%

CAO 35 '« 1 PP P 4 1 % 41 u Radio 4»; 4%
Chrysl 65% fin % •loh-.M 68 fi 7 % Rayon’r 8% 8%
ColK P 17 % 

1%
17% Kemie 27»; 27% RniKtn 10», 10%

c O A K Hi Kr SS 19% 19% RopStl 11 14
Com S 9% 9 % LOF G 30% 30% Rnoldb 23 22%

Haut 
Sfway 28'4 
SchDI» 19», 
SearsR G0*i 
Serve! 9'4 
ShellU 16«4 
Slm'ns 16», 
Socony 9 », 
SCEdls 20'., 
So Pao 15 
SouP.y 14 ’J 

priv 33 
Sperry 24'J 
StdBrds Pi 
StOCal 27 
StOInd 26'4 
StONJ 43 U 
TxsCor 39?, 
TxsGIf 36 
Tlmk’n 38 
20thCF 15 
U Carb 76'« 
Un Pac 7974 
UAIrcr 25', 
UAIrLt 18», 
U Corp 9-32 

prlv 13T4 
UFrult 63'4 
UnGasI 4 »i 
US Pipe 27*4 
USBub 24*4 

priv 95V4 
USSml 45 
USSfl 47 «4 

prlv 110'4 
Vnndnt 16'* 
Warner 6'4 
WeaUn C5*i 
West In 77'4 
Wlwtlt 29»; 
Vellow 12'4 
Vstwn 29 ?i

Clot
38'4
19'4
G0?i

9
16'4 
16», 

9?4
20 n
13
ll»i
32»i
21
4'4 

26'i 
26 V, 
43', 
3 9»,4 
36 
38 
H'i 
76'4 
797i 
2Prf 
18*4 
9-32 
13?i 
63 

4 «4 
27*4 
2l?i 
95H 
45 
47 

110 
16'J«v2 5 
77 U 
2 9'4 
12'4 
29 ?i

Le marché des 
obligations
Ferroviaires medium au premier 
plan dans un mouvement de re­
prise. — Peu de changement 

en général
NEW-YORK. 2. (A IM — Un groupe 

choisi d'obligations ferroviaires cotées 
a un prix moyen tint le premier rang 
d une avance générale du marché au­
jourd'hui. Les fluctuations furent tou­
tefois restreintes et quelques-unes mar­
quaient un ton Indéfini.

Le volume des affaires fut relati­
vement considérable avec $7.178,000 
d'échange, valeur au pair contre $3.- 
41 1,900 la veille. Aucune des moyenne» 
des cinq différents groupes n'accusa un 
changement d'importance.

Dans les obligations canadiennes. Ica 
Canada 4 pour cent et les 2 1-2 pour 
cent de 45 cédèrent une fraction. Le» 
Int. Hydro C pour cent de 41 s'appré­
cièrent do 1-8.

Il n'y eut que deux ventes d'obliga­
tions du gouvernement américain, l^t- 
tentlon dans ce groupe étant toute re­
tenue sur lo nouvel emprunt de $9 
milliards.

Dans les étrangères les villes d’Oslo 
4 1-2 pour cent et les Cxech 8 pour cent 
améliorèrent leur position.

Production moindre de 
3.33% du groupe 
Power Corporation

La. production d'énergie électrique 
pour octobre des compagnies contrôlées 
et affiliées de la Power Corporation 
s'élève a 230.769,160 k.w.h. contre 269.- 
398,1 17 en octobre 1941, soit une dimi­
nution de 3.33%.

Suivent les chiffres comparatifs:
—K.W.H.—

1942 1941
69,397.949 63.320.339
51.972,665 
11,369,386 

1.919.160 
21,997.200

Octobre
B.C. Power ........
Canada Northern 
East Kootenay 
North B.C. Pow.
Southern Canndo 
Winnipeg Electric 9MÎ2.SUO

Totaux ....

62,504,914
10.713,938
1.380.400

21.998,426
99.448,100

50,769.160 259.398,117

Moyennes des «étions 
à New-York

20 10 10 10
RR. IN. UT. Fng
63.3 103.5 97.1 52.8
63.2 103.5 97.6 52.9
63.2 103.5 97.7 52.1
66.2 103.7 100.6 51.«

59..4 102.6 93.6 41.5
66.5 105.4 102.2 51.4
58.3 102.9 98.9 3S.0

Moyennes des obligations 
« New-York
Compilées par In Press* Associé»

Perm, hier . 
Perm. ant. . 
Il y a I sein 
Haut 1942 .. 
Bas 1912 ... 
Haut 1941 .. 
Bas 1941 ....

Moyennes de l«
Bourse de Toronto
Par I» Toronto Stock Emchang»

Perm, hier 
Perm. ant. 
Ch'gc net 
Il y a 1 sem 
Haut 1942 
Bas 1942 
Haut 1941 
Bas 1941

Moyennes do la 
Bourse de Montréal
Par le Montreal Stock Exchange 
et I* Montreal Curb Market

20 20 10 13
95.29 65.72 62.86 17.91
91.44 65.17 62.47 17.69
+ .85 + .55 +.39 + .22
93.43 64.36 62.4» 16.25
93.50 83.71 71.01 18.86
79.85 66.16 58.74 15.44

103.48 109.76 75.30 21.62
SS.87 80.$9 59.30 16.73

10 20 
Uni). Ind. 

Perm, hier 49.1 60.9
Perm. ant. 47.6 60.4
Ch’ge net -H.5 +0.5 
Il y a 1 so 46.4 59.0
Haut 1942 47.0 6TC5
Bas 1942 39.6 53.6
Haut 1941 54.3 66.6
Bai 19 4P 4M 52.3

30 10
Corn. Pap. 
67.0 63.8 4
56.2

t 0.8
5 4.8
56.7
49.8
62.3
49.3

63.11 
+ 6.73 

60.45 
77.18 
47.98 
88.90 
58.96

15
Or

47.224LÔ?
+ 0.15 

46.24. 
64.82 
33.47 
79.99 
53.94

Centriles électriques
La production des centrales élec­

triques s’élève A 3.166.186.000 kilowatt­
heures. à rapprocher de 3.140.317.000 
en octobre l'an dernier, augmentation 
do 25,869,000 kilowatt-heures. Tl y a 
une augmentation de 213,580.000 kilo­
watt-heures d’énergie fermo ou pri­
maire. mais une diminution de 187,- 
711,000 kllowult-heures, d’énergie se­
condaire. La production des dix mois 
terminés en oetobre atteint un total 
do 30.680.557.000 kilowatt-heures con­
tre 27,040,578,000 la même période de 
1941.

Actions «dmises «u Curb
Les nouvelles actions ordinaires du 

chemin do fer Minneapolis. S.-Paul A- 
Snult Ste-Marle ont été admises au 
compartiment des hors-liste sur* le 
Curb do Montréal, hier.

Banque Can. Nationale
L'assemblée annuelle générale de? 

actionnaires de la Banque Canadienne 
Nationale aura Heu au bureau-chef de 
la hpnque. Plaee d’Armcs, vendredi, le 
8 Janvier A midi.

BOURSE DE MONTREAL Cours fournis par
JONES. HEWARD * CO.
340 ooeat, me Satat-Jarqnea. Montréal

Dern Année Dern Année
Vcnteo Stociis Ouv. Haut Baa vente haut bas Ventes Stocka Ouv. Haut Bas vente haut bas100 AiKOtna Strc] R . s . • .... 9% S 85 Gen Steel Wares 6% 7 52.10 Hui hurst A 13 • SS. • . . . 16% 10% 220 GypPUin 4% 4% 4 % 2»;Bell Telephone 111 150% 121% 250 llnmllton Bridge 5% •» 3%30KI Bru zi lia 11 12% 12% 12». 12% 12% 6% 795 Hudson Bsy 26 :s c:

KO Bldp Products 12% .... .... 13% 11% 305 Holllmrrr R 20 10% 5 85
Can Ce nu ut 1% 5 3% 4 75 lmp DU 10% .... mt; 7%

• Du priv 93% . . s 10tf 91% 455 lmp Tobacco 11 12% 9?;‘ J <4 Cnn-Nor Power 6% 7 fi % 7 .... 11.10 lut Nickel 32% 36 29315 Can Steamship R % s?; 8% 8% 8% 5% 835 Int Peto 15% 15?* 15% 15** 15% 11%20 Do prlv 30 • s • • • • • . .10 25% 10 Int Power priv 92 90 80
27.’» Cnn Brniizo 32 . . . 32 27% 175 Lake of Woods 19 19 15%175 Can Car 7% • % 7!4 7*« 1 ’4 4% 200 Ma??ey-Harrls 4% ♦'* • * 4»;»i* Do prlv =H* • «»• 27% 21% 400 McColl-Frontenac 6% 6% 6% «% 6% 2%105 Cnn Col.mcFO 27 27 21% 470 Mont Power 22% 22% 22% 23 % co

5 Do priv 130 275 Nat Breweries 25% 26
625 Cnn Ind Alcohol A 4% 4 .... 4% 3 15 Nat Steel Car .12 31 29110 Do b 4% 4% .1 365 Noranda 40 40% 40 40% rsa;

202 5 Can Pac Ry 7% R Vîi 7% 8% 5 275 Ogilvie 21% 17%25 Cockfiliult Plow 8% ...» 8% 5 >4 145 Penmans 41 4C fi 42 48 36
221 Con SmeltluK 3 fi % 37 36% 37 37 3C% 250 Price R 11 6190 Dint SenKrnms 27 .... .... 27 21% GO Quebec Power 13 13% 11

95 Dom Brldfte 23 • . . • .... .... 24% 20% 625 St I>nw Corp 14<* 200 100
50 Dom Coal priv 12% .... • • • 15% 10 100 Do prlv 11% 11% 11% •Jl% 15% 8

150 Dom OlnsH 114 117 114 117 112 665 Rhawlnlgan 16% 1RU 12%7 5 Dom SU A Coal B t»; 7% 7% 7% 5 % 8% 75 Wabasso 46 46% 46 46% 47 3590 Dom Textile 71 82 66
ion Electrolux 5% • • • .... Banques
rno Foundation Co 15% .... 15% 16 i 2 6 Montréal 145 188 i?:»200 nGtlncnu 7% 8 7% 8 S 5 2 Nouvelle-Ecosse • 25 .... .... .... 275 214

CURR DE MONTREAL Coara foarnla par
L. G. BEAUBIEN ft CIE.
01 oaest. me Salnt-Jarqara. Moatréal

Ventes ritrea Ouv Haut Bas
lun Ahltlhl PA- PC 60
1 45 Ablt P A PC 6 P H* «% 4%
515 Alutiiln Ltd 9S 100 98
ion Aluniln Ltd 6 P 116

—Annêa— 
Clôt haut baa
......... 75 41

I ?» 7 3 ', j
10U 109 80

in Bathurs P & P U 
50 Beatty Bros A 

204 British A Oil C L 
10 B C Pue L 

575 Canada & D S 
115 Cannd Mail CL 

5 Canada NPP 
15 Canada W AC P 

225 Candn Br Lld 
120 Pandn Br L Pt 
31 Candn Ind IJ 
65 P,'indu Vick I, P 

l'otmiiiT A li’oli. L 
•>;•• <'om Ale I. I*

• '•ip- l’ap ' ' L 
lo • I•iiiiiImIhii JJ nol 
1 i•• I loiimu ••mû l'ati 
t.i K.irleni Pair I’ 

135 Ford .Mo C of C A 
37 Frusor Co's Ltd 
65 Fraser Co’ovt

160
110%

17%
17
15% 
36% 
74?* 

107 Vs 
125 
28% 

151

- Va
15" 

•:’.* 
il % 
20 % 
10% 
10?i

16% 15% 16%

2 U 100 
110% 105

17% n
17 1274
20% 5
36'4 32
85% 73%

108% 104% 
145 100

31
170

- "*

2 ?»

11 10»i 11

n • #.

I 50

I
12
20',
.12
12%

25% 
127% 

20 
192 

i K

Il ' . 
11% 
n
7%

Ventes Titres Ouv Haut Bas CJOL
' -Année- 
haut baa

100 Illllcrcst Collier 90 90
• Ti Int. Paint» A 2% ........ '."* 105

2011 MticLnren PAP 15% ........ 16 H %10 Maple H-nf M 1 4 175
50 Maplo Leaf M I’ 9 9!; 9 9% 9% 3%103 Mussey HarC Pr 1 S *4 ......... 13»; 10 fi,
55 Mitchell A C R 11 », ........ 15*, 11 %
20 Moore Corp Ltd 42 ......... 39»;
55 Noorduyu Avlall .1 ........ v - • * t 3 % 20

*
10 Royallte 20 ......... . „ . . . 1950 Sarnia Brldgo Co 15 • • • e • 8

100 Walker-God A- W 49 ......... 50% 4Ô
100 Walkcr-G A W P 19 ......... , • • •• in»; 18%

3000
MtnraA irlVrmiic f up < 08 ........ 16% 07 1:.

100 Karl Mal M Ud 111 . . 221 90
2011 FtiIt'i'iih Nh'k M nvr* 32.» 215
200 Mu hirlle • loldf 1. 165 170 1 fi.» 1 T» !* •_* ’i 115

f.pilit 1 •'lirlcn (î.dd M 1. 75 41
t Shrrril 1 -1 Pu d M u.» en n * nn 5; lill

TOU Sihi-i.r 1 ; M 1. K. n 28
2.'»U Su II n a 11 C'ona M «1 61 60 60 65 10

1075 tlüSs'on» 350 ......... >70 •05
*00 llomcetcad t*Ji......... • • ••• • • • • • 02% 03

Bulletin hebdomadaire 
des fruits et légumes

Arrivagesi Pômmc.-' 29, bananas 3: 
raisins 12: pampletnous.rs 13; citrons 3; 
oranges 18: poires 2; agrume? mélan­
gés 1; tomates 7; autre? fruits 1; céleri 
14; laitue 6; pommes de terre 98: lé­
gumes mélangés 1; autres légumes 6; 
total 214.

Poniinrai N-E, McIntosh, bar.. Nn 1, 
$3.25-15.75: dom., $4.75-$&.Ot>: Kings. 
Baldwin. Wagner. No 1. $|.:3-*5.0U;
dom., $4.25-11.50; G. Russet, No 1. r 00; 
dom.. $4.50; Borne Beauty, No 1. $5.25- 
$5.50; dom., $4.75-$3.oO; Délicieuse, No 1, 
$5.50; dom., $5.00; Starks, No 1, $'..00; 
dom., $4 50: *$Py. 7s'" L IL*'' ; dom. 
$4.25-14.50; N.-B., McIntosh, bar., No L 
$5.00; dom.. $1.50; Fameuse, No i, $4.50; 
dont.. $4.00: Qué.. McIntosh, bar., No 1. 
en vrac. $5.00-$5.75; bol»., No i, $1.75. 
$2.50; dom., $1.25-$L75; cageot d'un 
demi-boisseau, No 1. $1.20-$1.25: cal??*-, 
très belles, l2.50-$2.75: belles. $2.25 
-12.45; "C”, $2.00; emballées dans «Us 
bar'll s. No 1, $7.00: Fameuse, en bnrlh. 
No l, $6.00; en vrac. $|.75-$5.2.'; bois . 
No 1, $1.65-12.25; Ont.. MclIltOsh, bar.. 
No 1. $6.50; dom.. $.50; hols.., No 1. $2.00- 
|2.50- dom., $1.85-$2.00; rîpy. bols., dom..

$1.75-11.85; bar.. No 1, f6.5o-$7.50: dom.. 
$5.73-16.60; Baldwin, dont. f4.25-f4.5V; 
Ont., Snow, bols.. No L 12.00-12.25; dom.. 
$!.73-$200; bar., No 1, $5.50: dom.. $.50e; 
Ben Davs. bar.. No 1. $5.00; dom., $4.50; 
O.-H., McIntosh, casse, belles. $2.10- 
$2.25; pélceusc. très belles. |2.65.$2.75; 
belles. $2.|0-*2.50.

Atoc/iMt Maso., casse do '.'5 Hv., Early 
Black. $5.00-$5.25: Late Howes, $5.50-

Il n I si u? i Calif., lug. Emperor. $3.50- 
13.75: Almerla. $1.25-14 So; A y loan to, 
jug de 40 llv„ $3.50.

I'nnipleitiousNeai Fla., calse**, $::.7.'- 
$5.(0); Bruce, caisse, $3.75.$_4_.00; Tex. 
caisse. $3.5o-$4.00; roses. $4.75-15.00. 

t Itrniisi Calif., caisse. $5.50-$7.5i. 
Orinmesi Fla . Bruce, caisse. 14.75- 

$5.25: Calif., Ckt. Valencia, $8.00-$S.50: 
independeni, $7.(>0-l7.75.

Pol res i Ont.. Keefer, bel?.. No 1. $2.00; 
N.Y. cageot, $2.00; Wash., JVtntir Nel­
li?. caisse. $3.50-13.73: B. Bose.. $4.76. 
$5.1*0; d'Anjo i. $4.50-1.5.00; Oregon. 
DnrtMt. $3.50-$5.00.

ToiiiiiIesi Calif., lug. $ 1.00-$5.•*•',; Tex., 
|l.75-$5.25; Bahamati $4.50.$6.00.

|'è*e*« Fla., bols, vertes, caisse pla- 
ti. $1.50; ronde $5.50,

llsnnnesi MeX., qtl. $15.50.
Ilettrrnvr»i Qu?., douz., IO-50e; »ae 

de '.(* liv., No 1. $60c.

Choux dr llruvelleoi Qué., cageot de
32 pinte?, 1 1.75-15.25.

( lintixi Qué.. douz.. verte, 20c.; rou­
ges et Savoy. 50e.

rnrnitcii Qué., «lour., 25c-40c; tac de 
5« llv. No i. 15,-75e.

Célerit ont., cageot, No 1. 3%-5 douz.,
$3.1"'-$.: 30.

Chleorért Que. «louz., I0c-30e; La., 
cag* "t dt .'. douz., $.1.50.

Ilseiiriilei yué.. douz., 40e-50c; La., 
dig ‘«'t de i «loti/.., $3.i"1.

l'olrrmixi douz., 20C*25e.
I.nltuiM Qu-'., douz.. d«* Chine, 73e- 

$1.50: «le serre, en feuille. 3 douz., $2.0b; 
Callf.. Iceberg. $:• .'.(•-$12.t'i* le cageot.

OlKlioiiki 4)Ué.. rouges, sOe «le 5i> llv„ 
No 1. $1.20-$:.30; Jaune?. $1.10-fl.l3: « ?- 
pagltols. $1.23; Ont., Jaunes. $1.15-$!.25; 
qtl. $2.40-$2.3o; ft l*otillllr. $1.50; sac de, 
5m lu . •'.mc-7oc; rouges. $t.25é$1.35; qtl. I 
$2.5"-}; cm; blancs, ft marinades, panier j 
«1c 11 tdntes, 7Se-90c; Chili, espagnols ] 
sa.1 de 5" Hv.. $2.00.

I,er*lli Qué. douz., '25o-4tv; La., ca­
geot de 5 douz.. $5 60; douz., $1.1".

l'nnolxi Qué. hole., No 1. $1.50-$l.75: 
Ont., sac de 5t> ll\., Nn 1, $1.50.

\ll*etl>l Qué . Silo de 5(1 Hv.. No -, I' «'• 
3t‘«'; I. l’.-L'.. $60c-6.',c.

l'iitiiinrM de Irrrri Qué, Mountains 
sac de 75 llv.. No 1. $! 25-$ 1.15; N.-B., 
I. P.-i:., $1.4•'•-11.35.

On cassa las racharchat
OTTAWA, 2. (C.P.). — L« T* 

chetchch aériennes pour r*tronv«r 
rofficier-pilote D. W. Tuskanon, d'Ot» 
tajva, et l’nviatour-chef S. W. Mor­
rison, de Lachine, disparus de l’aéro- 
port d'Ujdnnds depuis le 26 novembre, 
ont été abandonnées, annonce aujour­
d'hui C.A.R.C.

MEDECINS

Dr PREVOST 
SPECIALISTE

0«i hoftUui PARIS LONDRSS NEWYOUI 
KsUex» Sea«»l«l Urinai»-JAstnenea»

AiUt non* 4> San» *• a» U feau
Clinique Privcle

0*»«t cl MliMsrx
3440 ru« Hstch.Ms . . - K.4141

Résultat de la nomination pour les charges de ‘ et de conseillers T et T, 
. proclamation, avis de la date de l’élection, etc.

AVIS PUBLIC est par le.s présentes donné que. conformément à 
la loi. la nomination des candidats pour lu eliarpe de MAIRE de la Cité 
de Montréal et les charges de CONSEILLERS “A” et "B” pour les

divers districts de ladite Cité n eu lieu ce jour, à midi, au bureau du 
soussigné, à l’hotel île ville, avec le résultat .suivant ;

MAIRIE
BENOIT, Joseph, garagute, 7635, avenue Henri-Julien,
DUPUIS, Hector, agent, 1461 e»t, rue Sainte-Catherine,
PERILLARD, Raoul, entrepreneur, 1360 ett, rue Ontario,
RAYNAULT, Adhamar, courtier d'aaturance, 1487, boulevard Morgan,

ayant été mis en nomination, un poli est accordé.
DISTRICT 1

CONSEILLERS "A”
MARCOTTE, Amidéc. tavernier, 362, parc Sir-C.eorge*-E»ienne-C»rtier, 
SAUVE, Emery, marchand, 6039, boulevard Monk,
TREMBLAY, Arthur, marchand, 2369, rue Cour»ol,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “B"

BRISEBOIS, Maurice-A., comptable, 316, rue Bourget,
DEL1SLE, HormUdat, camionneur, 5271, chemin de U Côte-Sainl-Paul, 
MARQUIS, Viateur, marchand-quincaillier, 6456, rue Beaulieu,
MOREAU, Joaeph, administrateur, 504, rue Charlevoix, Appt. 4,
MORIN, Urael, agent d’assurance, 6051, rue Mazarin,

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 2

CONSEILLERS “A”
FRECHETTE, Joseph-Polydore, garde-magasin, 01289, rue Charlevoix, 
HOGAN, Francis-J., marchand, 3410, avenue Atwater, Appt. 6, 
O’FLAHERTY, Edward, épicier, 511, rue Magdalen,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “B”

BURROWS, Percy, plombier et poseur d’appareils de chauffage, 2688, 
rue Rushbrooke,

HANLEY, Frank, garagiste, 724, rue Hibernia,
HEALY, Thomas-P., charretier et gérant de ventes, 551, parc Marguerite- 

Bourgeoys, .
étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclames élus.

DISTRICT B
CONSEILLERS “A”

ASSELIN, Joseph-Omer, administrateur, 27, avenue Rosemount, West- 
mount, Qué.,

MOWRY, Daniel-P., dentiste, 4153. rue Marlowe,
QUINTIN, Alphonsa-Dolor, pharmacien et administrateur, 2246, avenue 

Old Orchard,
étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 

CONSEILLERS ‘‘B'’
ALLEN, John-Stanley, éducateur, 4427, avenue Melrose,
FRANCIS, Edward-Walter, directeur, 2223, rue Harvard,
ROWAT, John-Poxer, notaire, 4557, avenue Wilson,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus.
DISTRICT 4

CONSEILLERS •‘A'’
FISHER, Jessie-Kathleen, fille majeure, 1374 ouest, rue Sherbrooke, 
McKENNA, Leo-James, fleuriste, 4506, chemin de la Côte-des-Neiges, 
PERRON, Guy, gvocat, 4922, rue Ponsard,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “B”

BIRES, Henry-Gifford, gérant, 1469, rue Drummond, Appt. 80,
GAGNON,'Lucien, avocat, 3737, rue Sainte-Famille,
LAFLEUR, Henri-Grier, avocat, 1576, rue Sutnmerhill,
QUINN, Richard-Francis, agent d'assurance, 3736, rue Jeanne-Mance,

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 5

CONSEILLERS "A”
KOLBER, Harry, notaire, 4161, avenue Esplanade,
MALUMED, Max, marchand, 4405, avenue Esplanade,
MONETTE, Joseph, entrepreneur, 284, carrée Saint-Louis,
SEIGLER, Max, courtier d'assurance, 4635, chemin de la Côte-Ste-Catherine, 
VICTOR, William-V., comptable agréé, 2057, avenue Maplewood, 

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
CONSEILLERS “B”

BASS, Louis, marchand, 3707, rue Saint-Dominique,
BEAUCHAMP, Jean-J., rembourreur, 4360, rue des Erables,
BLAIS, Sarto, garagiste, 274 ouest, rue Bernard, Appt. 4,
BUHAY, Michael, opérateur, 5285, rue Saint-Urbain,
EATON, Albert, administrateur, 5233, rue Waverley,
MILLER, Moses, gérant général, 3515a, avenue du Parc,
PILON, Aurèle, employé civil, 4860, rue Hôtel-de-Ville,
ROCHON, Dave, vendeur, 5418, rue Jeanne-Mance,
RUBINSTEIN, Michael, avocat, 5221, avenue du Parc, Appt. 9.

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 6

CONSEILLERS “A"
CARRIERE, Héliodore, garagiste, 2026 est, rue Beaubien,
DANDURAND, Philippe, avocat, 6919, rue Christophe-Colomb,
FILION, Alfred, entrepreneur-général, 6901, rue Saint-Denis,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “B"

DUBREUIL, Joseph-Emile, marchand, 5918, avenue Papineau,
LESAGE, Zénon-Hardy médecin, 11 est, rue Saint-Zetique,
SIMARD, Elxéar, maître-boucher, 651, rue Ogilvy,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus.
DISTRICT 7

CONSEILLERS "A”
CORBEIL, Rodolphe, marchand, 5024, rue Garnier,
DESLAURIERS, Wilfrid, entrepreneur, 4557, rue Pontiac,
LEBLANC, Ulric, industriel et agent financier, 1564 est, avenue Mont- 

Royal, Appt. 1, ■’
étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclames élus. 

CONSEILLERS “B”
DUCLOS, Frédéric, entrepreneur-électricien, 4317, rua Chapleau,
RATELLE, Joseph-Georges, courtier d’assurance, 1675 est, boulevard Saint- 

Joseph,
SAVIGNAC, Joseph-Marie, notaire, 1155 est, boulevard Saint-Joseph,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus.
DISTRICT 8

CONSEILLERS “A”
DUBEAU, Eudore, dentiste, 400 est, rue Sherbrooke,
GAUDRY, Eugène, agent d'assurance, 4271, rue Saint-Hubert,
LEVESQUE, Victor, courtier et pharmacien, 1253, rué du Parc La Fontaine, 
MILLER, Jean-Baptiste, bourgeois, 4086, rue Saint-Denis,

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
CONSEILLERS “B”

CHARPENTIER, Ludger, marchand, 4019, «venue Lacombe,
DESCHAMPS, Zotique, négociant, 567, rue Saint-Louis,
DESMARAIS, Pierre, maitre-imprimeur, 4237, rua Saint-Déni»,
GOYETTE, Alcide-Etienne, agent industriel, 4295, rue Saint-Hubert, 
LANDRY, Arthur, entrepreneur de pompes funèbres, 520 est, rue Rachel, 
NAUD, Emile, publiciste, 4597, avenue de Lorimiar,
PIGEON, Emile, voyageur, 3946, rue Saint-Hubert,

ayant été mis en nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 9

CONSEILLERS “A”
FARLY, Adelme, barbier-coiffeur, 3689 est, rue Ontario,
LAMARRE, J.-Arthur, bourgeois, 2016, rue Fullum,
NESBITT, J.-Walter, jardinier-maraîcher, 3290, rue Bellechnase,

étant les seuls candidats mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “B”

CORRIGAN, Hugh, agent, 6355, 2e avenue,
DION, Raoul-Jules, machiniste, 5208, 5e avenue,
GUEVREMONT, Georges, commissaire, 2736, rue Masson,
LORTIE, Heclor-G., garagiste, 2630, rue Holt,
MATHIEU, Alfred, peintre, 2348, rue Chapleau,
SMITH, Antonio, comptable, 2310 est, rue Sherbrooke,

avant été mis on nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 10

CONSEILLERS "A"
ALLAN, Edmond, bourgeois, 8801, rue Tellier,
DROLET, Horace, courtier d'assurance, 4550, rue Lafontaine, ^ 
JEANNOTTE, Joseph-Edouard, notaire, 1615, rue Saint-André,
LEBLANC. Paul, avocat, 298. avenue Oulrcmout, Outremont, Que

avant été mis en mmiinatinu, un poil est accordé.
CONSEILLERS "B"

BOURGET, Jean, chauffeur, 3802a, rue de Bullion,
BRAIS, Tê]eephor*«B* rentier, 1660 «»t« rua Salate.Cntbarina*

COTE, Camille, ingénieur de locomotive, 1635, rue Cartier,
GAUTHIER, Emile, distributeur de liqueurs douces, 2284, boulevard Pia IX, 
HAMELIN, Edmond, garagiste, 569, rue Nicole!,
PHARON, Edouard, administrateur. 1830, avenue Malo,

avant été mis en nomination, un poil est accordé.
DISTRICT 11

CONSEILLERS "A"
CONSTANTIN, Jean, employé civil, 176 ouest, boulevard Gouin,
GIRARD, Joseph-Clément, notaire, 8205, rue Saint-Denis,
RODRIGUE, Henri, notaire, 689 est, boulevard Gouin,

étant le.s seuls cumlidnLs mis en nomination, sont proclamés élus. 
CONSEILLERS “IV’

BRIEN, Hervé, voyageur de commerce, 14, rue Lighthall,
CAMPEAU. Joseph-Paul, marchand, 8430, rue Lajeunesse,
JEROME, Jacques, agent d’assurance, 8258, rue Drolet,
MARCHAND, Paul, marchand, 7871, rue Drolet,
RICHARD, Isidore, agent manufacturier, 10884, rue Clark,

avant été mis en nomination, un poil est accordé.
CONSEILLERS “C"

Les corps publies suivants ayant respectivement produit, suivant le» 
dispositions de la charte, des copies certifiées de résolutions nommant les 
personnes ci-après énumérées comme conseillers "C savoir :
Montreal Board of Trade :

MARLER, George-C., notaire, 1559, rue MacGregor,
HANSON, C.-Hugh, gérant. 1624, avenue Seaforth;

Chambre de Commerce du DUtrict de Montréal :
PARENT. Aimé, administrateur, 2730, chemin de la Côte-Ste-Catherine, 
PARE, Philia», vice-pré»ident et gérant-général, 5604, avenue Notre- 

Dame de Grâce;
La Chambre de Commerce de» Jeune» du DUtrict de Montréal :

DOZOIS, Paul, marchand de tabac, 2144, boulevard Décarie;
Montreal Junior Board of Trade :

McEVOY, Herbert-l.ewi», surveillant. 5536, 14e avenue;
L'Institution Royale pour l'avancement de» sciences :

McDOUGALL, J. Cecil, architecte, 1572, rue MacGregor.
PITTS, Gordon McL., architecte, 900 ouesl, rue Sherbrooke, Appt. 93, 
HATCHER, William-H., professeur de chimie, 4064, avenue Wilson;

L’Université de Montréal :
LESAGE, Albert, médecin, 260, square Saint-Louis,
CIRCE, Armand, ingénieur civil, 3515, rue Durncher, Appt. 60, 
VANIER, Guy. avocat, 3626, rue Sainte-Famille;

Le Conseil Central des syndicats catholiques nationaux de Montréal i 
DELISLE, Jean.Baptiste, inspecteur, 6901, rue Fabre,
FOUCAULT, J.-Erne»t, gérant de secrétariat, 1680 est, boulevard 

Gouin,
GAGNON, Georges-Aimé, agent d'affaires, 3579, rue DORION; 

Canadian Manufacturers Aisociation, Montreal Branch :
SMITH. Paul-Sherman, avocat, 4950, avenue Coronet,
LANGUE, Alexander-J.-R., solliciteur de brevets, 4503, boulevard 

Décarie,
DUBUC, Rodolphe, agent adjoint des taxe», 4929, avenue Ponsard; 

L’Association des Marchand» Détaillant» du Canada Inc., section da la pro- 
vince de Québec, bureau de Montréal s

GINCE, Oscar, épicier, 3925, rua Berri, . e „
TRUDEAU, Joseph, marchand de charbon, 6277, rue de St-Vallier, 
JETTE, J.-W., entrepreneur-plombier, 2004 «et, rue Marie-Anne;

Les personnes agissant sous le nom de Conseil des Metiers et du Travail d»
Montréal : ....

GARIEPY, J.-E., typographe, 6628, avenue de Lonmier,
LAROSE, Edouard, agent d'affaires, 6563, rue de Lanaudiera, 
HADDOW, Robert, organisateur, 1845, rue Saint-Luc, Appt. 22;

La Ligue du Progrès Civique : , .
MATHIEU. Armand, avocat, 2620, chemin de la Cote-Ste-Catherine, 
TRUAX, Beryl, institutrice, 4834, avenue Grosvenor,
TOFIELD, F.-W., gérant. 1509 ouest, rue Sherbrooke;

Le Comité de» citoyens de Montréal: ^
HENDERSON. Clinton, courtier en provision», 10, Rockledgc Court, 
GAGNON; Paul-A., directeur, 5581, rue Woodbury,
DESBARATS, Chas.-H.-Hullett, maître-imprimeur, 1 Parkside Place, 

chemin de la Côte-des-Neiges;
La Ligue des Propriétaire» de Montréal :

DUPUIS, J.-Hervé, ingénieur-civil, 2519, rue Fullum, #
GAGNE, J.-Héliodore, constructeur et administrateur de propriétés, 

3553, avenue Girouard,
FLANAGAN, James B., gérant des vente», 4244, avenue Wasthill;

ces .13 personnes sont proclamées élues comme conseillers C .
AVIS PUBLIC est en outre donné que l’élection pour la charge de maire 

dans tous les districts de la cité et pour les charges de conseillers ‘ A ou B , 
suivant le cas, dans les districts où il y a plus de trois candidats, aura lieu le

LUNDI, 14 DECEMBRE COURANT
et que les poils seront, ce jour-lù, ouverts dons lesdits districts do 8 heuics 
du matin à 7 heures du soir.

AVIS PUBLIC est enfin donné que la Ville n établit pas lors de la 
présente élection de bureaux de renseignements dans les différents districts 
et que les intéressés pourront se procurer au bureau de 1 officier rapporteur, 
chambre 120 à l’hôtel de ville, tous renseignements relatifs aux elections 
municipales. .. ,

Instructions devant servir aux électeurs sur la manière de voter 
L’électeur ne doit voter qu’une fois pour in mairie et. pour l’une des 

deux ou les deux charges de conseillers suivant le cas, qu une fois dans 
chacun des districts sur la liste desquels son nom est inscrit.

Le votant entre dans le compartiment affecte u cette fin et tait, avec 
le crayon qui y est déposé a cct usage, une croix duns l’espace en regard 
de chacun des noms des candidats on faveur de qui il veut voter

Le bulletin doit alors être plié par le votant, de façon qu on n en voie 
que le dos et de manière aussi que l’annexe puisse en être detachee s*ns 
qu’il faille le déplier; puis le votant remet ce bulletin ainsi plie au sous- 
officier rapporteur, qui le depose duns lu boite de sci utin, upies on a\oii 
détaché l’annexe. Le votant doit alors sortir immédiatement du poil.

Si un votant gâte par inadvertance un bulletin de vote, il peut le 
remettre au sous-officier rapporteur qui, s étant assure du fait, doit lui
en donner un autre. ............

Les électeurs sont prévenus que. s’ils font sur le bulletin plus ou moins 
de croix qu’il n’y a de candidats à élire, s ils votent plus d une fois pour le 
même candidat ou s’ils font, sur le bulletin, quelque marque au moyen de 
laquelle le secret de leur vote peut être connu, ce bulletin sera nul et nc sera
pas Cg"1^e^otant emp0rte un bulletin de vote hors du bureau de votation, 
ou dépose frauduleusement dans la boite de scrutin quelque papier autre 
que le bulletin de vote qui lui aura été remis par le sous-officier rapporteur, 
il sera passible d’une amende de cinq cents piastres ou d’un emprisonnement 
de six mois.

Suppositions de personnes e» Autres manoeuvres freuduleusos
PENALITE, ARRESTATION. ETC.

Articles de la charte :
“240. Sont réputés coupables d avoir commis un acte de supposition 

de personne et passibles en conséquence d’une amende de cinq cents dollars 
et d’un emprisonnement de six mois, à défaut de paiement, en sus d'un 
emprisonnement de six mois au plus, avec ou sans travaux forces :

1. Quiconque, lors de la votation h une election, réclame un bulletin
de vote ou se présente pour voter au nom d’une autre personne, que ce 
nom soit celui d’une personne morte ou vivante ou d'une personne ima­
ginaire; , ^ , ...

2. Quiconque, ayant déjà vote à une election, reclame, u la meme 
élection, un autre bulletin de vote on son propre nom ou se présente pour 
voter de nouveau au même ou à un autre bureau de votation quelconque;

3. Quiconque encourage, aide, conseille ou facilite la commission, par 
qui que ce soit, d’une infraction a quelque disposition du présent article.

241. Toute personne qui commet une des infractions mentionnées aux 
paragraphes * - - • ••--**.*_ *
vertu d’un i 
paix ou un 
prbon commune

I UUIU JIUIMMIIHT vv/imiiivv s.»»»*. .................... —

is 1 et 2 du l’article précédent peut être arretée à vue, ou en 
mandat, par l’officier rapporteur, un juge de paix, un officier de 
constable, et conduite ou gardée au poste ou enfermée dans la 

pn>on commune du district de Montréal jusqu’à la fin de l’élection ou jusqu’à 
ce qu’il $oit donné caution que In personne ainsi arrêtée comparaîtra pour 
répondre à l’accusation qui sera portée contre elle en raison de ce fait devant 
la Cour du recorder."

L’officier rapporleur,
J-ALPHONSE MONCEAU.

Bureau du Greffier de la Cite,
Hôtel de ville,
Montréal, le 2 décembre 1942,
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la majorité officielle de llioo. 
M. la Flèche est de 5,430 voit

La Ville a fort à 
faire pour déneiger 
la voie t 1 "que

Soitante-neof menibres du. ' ' 
conseil sont déjà élus ou nommés

Les auxiliaires de la campagne de 
1 '■ encore à la ' „

Le ministre des Services nationaux de guerre obtient 
12,378 voix, et son adversaire, 6,948 — 817 bulletins 
de vote rejetés—56.23% des électeurs inscrits ont voté

par Raymond Masse 
Ün apprenait hier que In majorité 

officielle de Thon. L.-R. La Flèche, 
C.M.G., D.S.O., ministre des Services 
nationaux de guerre dans le cabinet 
King, candidat à l'élection complé­
mentaire de lundi dernier dans Outre­
mont, est de 5,480 voix. Le major- 
ftnéral La Flèche a en effet obtenu 
12,378 voix, et M. J. Drapeau, son 
adversaire, 6,948 voix.

Me Wilfrid Hesse tie, e.r., officier 
rapporteur de l'élection de lundi der­
nier, a procédé hier, à 1368, Van 
Horne, à l’addition définitive des 
bulletins déposés en faveur de cha­

cun des deux candidats dans tout ce 
district électoral. Ni le major-général 
La Flèche ni M. Drapeau n’avaient 
délégués de représentants. M. Bes­
sette a commencé dès 9 h., hier ma­
tin, à prendre connaissance des rele­
vés des sous-officiers rapporteurs, en 
présence <|e M. Jean-François Na­
deau, secrétaire d'élection, et de deux 
électeurs du comté, tout comme la 
Loi des élections fédérales l'exige. 
M. Bessette a terminé le recompta­
ge officiel vers 2 h. de l'après-midi.

Le nombre d’éltecteurs inscrits sur 
les listes officielles était de 25,823. 
20,143 électeurs sont allés aux ur­
nes, soit 56.23 p.c. des personnes ap­
tes à voter, ün compte 817 bulle­
tins de vote rejetés.

à Mgr Ross et à 
Chapais, M. Tellier et J. Prétest

Ces quatre membres du Conseil de l’instruction publi­
que reçoivent la décoration de l’Ordre du mérite scolaire, 
troisième degré — Gerbe de 50 roses à sir Thomas

Chapais
qL'FBEC, 2. (Du correspondant 

parlementaire du Canada) — La 
séance du Comité catholique du Con­
seil de l’instruction publique, tenue

L’hon. Adélard 
Godbout reçoit 
M. André Philip

Le brigadier Vanier donne 
une réception en l’hon­
neur de cet éminent Fran­

çais combattant
QUËBEC, 2. (Du correspondant 

parlementaire du Canada) — M. An­
dré Philip, ministre de l'Intérieur 
dans le Comité national de la France 
combattante est arrivé à Québec cet 
après-midi.

Dans une conférence de presse 
une heure après son arrivée, M. Phi­
lip a dit combien est magnifique ia 
résistance des Français en France, 
à laquelle il a assisté et en quelque 
sorte présidé lui-même jusqu’au mo­
ment où il a quitté son pays pour se 
joindre à la France combattante à 
Londres.

Cet après-midi, il a été reçu par 
l'hon. Adélard Godbout, premier mi­
nistre de la province. Ce soir, une 
réception en son honneur a été don­
née par le brigadier Georges-P. Va­
nier, nommé récemment ministre du 
Canada auprès des gouvernements 
européens en exil a Londres et re­
présentant du Dominion du Comité 
de la France combattante dirigé par 
1s général de Gaulle.

aujourd'hui à l'hotcl du parlement 
u été marquée pur un heureux évé­
nement, la célébration du cinquan- | 
tième anniversaire de l’entrée de sir 
Thomas Chapais de cette auguste as­
semblée dont il est le doyen.

A cette occasion, le Conseil de l’ins­
truction publique a remis à .-ir Tho- 
mas et à trois autres membres du 
Comité catholique la décoration de 
l’Ordre du mérite scolaire, troisième 
degré, l^s autres décorés ont été 
S. Exc. Mgr P’. X. Ross, évêque de 
Cuspé, l’hon. sir Mathias Tellier, an­
cien juge en chef de la Cour d’ap­
pel. et l’hon. Sénateur Jules Edouard 
Prévost.

A l’ouverture de la séance, sir 
Thomas Chapais, a trouvé, à lu place 
qu’il occupe depuis un demi-siècle, 
une gerbe de cinquante roses.

M. Victor Doré, surintendant de 
l’instruction publique, félicita le ju­
bilaire. Puis le surintendant u pré­
senté aux décorés la Médaille sco­
laire.

S. Em. le ftardinal J.-M. Rodrigue 
Villeneuve, archevêque de Québec 
et primat de l’Eglise canadienne, a 
ensuite rendu hommage à sir Thomas 
à Mgr Ross, a sir Mathias et à l’hon. 
sénateur Prévost.

Après avoir remercié ses collègues, 
sir Thomas a évoqué des souvenirs du 
comité catholique d’il y a cinquante 
ans. En faisant alors partie: le car­
dinal Elzéar-Alexandre Taschereau, 
archevêque de Québec, Mgr Fabre, 
archevêque de Montréal, Mgr Lange- 
vin, Mgr Laflèche, Mgr Bégin, plus 
tard cardinal, l’hon. Rodrigue Mas­
son et l'hon. François Langelier.

La séance terminée, lys membres du 
Comité catholique ont été les invités 
de l'hon. Hector Perrier, secrétaire de 
la province, à un déjeuner intime au 
Chateau Frontenac.

Le déjeuner terminé, l’hon. M. Per­
rier a prononcé une allocution.

Il est tombé depuis mardi 
soir plus de dix pouces de 
neige fondante sur Mont­

réal
Le service du déneigement do la 

voie publique, dirigé par le lieute­
nant-colonel Joseph Brossenu, surin­
tendant de la voirie municipale, a eu 
fort à faire hier et cette nuit pour 
essayer de maintenir les rues et les 
trottoirs en bon état à la suite de la 
tempête qui, commencée mardi soir, 
s’est continuée toute la journée de 
mercredi.

La Ville a mis au travail la plus 
grande partie de Mm imposant outil­
lage pour nettoyer un peu mais le 
grand vent qui souffla tout l'après- 
midi rendait la besogne abattue à peu 
près inutile au bout de quelques mi­
nutes. Il fallait recommencer sans 
cesse. La neige très collante et très 
lourde rendait encore plus difficile 
le déblaiement, surtout dans lo bas 
de la ville.

La main-d'oeuvro étant très rare, 
on n'a pu embaucher tous les hom­
mes dont on avait besoin. On a aussi 
manqué de camions de louage, ceux 
de la municipalité ne pouvant seuls 
suffire à la tâche.

Hier matin, à 10 h. 30, il était tom­
bé plus de six pouces de neige. Vers 
5 h. on calculait que la précipitation 
avait été de dix à douze pouces. Un 
coup d’oeil sur la précipitation enre­
gistrée à la même date l'an dernier 
permet de constater que le 2 décem­
bre 1941 on n'avait encore eu à 
Montréal que 2.1 pouces de neige, ce 
qui est bien loin do la précipitation 
de plus de vingt pouces de cette an­
née.

Toute la journée mercredi, 114 
contremaîtres et 36 poinçonneurs ont 
dirigé 637 hommes, 248 attelages, 86 
camions, 85 tracteurs et 49 charrues 
dans le travail du déneigement. Hier 
soir, on a ajouté aux appareils déjà 
on usage des chargeuses et des souf­
fleuses ainsi que des camions munis 
de lames nivelantes. On s’attend 
d’avoir ce matin la situation bien en 
mains.

Encore deux femmes 
au prochain conseil

Le conseiller Pierre Des- 
Marais est le plus jeune 

. des candidats
Le conseil actuel ne compte que 

deux femmes, Mme Théodulc Bru- 
neau, A-9. et Mlle J.-K. Fisher. Cette 
dernière a été élue par acclamation 
hier dan? le district 4. classe A. Mme 
Bruneau a décidé de no plus se pré­
senter. Toutefois une autre femme, 
Mlle Béryl Truax, délégués de la Li­
gue du progrès civique, la remplace­
ra. Au début de la nouvelle admi­
nistration, il y avait une troisième 
conseillère, Mlle E.-C. Monk. Elle dût 
démissionner il y a quelques mois et 
c’est un homme qui lui succéda.

Autre à-côté de la mise en nomi­
nation d’hier, le conseiller Pierre 
DesMarais, candidat de la classe B 
dans le district 8, sera cette fois-ci 
le plus jeune des 99. Officier de la 
Chambre de Commerce des jeunes, il 
n’est âgé que de 32 ans. Il fait la 
lutte avec MM. Emile Pigeon et Lud- 
ger Charpentier.

AsMmblée de MM. Eaton, 
Rubinstein et Beauchamp

MM. Albert Eaton, Michael Ru­
binstein et J.-J. Beauchamp, candi­
dats du parti C.C.F.. aux fonctions de 
conseiller^ municipal dans le district 
numéro 5, classe B. tiendront une 
assemblée ce soir à 8 h. 15 à 3955 rue 
S.-Laurent, sous la présidence de M. 
Sol Burman. Les o'rateurs seront, en 
plus des candidats, MM. R.-J. La- 
moureux. R.-L. Cahier, et le Dr J.-S. 
Allen, élu hier par acclamation con­
seiller 3-B.

—------------ •---------------

La fabrication du fromage 
augmente au pays en 1942

BELLEVILLE, 2 (C.P.) — Selon 
M. Thomas J. Kicks, de Montréal, on 
a classifié 2,144,576 boites de fro­
mage durant les 11 premiers mois de 
1942 au pays, une augmentation de 
668,430 boites sur le nombre de 
l’an dernier.

POUR TELEPHONER 
AU“CANADA”

Dans le jour
HArbour 5131

sont. U18IAAt>668C M’J trETU» ,
Police laoanSIca accidenta HA 613) 
Sport HA 6134
Directeur «e l’Information HA 3661 
Atelier de composition HA 1483 
Servie» d’information HA 1607
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Mee treat

Sir Ramaswami visite les bureaux du B. I. T.

m iiTT

Sir Rtmaiwami Mudaliar, gauche), représentant du gouvernement de l’Inde au 
cabinet de guerre britannique, a visité hier les bureaux du Bureau international 
du travail. Il a été reçu par M. Edward J. Phelan, directeur par intorin.

<Associated Screen News Ltd)

Cinquante-cinq candidats se disputeront les trente 
sièges encore au jeu — M. Adhémar Raynault aura trois ' 
adversaires — Neuf candidats chanceux — Trente-six 

acclamations

Mme Paul Hamel, secrétaire générale de la grande 
campagne de souscriptions, demande aux auxiliaires 
féminines de persévérer fermement — Les quêtes dans 

les églises rapportent à date plus de $8,000
Soixante-neuf membres du prochain 

conseil municipal sont déjà élus par 
acclamation ou nommés pur les dif­
férents corps publics qui depuis deux 
ans sont autorisés par la charte de 
Montréal à déléguer trente-trois con­
seillers à l’hôtel de ville. Cinquante- 
cinq candidats se disputeront d’ici le 
14 décembre, jour de l’élection, les 
trente des quatre-vingt dix-neuf siè­
ges du conseil pour lesquels aucun re­
présentant n’a encore été choisi. Qua­
tre citoyens, M. Adhémar Raynault, 
le maire actuel, le conseiller Joseph 
Benoit, M. Hector Dupuis, ancien 
échevin et ancien membre de l’exécu­
tif, et M. Raoul Périllard, candidat 
défait du parti canadien de M. Liguo- 
ri Lacombe, à la dernière élection 
complémentaire de Stc-Maric, deman­
deront aux Montréalais de les en­
voyer pour deux ans aux bureaux du 
premier magistrat.

Ce sont là les principaux faits se 
dégageant de la cérémonie de lu mise 
en nomination qui s’est déroulée hier 
midi dans le grand hall de l’hôtel de 
ville sous la présidence de M. Alphon­
se Mongeuu, greffier de la municipa­
lité et officier rapporteur pour l’élec­
tion du 14. Autre détail intéressant, 
les électeurs des districts 2, 3, 6 et 7 
n’auront pas à voter, les candidats 
qui s’y présentaient ayant bénéficié 
d’acclamations.
Neuf candidat* chanceux

Tout s’est passé sans le moindre 
incident. Quelques minutes avant mi­
di, ^ MM. Joseph Taillefer, candidat 
A-6, et Armand Ouimet, candidat B-7 
annoncèrent qu’ils se retiraient de ia 
lutte. M. Harry Miller, candidat B-2, 
n’étant pas venu remettre son bulle­
tin de présentation au secrétariat, se 
trouva éliminé. En abandonnant la 
partie, ces trois hommes ont laissé 
élire par acclamation, car autrement 
il y aurait eu lutte pour tout le mon­
de, les neuf candidats suivants: MM. 
Percy Burrows, Frank Hanley et 
Thomas P. Healy, B-2; MM. Héliodo- 
re Carrière, Alfred Filion et Philippe 
Dandurand, A-6; MM. Fred Dudos, 
J.-G. Râtelle et J.-M. Savignac, B-7. 
M. Petteu *e retire

Il y b déjà quelques semaines, MM. 
Victor Lévesque, conseiller actuel, et 
Mathieu Passau, un jeune étudiant 
de 24 ans, avaient annoncé leur in­
tention de chercher à se faire élire 
a la mairie. Tous deux ont annoncé, 
M. Lévesque, il y a deux ou trois 
jours, et M. Passau, hier, qu’ils re­
nonçaient à faire la lutte dans ce 
domaine à M. Adhémar Raynault. 
Dans un communiqué remis à In pres­
se, M. Passau explique qu’il a aban­
donné son projet après s’étre con­
vaincu que lu majorité de la popula­
tion désirait lu réélection de M. Ray­
nault, dont près de deux cents ci­
toyens bien connus ont signé le bul­
letin de présentation.
Elus par acclamation

Voici la liste des candidats de la 
classe A, élus par acclamation: dis­
trict numéro 1: MM. Emery Sauvé. 
Arthur Tremblay et Amédée Marcot­
te; 2: J.-Polydorc Fréchette, Edward- 
William O’Flaherty et Frank Ifogan; 
3: Aiphonse-Dolor Quintin, J.-ü. As- 
selin et le Dr D.-Prescott Mowry; 
4: Lco-Jame? McKenna, Guy Perron 
et Mlle J.-K. Fisher; 6: Héliodon* 
Carrière, Alfred Filion et Philippe 
Dandurand; 7: Wilfrid Üeslauriers. 
Ulric Leblanc et Rodolphe Corbcil; 
9: J.-A. Lamarre, Adeline Farly et 
J.-Walter Nesbitt; 11: Henri Rodri­
gue, J.-CIémcnt (îirard et Jean Cons­
tantin.

Voici maintenant la liste des can­
didats de la classe B élus pur accla­
mation: 2: Frank Hanley, Porev Bur­
rows et T.-P. Healy: 3: E.-W.‘Fran­
cis, J.-P. Rowat et J.-S. Allen; 6: J.- 
E. Dubrcuil, Z.-H. Lesage et K. Si­
mard; 7: MM. Fred Dudos, J.-G. 
Râtelle et J.-M. Savignac.
Le* conseiller* C

Suivent les noms des trente-trois 
conseillers de la classe C nommés par 
les corps publics :

Ligue du progrès civique: Armand 
Mathieu, Mlle Beryl Truax, F.-W. 
Tofield.

Ligue des propriétaires de Mont­
réal: J.-Hervé Dupuis, J.-H. Gagné, 
J.-B. Flanagan.

Montreal Board of Trade: George- 
C. Marier, C.-H. Hanson.

Chambre de commerce des jeunes: 
Paul Dozois.

Associations des marchands détail­
lants: Oscar Gince, Joseph Trudeau, 
J.-W. Jette.

Conseil des métiers et du travail : 
J.-E. Oariépy, Kd. Larose, Robert 
Hadow.

Junior Board of Trade: Hcrbort- 
L. McEvoy.

Royal Institution for the Advance­
ment of Learning : J.-t . McDougall, 
G.-McL. Pitts. W.-H. Ha teller.

Comité de.- citoyens: Clinton Hen­
derson. Paul-A. Gagnon, C.-H.-II. 
Desbarats.

Chambre de commerce du di.-tricl 
de Montréal: Aimé Parent, Philias 
Paré.

Université de Montréal: Dr Albert 
LeSage, Armand f’ircé, Guy Vanier.

Syndicats catholiques: G.-A. Ga­
gnon. J.-B. Dclisle, J.-E. Foucault.

Association des manufacturiers ca­
nadiens: P.-S. Smith, Alex. Lanoue, 
Rod. Dubuc.
L’nppcl mu peuple

Il reste cinquante-cinq candidats

n’ayant eu la chance ni d’être nom­
més ni d’être élus par acclamation 
qui devront se présenter devant les 
électeurs. Sur ce nombre, il en est 
treize de la classe A, élue par les 
seuls propriétaires. Ils partiront en 
campagne dans neuf divisions élec­
torales. Les quarante-deux autres, 
devant être élus par les électeurs en 
général, sc disputeront vingt et un
sièges.

Voici les noms de ces candidats:
District 1.—B: Israël Morin, Jos. 

Moreau, J.-II. Délislc, Viateur Mar­
quis, M.-A. Brisebois.

District 4.—B. Heiuy G. Birks, 
Henri-G. Lufleur, Richard-F. Quinn, 
Lucien Gagnon.

District 5.—A: Joseph Monelte, 
Max Seigler, Max Malumcd, Harry 
Kolbcr, William Victor Victor. B: M. 
Miller. Aurèle Pilon, Louis Bass, Da­
ve Rochon, Albert Eaton, M. Buhay, 
Sarto Blais, Michael Rubinstein, J.-J. 
Beauchamp.

District 8.—A: Jean-Baptiste Mil­
ler, Eugène Gaudry, Victor Léves- 
que, Kudore Dubeau. B: Emile Naud, 
Pierre Desmarais, Arthur Landry, Al- 
cide-E. Goyctto, Emile Pigeon, Zoti- 
que Deschamps, Ludger Charpentier.

District 9.—B: Georges Gucvre- 
mont, Alfred Mathieu, IIcctor-G. Lor- 
tie, Antonio Smith, Hugh Corrigan, 
R.-J. Dion.

District 10.—A: Edmond Allan, 
Horace Drolet, J.-E. Jeannotte, Paul 
Leblanc. B: Camille Côte, Emile Gau­
thier. Edmond Hamclin, Jean Bour­
get, Edouard Pharon.

District 11.—B. Paul Marchand, 
Hervé Brien, Jacques Jérôme, Isidore 
Richard, J.-P. Campeau.-------------- «---------------
Une locomotive parcourt 
18,353 milles en 30 jours

Lu locomotive No 6028 du Ca­
nadien National a parcouru en oc­
tobre dernier un record de distance, 
nous apprend M. E. R. Battlcy, chef 
de la traction du Réseau national. 
Cette locomotive a en effet parcou­
ru 18.353 milles entre Toronto et 
Armstrong, soit 592 milles par jour.

Cause remise au 7 décembre
TROIS-RIVIERES, 2. (Du corres­

pondant du Canada). — Mme Donat 
Lafrenière, née Laura Lajoie, a com­
paru hier devant le notaire C.-E. Vi­
gneau, greffier do la paix, en l’ab­
sence du juge F.-X. Lacoursière. Elle 
a plaidé non soupable à l’accusation 
d’avoir tenu une maison de désordre 
au Cap-de-la-Madeleine. La cause a 
été remise au 7 décembre.

Les membres du comité féminin et 
les auxiliaires féminines de la gran­
de campagne annuelle de souscrip­
tions en faveur de l’hôpital Ste-Jus- 
tine se sont réunis hier après-midi à 
la demeure do Mme Albert Dupuis, 
présidente du comité.

Mme Paul Hamel, secrétaire géné­
rale de la campagne, a demandé aux 
auxiliaires de continuer de persévé­
rer fermement. Elle a confiance que 
la quête à domicile atteindra l’objec­
tif fixé par les organisateurs de la 
campagne. Elle a toutefois souligné 
que l’on n’a atteint jusqu’ici que le 
tiers de cet objectif. Elle ajoute que 
le succès atteint à date est dû en 
grande partie au travail soutenu des 
auxiliaires et à la publicité gratuite 
obtenue un peu partout.

On sc souvient que M. Arthur Fon­
taine, président général de la cam­
pagne a fait, ieudi dernier, un pres­
sant appel à toute lu population de 
Montréal en faveur de l’hôpital de 
Stc-Justine. M. Arthur Fontaine 
s’étonnait de constater que plusieurs 
n’ont pas encore répondu à la sup­
plication des petits de notre grand 
hôpital d’enfants montréalais.

Des milliers reçoivent les soins 
médicaux les plus importants chaque 
année à Ste-Justine, continuait M. 
Arthur Fontaine. Qui peut affirmer 
que tel ou tel citoyen n’aura pus à 
demander le secours de cette insti­
tution un jour ou l’autre ? Donner 
aux plus nécessiteux que soi, c’est 
s’ennoblir, s© grandir; c’est peut-être 
le seul moyen que nous ayons de 
nous protéger contre le malheur qui 
pourrait frapper nos chers petits à 
nous. Ne manquons pas de faire 
l’obole indispensable au maintien de 
Ste-Justine. Suivons l’exemple de 
ceux qui ont déjà fait preuve de 
grande charité.

Mme Gerald Ryan a hier porté la 
parole au nom de Mme Charles-O. 
Monat, présidente de la section des 
“noms spéciaux”, retenue chez elle par 
la maladie. Mmes J.-A. Laflcur, Ar­
sène McDuff, G.-A. Bélanger, Walter 
Clerk et Louis-P. Gélinas, toutes chefs 
d’équipe, ont aussi présenté des rap­
ports.

Mme J.-P.-A. Gagnon, présidente de 
la section des quêtes faites aux égli­
ses, a également présenté un rapport. 
Ces quêtes ont rapporté à date plus 
de $8,000.

Mlle Rita Forget, assistante de Mme 
Gérard Boudrias, présidente de la sec­
tion des quêtes spéciales dans les édi­
fices publics, a pour sa part annoncé 
que cette section a jusqu’ici obtenu 
au-delà de $1,000.

Outre les personnes déjà mention­
nées, on remarquait, entre autres, 
Mmes L. de G. Beaubien, présidente

du comité d’administration de l’hôpi­
tal Ste-Justine, J.-Edouard Perrault, 
présidente du comité féminin de la 
campagne de l’an dernier, Arthur Bcr- 
thiaume, Jules Duehastel de Mont­
rouge, H. Trudeau, W. Major, A.-Z. 
Crépeau. C. Emard, J.-E. Racicot, S. 
Bélisle. Deni-- Forest, Albert Lemieux, 
E.-P. Benoit, Raymond Dupuis, D. do 
Yturalde. D. May, Rose Letour- 
neau-LaSalle, J.-E. Gélinas, Mlles 
Germaine Bernier, Lord Hurteuu, A. 
Mare, Gilbert© Roby, Mme Thérèse 
Fournier et autres.

M. Godbout patron 
de la conférence de 
M. Henri de Kérillis

Le lt-gouverneur de la 
province, sir Eugène Fiset, 

est patron conjoint
L’Assistance aux oeuvres françai­

ses de guerre organise unis conféren­
ce (pii aura lieu à l’hôtel Windsor, 
le mardi, 8 décembre à S 11. 39. Cet tu 
conférence a été placée sous le haut 
patronage du lieutenant-gouverneur 
de la province de Québec, sir Eugène 
Fiset, et du premier ministre, l’hon. 
Adélard Godbout.

M. Henri de Kérillis, célèbre hom­
me politique français et écrivain de 
grade réputation, sera le conféren­
cier. Le sujet qu’il traitera, “Lo rôle 
des Etats-Unis et de la France dans la 
guerre”, lui permettra d’expliquer la 
situation actuelle. M. de Kérillis qui 
dirige actuellement, à New-York, le 
journal français “Pour la Victoire” 
connaît bien les Etats-Unis et, com­
me député du département de Ncuilly, 
ii a vécu dans les milieux politiques 
et militaires les mieux renseignés. 11 
est l’auteur d’un livre publié récem­
ment à New-York: “Français voici lu 
vérité.” Au moment où par l’action 
des Etats-Unis, la France reprend un 
rôle important dans la guerre, les ex­
plications d’un homme aussi clair­
voyant que Henri de Kérillis ne man­
queront pas de susciter le plus vif 
intérêt.

Les billets sont maintenant en ven­
te* aux bureaux de l’Assistance aux 
oeuvres françaises de guerre, 1216, 
rue Stanley, PL. 1938, et à la mai­
son Edmond Archambault.

Seize nationalités importantes sont 
représentées dans les soviets en
U.R.S.S.
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